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COOKSHIRE-EATON – Les diri-
geants du CIUSSS de l’Estrie-
CHUS estiment qu’ils n’avaient 
pas le choix de révoquer la certi-
fication de résidence privée pour 
aînés de la Résidence Sawyerville 
afin d’assurer la sécurité et le 
bien-être des résidents, même si 
ceux-ci n’ont pas émis de plaintes 
ou d’inquiétudes. 

La directrice de la qualité, de 
l’éthique, de la performance et 
du partenariat du CIUSSS de l’Es-
trie-CHUS, Joanne Roberts, est 
catégorique dans sa réponse. L’éta-
blissement ne pouvait pas garantir 
la sécurité des résidents selon leurs 
normes, donc la certification de 
résidence privée pour aînés devait 
être suspendue. 

« La sécurité des résidents était 
au cœur du processus de déci-
sion dans l’avenir de la Résidence 
Sawyerville  », explique-t-elle 
d’emblée. « Nous essayons de les 
soutenir le plus possible avec nos 
intervenants sur le terrain pour 
qu’ils œuvrent dans un cadre sécu-
ritaire pour les résidents. » 

« Il y avait des problématiques 
récurrentes depuis 2015 et on a 
travaillé en étroite collaboration 
avec la résidence pour qu’elle se 
conforme à tous les articles de lois 
et que les services soient de qua-
lité », poursuit-elle, consciente 
des désagréments majeurs pour 
les résidents qui doivent mainte-
nant se relocaliser. « Ils n’ont pas su 
améliorer la situation lors de notre 
visite à la mi-octobre, ce qui nous a 
forcé la main. » 

Mme Roberts assure cependant 
que des employés du CIUSSS 
de l’Estrie-CHUS, dont les tra-
vailleurs sociaux, vont aider les 
23 résidents à faire la transition 
à leurs nouvelles résidences, un 
processus qui doit être complété 
d’ici le 28 novembre, date butoir 

qui approche à grands pas. 
« On va soutenir et accompagner 

les résidents dans leur recherche 
d’une nouvelle demeure. On ne 
voulait évidemment pas faire cela, 
surtout pas au milieu du mois de 
novembre, mais on ne pouvait pas 
garantir la sécurité des résidents 
dans les conditions actuelles. On 
comprend les inquiétudes des 
résidents, mais on a pris cette 
décision dans l’intérêt de leur 
bien-être », insiste la directrice de 
la qualité. 

Il est rare qu’une résidence pour 
aînés voie sa certification retirée, 
les problèmes financiers étant la 
cause de la grande majorité des 
fermetures de résidence au Qué-
bec. Il y a 123 autres résidences 
sur le territoire de l’Estrie, mais 

seulement quatre sur le territoire 
du Haut-Saint-François, pouvant 
héberger 179  résidents, selon 
Geneviève Lemay du CIUSSS de 
l’Estrie-CHUS, ce qui confirme 
que la majorité des résidents 
devront effectivement être déra-
cinés de leur milieu. 

« On suit le dossier de très près 
depuis hier », a quant à lui affirmé 
le nouveau député de Mégantic 
François Jacques. « On veut être 
présent pour aider les résidents à 
se relocaliser le plus vite possible 
dans un milieu qui leur convient. 
La sécurité des usagers est pri-
mordiale et on ne peut pas se per-
mettre de les exposer à des risques. 
C’est une triste situation pour les 
résidents de Sawyerville », recon-
naît le député caquiste.

Une question de sécurité
Le CIUSSS de 
l’Estrie-CHUS 
défend son 
intervention

Propriétaire de la Résidence Sawyerville, Alain Parenteau pèse les options qui s’offrent à lui quant à l’avenir de son 

établissement. Loin de vouloir baisser les bras, il travaille avec le préfet Robert G. Roy pour essayer de trouver un nouvel 

administrateur. — PHOTO SPECTRE MÉDIA, MAXIME PICARD
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MAXENCE DAUPHINAIS-PELLETIER

Mdauphin@latribune.qc.ca

COOKSHIRE-EATON – Alain Pa-
renteau s’explique mal les motifs 
utilisés pour justifier la ferme-
ture imposée par le CIUSSS de 
l’Estrie-CHUS, qui annonçait lundi 
son intention de retirer sa certi-
fication de résidence privée pour 
personnes âgées à Sawyerville. 
Le propriétaire de l’établissement 
craint maintenant pour le bien-
être de ses résidents.

L’annonce a pris par surprise 
M.  Parenteau et  ses 23  rési -
dents, qui n’ont que neuf jours 
pour trouver une solution ou un 
nouveau lieu d’hébergement, 
puisque la décision prend effet 
le 28 novembre. 

«  Vous ne pouvez pas com-
prendre à quel point cela nous a 
surpris », confie d’entrée de jeu 
le propriétaire, qui administre 
la résidence depuis 10 ans avec 
sa conjointe. « On trouve que le 
délai imposé par le CIUSSS de 
l’Estrie-CHUS est déraisonnable, 
surtout qu’on est en plein hiver. 
Certains résidents vivent déjà un 
choc important, donc on est très 
inquiet des effets que ce grand 
changement va avoir sur ces per-
sonnes vulnérables. »

La révocation de la certification 
de résidence privée pour aînés a 
été imposée après que l’établisse-
ment ait failli à se conformer aux 
nouvelles directives en matière 
de sécurité et d’accès à l’informa-
tion, ce qui surprend le proprié-
taire et les résidents, qui n’ont 
rien à dire en mal sur cet aspect. 

« On nous dit qu’en plus de ren-
trer toutes les informations dans 
les dossiers en ligne de nos rési-
dents, il faut appeler directement 
au CIUSSS de l’Estrie-CHUS 
pour rapporter tous les faits et 
gestes, des choses banales tel un 
résident qui a décidé de sauter un 
repas. Quand on leur a demandé 
ce qui cloche, ils nous réfèrent 
seulement à des articles de lois 
sans préciser ce qu’ils voudraient 
de notre part. On ne fait rien de 
spécial ici, on sert nos médica-
ments de la même façon depuis 
10 ans, donc on ne comprend 
pas l’exigence des dirigeants qui 
nous ont imposé cette décision », 
poursuit-il,  en se demandant 
comment cette question peut 

mettre en danger les résidents. 

NUITS BLANCHES  
ET DÉSESPOIR

Les résidents rencontrés sur 
place ont joint leurs voix à l’unis-
son pour souligner la qualité de 
la résidence, de la nourriture et 
des soins qui leur sont prodigués. 
Denis Bastonais et sa femme 
France Loiselle, qui habitaient 
cette résidence dans leur village 
natal depuis cinq ans, devront 
ma i nte na nt  s e  re l o ca l i s e r  à 
Sherbrooke.

« Ce n’est pas justifié du tout, 
on n’a jamais de trouble ici. C’est 
dommage qu’on soit obligés de 
partir. On a tout ce qu’on vou-
lait ici. Les propriétaires sont 
numéro un, on est bien servis 
et la nourriture est très bonne. 
Tous les employés font de l’excel-
lent travail, ils sont parfaits. C’est 
un coup de cochon! », s’exclame 
l’homme, visiblement triste de 
devoir partir.

« C’est un coup dur, on n’a pas 
dormi de la nuit hier quand on l’a 
appris. On était tellement bien ici 
et maintenant, on doit déména-
ger en plein hiver. Une travail-
leuse sociale nous aide à trouver 
notre prochaine résidence, car 
ça nous prend un endroit où 
l’on peut amener notre chatte 
espagnole », affirme quant à elle 
Mme Loiselle, qui croit ferme-
ment que le propriétaire n’a rien 
à se reprocher. 

« C’est dommage 
qu’on soit obligés de 
partir. On a tout ce 
qu’on voulait ici. »

 — Denis Bastonais, résident

Une bénévole de longue date 
à la Résidence Sawyerville, dont 
la mère a habité l’établissement 
durant les trois dernières années 
de sa vie, est elle aussi boule-
versée de la décision rendue 
brusquement par le CIUSSS de 
l’Estrie-CHUS. 

« J’ai vu la résidence se bâtir et 
je connais les trois propriétaires 
qui l’ont dirigée au fil du temps », 
explique Suzanne Labranche. « J’ai 
fait du bénévolat depuis les débuts 
et ma mère a habité près de trois 
ans à la résidence. Je peux donc 

dire avec certitude que les rési-
dents sont tellement bien traités 
et heureux d’être là. On leur orga-
nisait des belles activités deux fois 
par semaine, des soirées de Noël 
et des messes à chaque mois. C’est 
propre, les résidents mangent très 
bien et surtout, ils sont heureux. »

Selon elle, la sécurité était le 
dernier souci des résidents, qui 
avaient même à leur disposition 
des équipements de sécurités pour 
se déplacer en abondance. De plus, 
le bâtiment est en bon ordre et des 
plus sécuritaire. 

« On entreposait même des mar-
chettes et des fauteuils roulants à 
la résidence pour que les résidents 
puissent s’épanouir le plus possible 
en sécurité. C’est totalement inhu-
main de sortir des aînés de leur 
village en plein hiver, surtout qu’ils 
vivent dans un bel environnement 
qui n’a aucune marche pour mettre 
leur sécurité en danger. Ils sont 
heureux et surtout, leur sécurité 
n’est pas compromise », poursuit-
elle, défendant passionnément la 
résidence qui a rendu de bons ser-
vices à une multitude d’âmes par 
le passé. 

TENTATIVE DE SAUVETAGE

Incapable de laisser ses rési-
dents dans un tel embarras avec la 
conscience tranquille, Alain Paren-
teau pèse les options qui s’offrent à 

lui quant à l’avenir de son établis-
sement. Loin de vouloir baisser 
les bras, il travaille avec le préfet 
Robert G. Roy pour essayer de 
trouver un nouvel administrateur. 

«   On ne peut pas faire une 
demande d’accréditation pour la 
prochaine année en guise de puni-
tion », explique-t-il. « On va essayer 
de trouver un nouvel administra-
teur qui pourrait obtenir la certifi-
cation et permettre à la résidence 
de continuer à héberger nos rési-
dents. On déplore l’attitude du 
CIUSSS de l’Estrie-CHUS dans le 

dossier, qui a été brusque et peu 
compréhensif. Certains résidents 
et travailleurs avaient été mis au 
courant il y a un mois, ce qui nous 
porte à questionner pourquoi on 
n’a pas été avisé plus tôt de leur 
décision », se demande le proprié-
taire, assurant qu’il allait faire tout 
en son pouvoir pour garder la Rési-
dence Sawyerville fonctionnelle. 

FERMETURE FORCÉE DE LA RÉSIDENCE SAWYERVILLE 

Incompréhension 
et inquiétudes

Denis Bastonais et France Loiselle habitent la Résidence Sawyerville depuis maintenant cinq ans. Ils devront maintenant 

se trouver une nouvelle unité locative avec l’aide d’une travailleuse sociale, même s’ils vivaient le bonheur total dans le 

seul établissement de leur village natal. – PHOTO SPECTRE MÉDIA, MAXIME PICARD
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Le recours 
collectif pour  
les frais illégaux 
fait mal

ISABELLE PION
isabelle.pion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Conséquence du 
recours collectif sur les frais récla-
més pour du matériel scolaire, la 
Commission scolaire de la Région-
de-Sherbrooke (CSRS) enregistre 
un déficit de 3,6 M$ dans ses 
états financiers au 30 juin 2018. 
Une somme d’environ 3,1  M$ 
est directement attribuable à la 
somme que devra verser la CSRS 
dans le cadre de ce recours, tandis 
qu’environ 500 000 $ sont liés au 
fonctionnement.

Le budget global de l’organisation 

s c o l a i r e  e s t  d ’e n v i r o n  2 4 3 
millions $. 

« On se retrouve en situation 
déficitaire principalement à 
cause du recours collectif. Pour 
ma part, c’est un budget qui est 
équilibré sur l’ensemble. L’objec-
tif d’une commission scolaire 
n’est pas de faire de l’argent, 
mais de donner des services. On 
ne parle pas de dépenses, mais 
d’investissements. On est dans 
un service public », explique le 
directeur général de la CSRS, 
Christian Provencher. Selon lui, 
bon nombre de commissions 
scolaires se retrouveront dans la 
même situation que la CSRS. Le 
recours collectif visait le réseau 
des commissions scolaires de la 
province.

Pour le moment, il est trop tôt 
pour savoir de quelle façon l’orga-
nisation récupérera cette somme. 
Plusieurs questions demeurent 
en suspens, notamment en rai-
son de la transition causée par 

l’arrivée en poste d’un nouveau 
gouvernement.

32 000 CHÈQUES 
À DISTRIBUER

Si des organisations scolaires 
peuvent se voir imposer un plan 
de redressement en raison d’un 
déficit, M. Provencher ne s’attend 
pas à devoir composer avec un 
tel plan, compte tenu du carac-
tère particulier de la situation. 
Rappelons que la CSRS devra 
envoyer quelque 32 000 chèques 
au printemps,  pour un total 
d’environ 3 M$, en vertu d’une 
entente dans le litige opposant 
les parents d’élèves aux commis-
sions scolaires quant aux frais illé-
gaux réclamés pour du matériel 
scolaire.

Selon l’avis de la CSRS disponible 
sur son site internet, une somme 
de 24,09 $ sera remise par élève, 
par année, pour les années 2009-
2010 à 2016-2017. Pour les années 
scolaires 2017-2018 et 2018-2019, 

les parents ont été ou seront com-
pensés par le Supplément pour 
l’achat de fournitures scolaires 
versé par le gouvernement du 
Québec.

Les parents n’ont pas besoin 
d’appeler l’école ou la commission 
scolaire pour s’inscrire et obtenir 
le remboursement.

Les commissions scolaires 
enverront les chèques à la der-
nière adresse inscrite au dossier 
de l’élève.

FUSION DE SERVICES
Par ailleurs, les quatre com-

missions scolaires de la région, 
soient la CSRS, les commissions 
scolaires des Sommets (CSS), des 
Hauts-Cantons (CSHC) et Eas-
tern Townships (CSET) planchent 
actuellement sur une fusion de 
leurs services aux entreprises 
(SAE). Ceux-ci servent à répondre 
aux besoins spécifiques des entre-
prises en matière de main-d’œuvre. 
Des travaux ont été entrepris afin 
d’évaluer de quelle façon les quatre 
commissions scolaires pourraient 
offrir un service régional de for-
mation. Quelle organisation offri-
ra ce service? Il est trop tôt pour 
répondre à cette question, note 
M. Provencher, en ajoutant que le 
modèle n’est pas encore complè-
tement défini.

Déficit de 3,6 M$ à la CSRS

Christian Provencher — PHOTO SPECTRE 

MÉDIA, MICHELLE BOULAY

JONATHAN CUSTEAU
jonathan.custeau@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — La démolition 
de huit immeubles à logements le 
long de la rue Galt Ouest, entre les 
rues Belvédère Sud et Alexandre, 
pour les remplacer pour environ 
70 logements sociaux, est une 
bonne nouvelle, selon le porte-
parole de l’Association des loca-
taires de Sherbrooke, Normand 
Couture. Si le projet soulève des 
inquiétudes chez les résidants des 
immeubles en question, M. Cou-
ture travaille avec la Ville pour 
amenuiser les impacts liés au 
déménagement.

« Un comité a été formé par la Ville 
et elle nous a invités à y travailler. 
Il faut se rappeler que nous étions 
d’accord avec le projet Well inc. à 
condition qu’on n’embourgeoise 
pas le quartier du centre-ville. Le 
chargé de projet nous avait dit 
qu’on ne toucherait pas aux bâti-
ments de la rue Galt Ouest. Quand 
nous avons vu qu’il y avait des 
plans pour la rue Galt Ouest, nous 
n’étions pas très contents. On nous 
a toutefois annoncé qu’il y aurait la 
construction de logements sociaux 

pour que les gens puissent conti-
nuer à habiter là. Ça c’est une 
bonne nouvelle », commente Nor-
mand Couture. 

«  C’est certain que même s’il 
y a construction de logements 
sociaux, ça prendra deux ou trois 

ans avant que les nouveaux appar-
tements soient disponibles. Les 
gens devront être relocalisés, alors 
il faudra nous assurer que leurs 
droits seront respectés. Actuelle-
ment, ces gens paient 40 % de leurs 
revenus pour se loger même si les 

appartements sont insalubres et 
dangereux pour la santé et la sécu-
rité des gens. Nous sommes allés 
porter des feuilles pour les loca-
taires de ces logements pour les 
inviter à une réunion et juste en 
montant les marches, j’avais peur 
que ça tombe », ajoute-t-il. 

L’Association des locataires 
reconnaît que le centre-ville a 
besoin d’une revitalisation. « Il 
ne faut juste pas l’embourgeoiser 
comme ça s’est fait dans plusieurs 
quartiers de Montréal et de Qué-
bec. Là c’est un bel exemple qui 
démontre qu’on ne chasse pas 
les gens de leur quartier. Il y a 
aussi la question du milieu de vie. 
Quand tu es pauvre, tu n’as pas les 
moyens de te payer une gardienne, 
de prendre l’autobus. Avec le voi-
sinage, tu te crées un réseau qui 
te permet d’avoir des services. En 
plus, dans ce quartier-là, plusieurs 
services sont à proximité. »

L’organisme a rencontré tous les 
locataires concernés pour les ras-
surer. En apprenant les intentions 
de la Ville de démolir les bâti-
ments, ils ne savaient pas encore 
qu’il était prévu de construire des 
logements sociaux. Il reste que 
les appartements où ces loca-
taires se relogeront leur coûteront 

vraisemblablement plus cher.
« Quand tu n’as pas cet argent, tu 

es inquiet parce que tu te dis que 
tu devras changer de quartier. Le 
malheur, c’est qu’entre la réalisa-
tion du projet et la relocalisation 
des locataires, il y aura deux ou 
trois ans. Les gens paieront plus 
cher et aucune somme n’est pré-
vue pour le moment pour com-
penser. Il y a un programme qui 
existe. Nous sommes en train de 
le regarder. »

« Les gens devront 
être relocalisés, alors 
il faudra nous assurer 
que leurs droits 
seront respectés. »

 — Normand Couture

Rien ne garantit non plus que 
les locataires « évincés » auront 
priorité pour emménager dans 
les nouveaux logements sociaux 
de la rue Galt Ouest. « À la Socié-
té d’habitation du Québec (SHQ), 
comment ça fonctionne, c’est 
que tu dois être sur la liste de 
l’Office municipal d’habitation 
et tu obtiens un rang de priorité 
en fonction de tes difficultés. On 
est obligé d’offrir au premier de la 
liste la subvention pour les nou-
veaux logements. Nous regar-
dons comment nous pouvons 
convaincre la SHQ de prioriser 
les gens évincés. Il est clair qu’on 
va se battre jusqu’à la fin pour 
que ces gens aient la possibilité 
de revenir sur la rue Galt Ouest. »

GALT OUEST

La démolition vue  
comme une bonne nouvelle

Normand Couture, porte-parole de l’Association des locataires de Sherbrooke : 
« C’est certain que même s’il y a construction de logements sociaux, ça prendra 
deux ou trois ans avant que les nouveaux appartements soient disponibles. 
Les gens devront être relocalisés, alors il faudra nous assurer que leurs droits 
seront respectés. » — PHOTO LA TRIBUNE, ARCHIVES, RENÉ MARQUIS
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ISABELLE PION

isabelle.pion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Des écoles pri-
maires de la CSRS qui avaient été 
jusqu’ici épargnées par des trans-
ferts administratifs en raison de 
leur éloignement pourraient do-
rénavant être confrontées à ces 
déplacements d’élèves. La CSRS 
évaluera du moins cette possibilité 
en raison de l’augmentation sans 
précédent du nombre d’élèves sur 
son territoire.

« Est-ce qu’on continue cette pra-
tique (NDLR : d’éviter les trans-
ferts dans ces écoles) ou on fait 
autre chose? », résume Carl Mer-
cier, directeur général adjoint 
à l’administration à la CSRS, au 
sujet du mandat de l’organisation 
d’évaluer le tout. 

Les écoles qui  ont évité ce 
genre de transferts sont Notre-
Da m e - d e s- Cha mp s  à  Sto ke, 
la  Source-Vive à  Ascot  Cor-
ner,  Notre-Dame-de-la  Paix 
à  J o h n v i l l e ,  l a  Pa s s e r e l l e  à 
Water ville, Jardin-des-Lacs à 

Saint-Denis-de-Brompton et des 
Deux-Rives dans le secteur de 
Bromptonville. 

Du nombre, c’est à Jardin-des-
Lacs que les besoins d’espace se 
font le plus sentir. L’établissement 
est très à l’étroit, et ce, même si 
l’école a été agrandie en 2014. 

Elle compte au total 19 locaux, 
et elle en occupe actuellement 
18. 

«   L’a n n é e  p r o c h a i n e ,  c ’e s t 
20 locaux dont elle a besoin, alors 
qu’elle en a juste 19 », illustre Carl 
Mercier. 

« C’est pour ça qu’on a fait une 
(seconde) demande d’agrandis-
sement », souligne le président 
de la CSRS, Gilles Normand. 

L a  S o u r c e -V i v e ,  q u i  é t a i t 
aussi très à l’étroit,  fera l’ob-
jet d’un agrandissement. Des 

réaménagements ont été réalisés 
en attendant les travaux.

Chaque année, les écoles pri-
maires de la commission scolaire 
effectuent des transferts dans une 
autre école que l’école d’apparte-
nance des élèves. Ces situations 
surviennent alors que la capaci-
té d’accueil des élèves ne permet 
pas de recevoir tous les élèves 
de son territoire. Elles peuvent 
aussi survenir lorsque le nombre 
d’élèves dans un niveau ne per-
met pas de former un groupe.

Un e  p o l i t i q u e relat i ve  au x 
critères d’admission et d’ins-
cription des élèves s’applique 
à toutes les écoles primaires et 
secondaires de la CSRS, dont 
les écoles énumérées. En dépit 
de cette politique, elles n’étaient 
pas concernées par les transferts 

administratifs en raison de leur 
éloignement. 

Cette année, la CSRS dénombre 
70 transferts, alors qu’ils se chif-
fraient à 165 au cours des quatre 
années auparavant. Cette baisse 
s’explique notamment par l’ou-
verture de l’école de la Croisée, 
qui a entre autres permis d’ac-
cueillir des élèves de la Maison-
née, une école qui a dû réaliser 
plusieurs transferts. 

Sur les 38 écoles primaires de 
la CSRS, 24 sont actuellement 
en dépassement de leur capa-
cité d’accueil, tandis que 14 sont 
en mesure d’accueillir toute leur 
clientèle. Selon les dernières pré-
visions, la CSRS connaîtra une 
augmentation de 570 élèves au 
primaire au cours des cinq pro-
chaines années.

Des transferts d’élèves  
dans des écoles en périphérie?
La CSRS évaluera cette possibilité 
en raison de l’augmentation  
de sa clientèle

ISABELLE PION

isabelle.pion@latribune.qc.ca

S H E R B R O O K E  —  P r è s  d e 
3000 panneaux solaires seront 
installés sur le campus de l’Univer-
sité de Sherbrooke, au terme de 
la création du tout nouveau parc 
solaire. Un grand nombre est déjà 
installé. Les travaux, annoncés 
pour la fin novembre, tirent à leur 
fin. Selon l’UdeS, son parc solaire 
serait le plus grand « dédié à la 
recherche appliquée au Canada ».

Le parc, d’une puissance totale 
de près d’un mégawatt, est appe-
lé à devenir un lieu de référence 
canadienne pour valider les tech-
nologies de production et de 
stockage associées aux énergies 
renouvelables.

La première étape des travaux 
doit se terminer le 30 novembre, 
du moins la grande majorité. 

Les gens qui passent par le bou-
levard de l’Université pouvaient 

voir, depuis quelques années, un 
énorme traqueur solaire. Le pay-
sage a changé de décor : de nou-
veaux traqueurs solaires ont été 
installés à l’arrière du 3IT, dans le 
parc Innovation-ACELP. Des tra-
vaux sont en cours pour installer 
d’autres appareils près du Centre 
culturel de l’UdeS et dans le parc 
Innovation-ACELP. Des pan-
neaux solaires sont aussi installés 
sur le centre sportif et à d’autres 
endroits. 

L’électricité sera en partie inté-
grée dans le réseau d’Hydro-Sher-
brooke, explique Vincent Aimez, 
vice-recteur à la valorisation et 
aux partenariats de l’UdeS. 

« Ça devrait commencer d’ici 
q u e l q u e s  s e m a i n e s   » ,  n o t e 
M. Aimez. 

L’énergie produite par le parc 
solaire sera d’abord envoyée 
dans le réseau de l’institution. Si 
elle n’est pas consommée sur le 
campus, elle sera injectée dans le 
réseau d’Hydro-Sherbrooke.

« Ça nous permet de voir com-
ment la production d’énergie par 
panneau solaire peut s’intégrer 
dans un réseau comme le nôtre », 
souligne Pierre Fréchet, chef de 
division gestion énergétique et 
électrométrie chez Hydro-Sher-
brooke. L’énergie solaire n’est 
cependant pas dans les cartons 
pour l’organisation. « Pour nous, 
ce n’est pas une option encore 
rentable », dit-il en citant notam-
ment le coût et la durée de vie des 
panneaux. 

BATTERIES SOLAIRES

Un des projets menés en paral-
lèle par l’institution concerne 
l’utilisation de batteries solaires, 
qui permettrait de pouvoir écou-
ler  l ’énergie produite  par  le 
soleil au moment des pointes. 
C e  p r o j e t  s o u l è v e  l ’ i n t é r ê t 
d’Hydro-Sherbrooke.

 L’ Ud e S  b é n é f i c i e ra  d’ u n e 
baisse de sa facture d’électri-
cité sous la forme d’un crédit 
grâce à un accord établi avec 
Hydro-Sherbrooke. 

Le parc met l’accent sur l’énergie 

solaire de deux types  : photo-
voltaïque (pour la production 
d’électricité, ce qu’on retrouve 
majoritairement sur le site) de 
même que deux centrales solaires 
thermiques.

Avec ce type d’énergie, on capte 
le rayonnement du soleil pour faire 
de la chaleur, explique Vincent 
Aimez. 

« Pour le solaire thermique, le 
premier site va être sur la centrale 
d’énergie de l’UdeS. Ça veut dire 
par exemple qu’en été, on utilise du 
gaz pour faire de l’eau chaude; là, 

quand le soleil va rentrer, on pour-
ra non seulement faire de l’eau 
chaude avec le soleil, mais peut-
être même réduire la consomma-
tion de gaz. » Ce deuxième site 
prévu dans le parc Innovation-
ACELP servira au stockage. « On va 
avoir du stockage à haute et basse 
température. Avec ça, on peut faire 
plusieurs utilisations, dont des pro-
cédés chimiques industriels de 
toutes sortes. » 

Des données seront recueillies à 
partir des 3000 panneaux solaires. 
« Toutes les secondes, je vais savoir 
quel est l’état des 3000 panneaux 
en permanence. Ça crée une 
énorme base de données qui sera 
très riche.

On fait un lieu qui va pouvoir 
exporter du savoir-faire partout sur 
la planète. » Par exemple, les cher-
cheurs pourront s’intéresser au 
comportement des technologies 
dans un milieu froid... et enneigé. 
« Ce parc a le potentiel d’être une 
référence pour les climats froids, 
mais pas seulement, parce qu’il 
peut faire très chaud au Québec. »

Un des défis des énergies renou-
velables est qu’elles sont instables, 
explique M. Aimez. Il dit espérer 
que la création du parc engendre 
plusieurs partenariats.

« On espère créer un écosystème 
industriel autour des énergies 
renouvelables. »

Le projet est estimé à quelque 
5 M$ et bénéficie d’une subven-
tion des deux paliers gouverne-
mentaux de l’ordre de 75 %. 

L’UdeS déploie ses capteurs
Le parc solaire 
deviendra le plus 
grand « dédié 
à la recherche 
appliquée  
au Canada »

Près de 3000 panneaux solaires seront installés sur le campus de l’Université 
de Sherbrooke, au terme de la création du tout nouveau parc solaire, un projet 
que porte Vincent Aimez, vice-recteur à la valorisation et aux partenariats de 
l’UdeS — PHOTO SPECTRE MÉDIA, JESSICA GARNEAU 



MERCREDI 21 NOVEMBRE 2018  laTribune6   ACTUALITÉS

S
ur la base des motifs 
invoqués pour révoquer 
la certification de la 
Résidence Sawyerville, je 
m’attendais à trouver des 

toilettes négligées, trop de cheveux 
accumulés dans les drains des bains 
ou de poussière dans les conduits 
de ventilation. Pas du tout.

« Les critères sociosanitaires en 
lien avec la sécurité des résidents » 
que le CIUSSS de l’Estrie-CHUS 
juge toujours non conformes n’ont 
pas nécessairement à voir avec l’hy-
giène. La vétusté n’est pas davantage 
en cause dans ce bâtiment d’à peine 
30 ans.

« Comme je n’ai soudoyé per-
sonne pour obtenir le 29 mai 2017 
une certification qui devait être 
valide pour quatre ans, vous com-
prenez mon étonnement que mon 

établissement soit devenu un lieu 
où les personnes âgées ne seraient 
plus en sécurité », commente le pro-
priétaire Alain Parenteau.

J’ai demandé à M. Parenteau s’il 
acceptait de me montrer sa cor-
respondance avec les autorités qui 
viennent de lui tirer le tapis sous les 
pieds.

« Ce serait long, il y en a beaucoup. 
Malgré cela, on ne m’a jamais clai-
rement dit quoi faire et comment le 
faire. J’avais un côté brouillon pour 
la rédaction des baux et, là-dessus, 
j’admets des erreurs. Mais rien qui 
puisse justifier dans une lettre les 
insinuations de maltraitance finan-
cière. Jamais! Au contraire, nous 
avons accommodé dans notre petit 
village pas mal de gens qui avaient 
de gros besoins et bien peu de 
moyens.

« La commissaire aux plaintes 
du CIUSSS m’a reproché de ne pas 
avoir produit de factures pour des 
services d’accompagnement payés 
afin d’accommoder des personnes 
relevant de la curatelle publique 
qui, elle, n’a jamais tiqué là-dessus. 
Certaines analyses bâclées ont ré-
pandu à notre sujet de l’information 
erronée dans le réseau de la santé », 
déplore Alain Parenteau.

Des prétentions que la directrice 
de la qualité, de l’éthique, de la 
performance et du partenariat du 
CIUSSS de l’Estrie-CHUS, Joanne 
Roberts, réfute.

« Sans entrer dans les fins détails, 
ce sont de multiples facteurs liés à 
la gestion ainsi qu’aux opérations 
qui ont soulevé des doutes, tant du 
côté de l’équipe de certification que 
de membres du personnel de soins. 
Nous supervisons 123 résidences 
pour personnes âgées. Certains 
cas ont été plus compliqués que 
d’autres, mais c’est le seul cas de 
révocation.

« Il n’y a pas de zèle ou d’achar-
nement. Nous n’en serions pas là 
aujourd’hui si le propriétaire n’avait 
pas ignoré l’avis de révocation lui 

ayant été signifié à la mi-octobre », 
affirme Mme Roberts.

Alain Parenteau avance une pro-
position pour épargner un déména-
gement forcé à ses 23 pensionnaires.

« Si c’est moi, le problème, je suis 
prêt à me tasser. J’accepte qu’un tiers 
s’installe aux commandes, si ça peut 
rassurer les autorités. Il n’y a aucune 
raison de pousser ces aînés à la 
porte », relance M. Parenteau.

« C’est un scénario qui n’avait 
jamais été évoqué jusqu’ici. Nous 
prendrons le temps de bien l’éva-
luer pour voir s’il peut réduire 
nos craintes face au bien-être des 
aînés. »

Le préfet de la MRC du Haut-
Saint-François, Robert Roy, s’est 
pointé à la Résidence Sawyer-
ville, mardi midi, pour offrir sa 
collaboration.

« Une pensionnaire anglophone 
que j’ai croisée à l’extérieur m’a 
raconté son bonheur de voir tomber 
de la neige à l’approche de Noël. Elle 
n’est pas du tout consciente de la 
menace. On n’a pas le droit de déra-
ciner aussi brutalement des per-
sonnes heureuses. En vous disant 
cela, je pense à mon frère atteint 

d’une déficience intellectuelle. Il a 
une certaine autonomie dans son 
milieu de vie actuel, mais je sais 
aussi qu’il subirait un choc terrible 
s’il était envoyé ailleurs du jour au 
lendemain », ajoute M. Roy.

« Je ne cherche d’aucune façon 
à faire de la petite politique. Car, 
même si j’avais été choisi député, au 
début du mois d’octobre, je n’adres-
serais pas de blâmes à François 
Legault. J’admettrais que c’est une 
démarche qui avait été entreprise 
sous les libéraux », prend soin de 
préciser le candidat défait par le 
caquiste François Jacques dans la 
circonscription de Mégantic.

Honorable franchise.
Mais la joute politique étant ce 

qu’elle est, il se trouvera quelques 
libéraux siégeant dans l’opposition, 
à Québec, pour rappeler que la 
Coalition Avenir Québec a qualifié 
l’été dernier « d’éviction sauvage » 
le déménagement forcé et préci-
pité des occupants de la résidence 
Treizième Nord, dans l’est de 
Sherbrooke ».

Première mission délicate pour la 
bienveillante Marguerite Blais, rede-
venue ministre.               

Au nom de la vigilance
LUC 
LAROCHELLE
PERSPECTIVES
luc.larochelle@latribune.qc.ca

5353314

Vallée du ciel étoilé, secteur de la planète Jupiter.
Notre muNicipalité vous accueille daNs sa vallée
où plusieurs services vous soNt offerts.

on y trouve un parc équipé de jeux divers pour les plus jeunes et
le terrain de tennis. Bientôt la municipalité adoptera sa politique
familiale. elle est sur le point d’investir dans des jeux d’eau. on y
offre la location de l’abri-bois pour tous genres d’activités dans un
décor enchanteur. chaque année, les loisirs planifient le carnaval
d’hiver, la st-Jean ainsi que le tournoi de balle annuel, prétexte
à ce que les familles dispersées se rencontrent à cette occasion.
citrouille en fête, le festival rock’N’Blues recueillent des fonds
destinés à offrir des services aux enfants du village. le festi-
Quad, pour sa part, réunit régulièrement les amateurs de vtt
pour des balades inoubliables dans un cadre géographique
majestueux.

la patrie recevra des athlètes de partout en amérique du
Nord pour les courses de biathlon Noram et coupe-Québec.
ce site est le 2e plus important centre de biathlon
au Québec.

la patrie est fière de participer au développement
de la contrée du massif mont-mégantic et à la
création de la Halte-éva-sénécal à l’entrée ouest
de la patrie. on y a même ajouté dernièrement
un vtt entièrement équipé pour le sauvetage
en forêt.
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JEAN-FRANÇOIS GAGNON

jean-francois.gagnon@latribune.qc.ca

MAGOG — En raison du ralentis-
sement observé dans le marché 
immobilier, la valeur totale des 
propriétés sur le territoire de 
Magog a peu augmenté au cours 
des dernières années.

S e l o n  d e s  d o n n é e s  c o m p i -
lées par JP Cadrin et associés, 
l’ensemble des propriétés se 
trouvant sur le territoire mago-
gois ont désormais une valeur 
d e  4   1 5 3   5 7 4   7 0 0   $ ,  c o n t re 
3 977 114 400 trois ans plus tôt.

« La hausse obtenue en trois 
ans est de 4,4 pour cent, a sou-
ligné Jean-Pierre Cadrin lundi, 
lors de la dernière assemblée 
publique du conseil municipal 
de Magog. Il faut dire que le mar-
ché immobilier est assez stable et 
que sa progression n’est pas très 
rapide en ce moment. La hausse 
annuelle moyenne, ces années-
ci, tourne autour de l’inflation. »

Dans la foulée, M. Cadrin a rap-
pelé que la valeur des propriétés 
augmentait nettement plus vite 

il y a une dizaine ou une quin-
zaine d’années. « Les variations 
triennales ont parfois été de 30, 
40 ou même de 60 pour cent. On 
vit une situation bien différente 
présentement », note-t-il.

D’ailleurs, l’évaluateur agréé 
admet que des propriétés rési-
dentielles ont carrément perdu 
de la valeur. « La hausse pour les 
propriétés de ce type se chiffre à 
3,7 pour cent. Il y a eu une aug-
mentation dans la majorité des 
cas, mais des baisses sont obser-
vables à certains endroits. »

En moyenne, une propriété 
qui possède entre un et deux 
logements  vaut  308  959  $  à 
Magog. La valeur moyenne d’un 
condominium est quant à elle 
de 193  208  $ sur le territoire 
magogois.

« L’évaluation moyenne pour la 
catégorie des immeubles d’un à 
deux logements est très élevée. 
C’est une des plus hautes dans la 
région. Mais il est évident que les 
maisons en bordure des lacs font 
grimper ce chiffre  », explique 
Jean-Pierre Cadrin.

Les personnes qui  estime-
raient que leur maison a été mal 

évaluée par la firme JP Cadrin 
ont jusqu’au 30 avril pour récla-
mer une correction ou déposer 
une demande de révision en 
bonne et due forme.

OBJECTIF MAINTENU

« L’évaluation municipale des 
résidences est de plus en plus 
près de la valeur marchande. 
O n obser ve actuel lement  le 

ralentissement dont M. Cadrin 
nous parlait depuis des années. 
Par contre, il y a toujours une 
augmentation bien qu’elle soit 
faible, ce qui est mieux qu’un scé-
nario de diminution », fait valoir 
la mairesse de Magog, Vicki-May 
Hamm.

Mme Hamm espère que la pro-
chaine hausse de taxes qui sera 
refilée aux Magogois sera «  la 

plus près possible de l’inflation », 
laquelle serait supérieure à deux 
pour cent pour les douze der-
niers mois au Québec.

Le budget 2019 de la Ville de 
Magog sera normalement dévoi-
lé le 3 décembre prochain. L’exer-
cice de préparation du budget 
est déjà très avancé, d’après les 
informations transmises par la 
mairesse.

Légère hausse des propriétés à Magog

5278647

5352477

5323, rue de Gaspé ¤ 819 564-2911

CHAMBRES ¤ STUDIOS ¤ LOGEMENTS

PLUSIEURS JARDINS DE FLEURS

• Pour une succulente nourriture préparée avec soin
par des cuisiniers(ères) accomplis(es) et qui vous
sera servie à votre table

• Pour des pieds toujours bien au chaud, grâce à un
efficace système de planchers chauffants installé
dans les studios et les logements

• Pour le confort moderne des unités munies de porte
patio qui vous emporte vers la tranquillité et la
beauté des jardins de fleurs

• Pour ne plus jamais être seul (préposées ou
infirmières présentes de jour et de nuit)
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ITZ OBTENEZ JUSQU’À

1000$
EN RABAIS s’ajoute nos promotions

à l’achat déjà en vigueur.

DU 21 AU 25 NovEmBRECH SHERBRookE

DE 5 JoURS
DE NISSAN

lEBl

DERNIÈRE CHANCE!

/SEM.

PRIX DE VENTE

39$ 16 863$

AUTOMATIQUE, CLIMATISEUR, BLUETOOTH ET +++

loCATIoN 0%
39 moIS
AvEC 1 395$ DE ComPTANT

loCATIoN

39 moIS
PNEUS D’HIvER
SANS FRAIS

PNEUS D’HIvER
SANS FRAIS

R
SANS FRAIS

R
SANS FRAIS

/MOIS

PRIX DE VENTE

399$ 42 558$

mURANo Sl 2018 AWD
DÉmoS

QUANTITÉS
lImITÉES!

TOIT PANORAMIQUE, TRACTION INTÉGRALE, CUIR ET +++ 5 EN SToCk, lIvRAISoN ImmÉDIATE!

loCATIoN 1,5%

36 moIS
AvEC 3 995$ DE ComPTANT

OU

PNEUS D’HIvER
SANS FRAIS

R
SANS FRAIS

AWD

TOIT ANORAMIQUE RACTIO NTÉGRALE, UIR ++

8000$
DE REmISE GoUvERNEmENTAlE!

ToUJoURS EN vIGUEUR!

AvEC 2 595$ DE ComPTANT

ToCk vRAISo mmÉDIATE

ACHETEZ voTRE

lEAF 2019
avant qu’il
ne soit trop tard!

QASHQAI 2018

PlUSIEURS
DISPoNIBlE PoUR
lIvRAISoN ImmÉDIATE!

QUANTITÉS lImITÉES!

DE
RABAIS3 500$ DE3 500$

mICRA Sv 2018

QUANTITÉS
lImITÉES!

PNEUS D’HIvER
SANS FRAIS

/SEM.59$ 27 708$

DE NISS

loCATIoN 39 moIS AvEC 2 595$ DE ComPTANT

RoGUE S 2018 DÉmoS

PRIX DE VENTE

AUTOMATIQUE, APPLE CARPLAY,
CAMÉRA DE RECUL, SIèGES CHAUFFANTS ET ++

27 708
mPTANT

PlUSIEURS  

EZNISSAN

Rogue S 2018 démos / Sentra SV2018 démos /Murano SL 2018 = prix de vente de 27 708$ / 19 866$ / 42 558$, en location 39 / 39 / 36mois à 199$ parmois / 159$ parmois / 399$ parmois, avec comptant de 2995$ / 2995$ / 3995$. Limite de 16 000kmpar année, 0,10$ du kmexcédentaire.
Frais de transport et préparation inclus. Taxes en sus. Sujet à approbation du crédit. Leaf 2019 : la remise de 8000$ taxes incluses est offert par le gouvernement provincial durant le programme « roulez électrique ». 3000$ de rabais sur modèles Qashqai 2018 sélectionnés. L’offre des
pneus d’hiver s’applique aux clients admissibles a l’achat au comptant, au financement ou a la location des modèles Micra / Versa Note / Sentra / Qashqai / Rogue / Murano / Pathfinder 2018, et est valable pour les modèles de pneus sélectionnés uniquement. L'installation, les jantes
et la mise au point des pneus ne sont pas incluses dans cette offre. Cette offre n’a pas de valeur d’echange au comptant. La valeur maximale des pneus d’hiver couverte par le concessionnaire est de 960 $ / 780 $ / 980 $ / 910 $ / 1 080 $ / 1 100 $ / 1 100 $, taxes en sus, les montants
varient selon le modèle. Si le client choisit des pneus d’hiver d’une valeur plus élevée, il devra payer la différence. Modèles illustrés à titre indicatif seulement. Sujet à approbation du crédit. Taxes en sus. Tous les détails sur place. Jusqu’à 1000$ en rabais additionnel à l’achat sur modèles
sélectionnés, applicable au financement à l’achat à taux régulier des banques par l’intermédiaire du concessionnaire. 1000$ de rabais sur Rogue 2018 / Muranos 2018, et 500$ sur Sentra 2018 / Qashqai 2018 / Pathfinder 2018.

vIGUEUR!

dentaire.
e des
jantes

montants
modèles

4280, BOUL BOURQUE • 819 823-8008
NISSANSHERBRookE.Com

AUTOMATIQUE LIMATISEUR LUETOOTH ++

èGES CHAUFFANTS ET ++



laTribune  MERCREDI 21 NOVEMBRE 2018 ACTUALITÉS   9

JONATHAN CUSTEAU

jonathan.custeau@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Une dizaine 
de membres de l’Association des 
locataires ont manifesté sur la rue 
Wellington Nord et devant l’hôtel 
de ville, mardi, pour exiger une pro-
messe ferme du conseil municipal 
pour la construction de 100 loge-
ments sociaux par année pour les 
cinq prochaines années. La conseil-
lère Évelyne Beaudin était la seule 
élue à s’être déplacée. Elle promet 
de voter contre le budget, le 17 dé-
cembre, s’il ne prévoit pas l’atteinte 
de cette cible.

« Nous demandons aux élus muni-
cipaux d’introduire dans leur budget 
100 unités de logements sociaux par 
année pendant cinq ans. Cent unités 
permettraient à cent ménages loca-
taires de se loger convenablement à 
coût accessible. Ça permettrait aussi 
de prendre moins d’années pour 
loger les 6105 ménages-locataires qui 
actuellement ne sont pas capables 
de payer leur logement et qui vivent 
dans des appartements dangereux 
pour la santé et la sécurité », lance 
Normand Couture, porte-parole de 
l’Association des locataires.

Il fait ainsi référence à la moisis-
sure et au manque d’isolation, entre 
autres. « Malgré le fait qu’ils vivent 
dans les logements insalubres, ils 
payent quand même 40 % de leurs 
revenus pour se loger. Il faudrait 
pourtant payer 25 % de nos revenus 
pour nous loger. C’est incroyable, 
dans une ville comme Sherbrooke, 
où on dit que la dimension humaine 
est importante, que le logement ne 
soit pas la priorité. Certaines per-
sonnes défraient même plus de 100 % 
de leurs revenus pour se loger. »

GRANDE DÉCEPTION

Normand Couture rapporte que la 
précédente administration munici-
pale avait voté pour la construction 
de 100 logements sociaux par année 
pendant cinq ans. « Le nouveau 
conseil nous a annoncé qu’on réali-
serait entre 75 et 100 logements parce 
qu’on investissait les mêmes sommes 
que l’année précédente. C’était une 
grande déception. On sait que les 
élus préparent le nouveau budget. 
Nous avons rencontré le maire au 
mois de mars et nous attendons 
toujours des nouvelles. Il faut que la 
Ville réponde à nos demandes, d’au-
tant plus que le fédéral a annoncé en 
novembre 2017 des investissements 
de 40 G$ sur dix ans pour régler la 

problématique du logement. Il serait 
temps que la municipalité profite de 
cet argent. »

En ce sens, l’Association des loca-
taires compte joindre le FRAPRU 
jeudi à Québec pour une manifesta-
tion devant les bureaux du ministre 
de l’Habitation, Jean-Yves Duclos.

Au moyen d’une lettre, elle a aus-
si avisé les élus de ses demandes. 
Rémi Demers et Évelyne Beaudin 
auraient répondu qu’ils appuieraient 
la demande de l’association.

Mme Beaudin était d’ailleurs pré-
sente devant l’hôtel de ville mardi. 

« Ce n’est pas normal qu’il y ait 
à Sherbrooke autant de gens qui 
mettent une aussi grande part de 
leurs revenus juste pour avoir un toit 
au-dessus de la tête. L’engagement 
que je prends, c’est que si la Ville ne 
s’engage pas à construire au mini-
mum 100 logements sociaux par 
année pendant cinq ans, je ne pour-
rai pas voter en faveur de ce budget. 
Pour moi, c’est fondamental, d’autant 
plus que ça ne coûte pas cher. C’est 
un enrichissement collectif d’inves-
tir dans le logement social. J’ai senti 
énormément d’ouverture de la part 
de mes collègues. Ne sous-estimez 
pas l’impact de votre mobilisation 
d’aujourd’hui », a-t-elle lancé aux 
manifestants présents.

Objectif : 100 logements sociaux par année

5331898

5355808

1140 Panneton, Sherbrooke • 819 569-2531

Nouveau

9 couleurs de

cache-cou

Sur présentation de ce coupon. Valide jusqu’au 1er décembre 2018.

Disponibles en 2 couleurs, naturel et charcoal

• LUNDI au VENDREDI : 10 h à 17 h; SAMEDI : 10 h à 15 h

Spécial de la Semaine
Gants-mitaines en laine pour hommes

BasD
e
gr
an
de
s m

arq
ues...

3,99 $
en Spécial à
Rég. 8,99$

10% de rabais sur autres gants, mitaines, chapeaux et foulards

C L I N I QU E D E

SH E R BROOKE
MA I N T E NAN T

OUVERT E
au 208, rue King Ouest

À GAGNER

500$
E N CH ÈQU E - C AD E AU

Participation au tirage assurée
lors de l’achat d’un forfait sélectionné

avant le 15 décembre 2018.
t fo

1 877 EPIDERMA

TRAITEMENTS ENCADRÉS
PARDESMÉDECINS
Voilà maintenant 18 ans que nous
offrons des conseils éclairés et des
traitements de qualité. Chez Epiderma,
on vous aime toute en beauté
et votre satisfaction est notre priorité.

ÉPILATION
PAR LASER

BOTOX ET
JUVÉDERM

REMODELAGE CORPOREL
ET CELLULITE

PEELING ET
MICRODERMABRASION

60%

*Offre d’une durée limitée. Certaines conditions s’appliquent. Détails en clinique.

JUSQU’À

DERABAIS*

ÉPILATION
PAR LASER

2,2MILLIONS
DE TRAITEMENTS
PRODIGUÉS

fondaction.com

PLUS
QU’UN
REER

La valeur et le rendement des actions de Fondaction fluctuent, le passé n’est pas indicatif du futur. Avant d’investir, pour plus d’information notamment sur les frais, veuillez consulter le prospectus à fondaction.com. * Crédits d’impôt sujets à changement.
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RENÉ-CHARLES QUIRION

rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Certaines mo-
difications au Code criminel en 
matière d’alcool au volant qui en-
treront en vigueur le 18 décembre 
présentent un avantage pour les 
personnes qui utilisent leur véhi-
cule pour travailler.

Même si la peine minimale d’une 
année d’interdiction de conduire 
demeure, les accusés qui en sont 
à leur première condamnation en 
semblable matière pourront béné-
ficier d’un antidémarreur éthylo-
métrique immédiatement après 
l’imposition de leur peine au lieu 
d’attendre trois mois comme c’est 
le cas actuellement.

Comme d’autres avocats de la 
défense, Me Kim Dingman a com-
mencé à reporter les dossiers pour 
conduite avec les capacités affai-
blies après l’entrée en vigueur des 
modifications présentes dans le 
projet de loi C-46.

L’avocate de la défense a remis le 
dossier d’un conducteur de béton-
nière en janvier 2019 afin qu’il 
puisse bénéficier des nouvelles 
dispositions législatives.

« Devant le juge, je vais pou-
voir plaider qu’il puisse obtenir 
un appareil antidémarreur avec 
éthylomètre immédiatement. Ce 
sera au juge de déterminer du 

moment. L’accusé sera condamné 
aux mêmes peines. La société 
va être protégée quand même, 
mais des travailleurs qui utilisent 
leur véhicule vont pouvoir garder 
leur emploi avec cette nouvelle 
mesure », souligne Me Dingman.

RÉCIDIVISTE

Si les personnes sans antécé-
dent en semblable matière vont 
être d’une certaine façon avanta-
gées avec cette nouvelle disposi-
tion, les récidivistes vont devoir 
composer avec cet appareil à vie 
qui pourra être installé après trois 
mois. Il pourra être retiré après dix 
ans s’ils démontrent que leur rap-
port avec l’alcool ou les drogues ne 
représente plus un problème et ne 
met plus en danger la sécurité du 
public.

« Il y a des frais d’installation de 
location mensuelle et pour enlever 
cet appareil. Ce n’est pas gratuit. 
Avec la loi actuelle, il y a déjà une 
amende, les frais, l’évaluation de la 
SAAQ de même que les frais d’avo-
cat. On parle facilement d’un mon-
tant variant entre 6000 $ à 10 000 $. 
Il ne faut pas oublier que les 
primes d’assurances explosent », 
indique Me Dingman. 

DIVERSES CONSÉQUENCES

L e  f a i t  d e  n e  p a s  p o u v o i r 
conduire avec un antidémarreur 
éhtylométrique comporte des 
conséquences différentes selon la 
situation géographique ou occupa-
tionnelle de l’accusé.

« Pour ceux qui restent à Sher-
brooke, ils peuvent prendre le 
taxi ou l’autobus. Pour ceux qui 

restent à Asbestos ou Stanstead 
et qui travaillent à Sherbrooke, 
cette interdiction de conduire de 
trois mois est très dommageable. 
Tous les camionneurs, chauffeurs 
de taxi ou les autres personnes 
qui ont besoin de leur véhicule 
pour travailler voient leur emploi 
mis en péril. Certains étudiants de 
l’extérieur de Sherbrooke devaient 
aussi suspendre une session pen-
dant trois mois parce qu’ils ne pou-
vaient pas se rendre à leurs cours », 
signale Me Dingman.

Les conducteurs interceptés avec 
des taux d’alcoolémie supérieur à 
120 mg par 100 ml de sang verront 
aussi la peine minimale passer le 
1000 $ à 1500 $, alors qu’au-des-
sus le 160 mg d’alcool par 100 ml 
de sang, l’amende minimale pas-
sera à 2000 $. La peine minimale 
en cas de refus de se soumettre à 
l’éthylomètre est haussée à 2000 $.

DROGUE

La Société de l’assurance auto-
mobile du Québec (SAAQ) profi-
tera de la date d’entrée en vigueur 
de ces modifications au Code cri-
minel pour que certaines mesures 
du Code de la sécurité routière en 
matière de drogue au volant s’ar-
riment avec celles en matière de 
drogue.

Présentement, un automobi-
liste qui échoue aux tests d’un 
policier évaluateur en matière 
de drogue voit son permis sus-
pendu pour 24 heures. À comp-
ter du 18 décembre, cette période 
de révocation de permis passera 
à 90 jours, comme c’est le cas en 
matière d’alcool. 

MODIFICATION CONCERNANT L’ALCOOL AU VOLANT

Un antidémarreur pour 
conduire après la peine

5344381

5357246

5355964

samedi 24 novembre — 13 h
MAQUILLAGE & ANIMATION

de 13 h à 16h

Surprises pour tous les enfants

340, rue Belvédère Sud, Sherbrooke — LECENTRESHERBROOKE.COM

Cessation définitive
d’exercice

AVIS qu’en raison d’un départ à la retraite, Dr Guy Rouillard,
exerçant à la Clinique dentaire Galt, 2180, rue Galt Ouest,
819 566-2578, a cessé définitivement d’exercer ses activités

professionnelles en médecine dentaire depuis le 27 septembre 2018.

La garde légale de tous les dossiers des patients du Dr Rouillard

a été cédée au Dre Anne-Marie Blouin qui sera secondée par

Dr Martin Leblanc pour le suivi, exerçant à la même adresse.

Nous avisons les patients qu’ils peuvent communiquer directement

à la clinique au 819 566-2578 pour toutes questions relatives à leur

dossier. Vous pouvez consulter nos heures d’ouverture sur le site

www.cliniquedentairegalt.com.

Pour des raisons légales, les dossiers seront conservés durant une

période de 5 ans à compter du 27 septembre 2018.

Les équipes des Drs Blouin et Leblanc seront heureuses de

continuer à prodiguer des soins dentaires de haute qualité aux

patients du DrRouillard.

Veuillez noter que les nouveaux patients sont aussi bienvenus.

À mi-chemin entre Sherbrooke et Lac-Mégantic, à moins de 8 kilomètres
de l’entrée Franceville du Parc National du Mont-Mégantic, Scotstown a
tout pour plaire. Ce charmant village des Cantons-de-l’Est, baigné par la
rivière au Saumon, ses quatre clochers, sont architecture patrimoniale,
ses gens d’affaires engagés, organismes communautaires dynamiques,
nature et montagnes au coeur de la première Réserve internationale de
ciel étoilé, et bien plus.

La Ville de Scotstown offre des terrains en vente pour la construction
domiciliaire accompagné de son programme de subvention. Le rêve
de construire sa résidence est désormais accessible avec des terrains
disponibles dans un secteur boisé de la rue Osborne, près des attraits :
parc Walter-McKenzie, rivière au Saumon, parc régional de la MRC du
Haut-Saint-François et la piste cyclable du Marécage-des-Scots.

Nous serions heureux de vous accueillir dans notre communauté et de
vous compter parmi nos citoyens.

VILLE DE SCOTSTOWN
101, chemin Victoria Ouest, Scotstown QC J0B 3B0

Tél. : 819 560-8433
Courriel : ville.scotstown@hsfqc.ca

Un rêve… Une réalité…
NATURELLEMENT…

TOUT EST POSSIBLE à SCOTSTOWN
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CX-3 2019 / CX-5 2018 / CX-9 2019 = location à 2,49% / 3,25% /1,79% pendant 60 / 60 / 48 mois = paiement de 60$ par semaine / 69$ par semaine / 118$ par semaine avec 995$ / 2295$ / 0$ de comptant initial exigé. CX-3 2019 / CX-5 2018 / CX-9 2019= ajoutez 11$ par semaine pour obtenir la version à traction intégrale, ce qui revient à des paiements de 71$ / 80$ / 129$ par
semaine. Limite de 20 000km/an, 0,12$ du km excédentaire. Mazda 3 2018 = prix de vente de 17 200$ en achat à 1,49% pendant 84 mois = 47$ par semaine avec 995$ de comptant initial exigé. Frais d’intérêts totaux encourus = 890$. Frais de transport et préparation inclus. 4 pneus d’hiver sans frais pour un maximum de 750$ selon le modèle sélectionné, ce montant peut
être offert aussi sous forme de rabais au client (ce rabais est inclus dans les offres en location du CX-3 et CX-5 et l’offre en achat de la Mazda 3). Offres sujettes à changement sans préavis. Modèles illustrés à titre indicatif. Taxes en sus. 0 paiement avant 3 mois au financement à l’achat de tout mazda ( les paiements sont reportés de 3 mois sans frais d’intérêt encourus).

CHEZ MAZDA
SHErbrookE Et MAgog

GARANTIE KILOMÉTRAGE ILLIMITÉ

2,49%

LOCATION
60 MOIS

3,25%

LOCATION
60 MOIS

1,79%

LOCATION
48 MOIS

/SEM. /SEM. /SEM.60$ 69$ 118$

PRIX DE VENTE

22 790$
PRIX DE VENTE

27 895$
PRIX DE VENTE

38 695$

995$

COMPTANT
2295$

COMPTANT 0$COMPTANT

MAZDA CX-3 2019 MAZDA CX-5 2018 MAZDA CX-9 2019
LE TOUT NOUVEA

• TRACTION INTéGRALE
• BOITE AUTOMATIQUE11$/SEM.

• TRACTION INTéGRALE
• MOTEUR 2.5L
• BOITE AUTOMATIQUE11$/SEM. • TRACTION INTéGRALE11$/SEM.

1,49%

ACHAT
84 MOIS

/SEM.47$
PRIX DE VENTE

17 695$
995$

COMPTANT
MAZDA 3

MAZDADEMAgog.CoM
2940, rue Sherbrooke - 819 843-2424

MAZDADESHErbrookE.CoM

5119, boul bourque - 819 564-8664

L ’ É V É N E M E N t

V E N D r E D I F o U

D U 2 3 AU 3 0 N oV E M b r E

• TRACTION INTéGRALE11$ • MOTEUR 2.5L11$ 11$

47
MAZDA 3 2018

JUSQU’À

750$ EN RABAIs
pNEusd’hIvER

SUR
VOS

SUR MODÈLES SÉLECTIONNÉS

d’hIvER
SUR
VOS

D U  2 3  A U  3 0  N oV E M b r E

pAIEMENT
AVANT 3 MO I s

AU FINANCEMENT À L’ACHAT

JU
SQ

U’À

SAMEDI

5357107
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GARANTIE COMpLÈTE 100 % TRANSfÉRAbLE/ GARANTIE 100 000 KM
/ ASSISTANCE ROUTIÈRE KM ILLIMITÉS °

GARANTIE COMpLÈTE
GARANTIE SUR LE GROUpE
MOTOpROpULSEUR

100 % TRANSfÉRAbLE
ASSISTANCE ROUTIÈRE
pARTOUT EN AMÉRIqUE dU NORd

Forte LX 2019 / Sportage LX AWD 2019 = 99$ / 139$ aux deux semaines (215$ / 301$ par mois) en location 48 / 48 mois avec 2495$ / 2958$ comptant. Limite de 16 000km par année. Sujet à approbation de crédit. Pneus d’hiver sans frais = La valeur maximale des pneus peut varier selon le modèle. Le choix de marque des pneus demeure le choix du concessionnaire.
1000$ de boni supplémentaire s’applique aux modèles 2018 en inventaire seulement. Taxes et frais de couleur en sus. Détails sur place.

5 ANS

fORTE LX AT 2019

20780$

LOCATION
48 MOIS
2495$ comptant99$

/2 SEM.

PRIX RÉGULIER :

pNEUS d’HIVER
INCLUS

AUTOMATIQUE / SIÈGES CHAUFFANTS / VOLANT CHAUFFANT /
APPLE CAR PLAY-ANDROID AUTO / ÉCRAN TACTILE DE 8po /
ASSISTANCE DE MAINTIEN DE VOIE / ALERTE DE
PERTE D’ATTENTION DU CONDUCTEUR / ASSISTANCE
D’ÉVITEMENT DE COLLISION FRONTALE ET PLUS!

100010001000$
de boni supplémentaire

le blitZ
Vendredi Fou

sur nos derniers modèles 2018 en stock
de
sur

le blitZ

TRACTION INTÉGRALE / SIÈGES CHAUFFANTS /
CAMÉRA DE RECUL ET PLUS!

29580$LOCATION
48 MOIS
2958$ comptant139$

/2 SEM.

SpORTAGE LX AWd 2019

20780$ANT /
o /

29580$
PRIX RÉGULIER :

pNEUS d’HIVER
INCLUS

cHeZ kia sHerbrooke et maGoG

4339, boul. bourque - 819 563-3737
KIASHERbROOKE.com

2960, rue Sherbrooke - 819 847-3377
KIAMAGOG.com

de lundi 19 À samedi 24 noVembre

de lundi 19 À samedi 24 noVembre

5353860
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5356696
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R emettre de l’argent dans 
les poches des ménages ne 
devrait pas être la priorité 

du gouvernement Legault. Selon 
les résultats de deux récents son-
dages, le développement des 
enfants de 0 à 5 ans, l’éducation 
et la formation devraient davan-
tage guider ses actions. En effet.

L’Association des économistes 
québécois a sondé ses membres 
sur les orientations que devrait 
retenir le nouveau gouvernement 
en vue de son premier budget.

Dans une proportion de 72 %, 
le s  é co nomistes  ont  identi-
fié l’éducation et la formation 
comme les domaines où le gou-
vernement devrait augmenter ses 
dépenses.

L’accessibilité aux soins de santé 
s’impose en second et vient par la 
suite le transport collectif. Privi-
légier ces secteurs a été jugé plus 
urgent que la réduction de l’impôt 
des particuliers et le rembourse-
ment de la dette.

Un autre sondage, réalisé par 
la firme Léger pour le compte 
de l’Observatoire des tout-petits, 
montre une grande préoccupa-
tion des Québécois pour les très 
jeunes enfants et les services 
éducatifs.

En 2015, 38 % des répondants 
estimaient que le Québec n’en 
faisait pas assez pour assurer le 
bon développement des enfants 
âgés de 0 à 5 ans. En 2018, la pro-
portion grimpe à 62 %.

Toujours en 2018, 75 % des per-
sonnes sondées considèrent que 
le développement des 0 à 5 ans 
devrait être une priorité des déci-
deurs publics (gouvernement-
municipalités). Il y a trois ans, 
60 % partageaient cet avis.

À quoi attribuer cette sensibilité 
accrue au sort des tout-petits?

Les Québécois ont-ils réalisé 
avec les années « d’austérité bud-
gétaire » du gouvernement Couil-
lard qu’il pouvait être nuisible 
collectivement et contre-pro-
ductif de négliger les services à la 
petite enfance, notamment dans 
les milieux plus défavorisés?

Les Québécois ont-ils enfin saisi, 
grâce à des études le confirmant, 
la pertinence d’intervenir tôt, 
même durant la grossesse, pour 

assurer le bon développement des 
enfants et augmenter la réussite 
éducative du plus grand nombre?

Est-il devenu plus clair égale-
ment que les parents ne sont pas 
les seuls responsables de leur 
progéniture, que l’ensemble de 
la société porte aussi une part de 
responsabilité?

Fournir davantage de logements 
abordables, faciliter la mobilité, 
exiger que les employeurs pré-
voient des mesures de concilia-
tion travail-famille, prévoir des 
horaires mieux adaptés à la réa-
lité du travail dans les services 
municipaux, communautaires, 
sociaux ou de santé sont des axes 
à développer pour soutenir les 
familles et leurs bambins, révèle 
le sondage de Léger.

En campagne électorale,  le 
gouvernement Legault a promis 
une stratégie pour dépister les 
troubles de développement et 
d’apprentissage des tout-petits 
de 0 à 5 ans.

Le ministre Lionel Carmant 
indiquait récemment au Soleil

que chaque région du Québec 
pourra compter à cette fin sur une 
équipe d’intervenants en CLSC 
d’ici deux ans.

C’est une chose de dépister, c’en 
est une autre d’intervenir et de 
ne pas interrompre ou égrainer 
les services par manque de res-
sources humaines ou financières.

Ce serait également une erreur 
de penser que le temps perdu 
pourra se rattraper en créant par-
tout des maternelles quatre ans. 
L’Observatoire des tout-petits 
le rappelle, les 1000  premiers 
jours de vie de l’enfant sont une 
période déterminante.

D’où l’importance que le gouver-
nement ne dilapide pas sa marge 
de manœuvre budgétaire pour 
envoyer de petits cadeaux de Noël 
aux ménages. Une continuité de 
services publics doit être assurée. 

La prudence est donc de mise. 
Sur ce point aussi, le coup de 
sonde auprès des économistes est 
instructif. Près de 20 % des répon-
dants appréhendent une détério-
ration de l’économie. L’an dernier, 
seulement 8  % craignaient un 
recul. Un surplus budgétaire peut 
vite disparaître.

Les priorités à 
la bonne place

Le ministre Simon Jolin-Barrette 
veut déposer le plan d’immigra-
tion pour le Québec le 7 décembre, 
incluant la baisse du nombre de 
personnes immigrantes admises 
au Québec comme promis par 
le chef de la CAQ durant la cam-
pagne. Plutôt qu’à un plan justifié 
par des réalités sociales et éco-
nomiques, on assiste à une valse 
des chiffres dont le seul effet est 
de transmettre le message qu’on 
a trop d’immigrants au Québec. 
Ainsi, on passerait de 52 000 immi-
grants admis dans les dernières 
années à 40 000 en 2019 et peut-
être plus ensuite, on toucherait 
toujours la même somme d’argent 
du gouvernement fédéral quel 
que soit le nombre d’immigrants 
admis. On garderait l’accord Qué-
bec-Canada, on imposerait un test 
des valeurs, qui existe déjà puisque 
les personnes qui arrivent signent 
déjà un contrat de ce type, et un 
test de français qui pourrait chas-
ser les immigrants mauvais élèves 
dans une autre province cana-
dienne… Et tout cela permettrait… 
de mieux intégrer et de plus franci-
ser les immigrants!

Par quel sortilège, une baisse 

des immigrants admis favorise-t-
elle leur intégration? Par quel coup 
de baguette magique, diminuer le 
nombre de Québécois, dont les 
personnes immigrantes font partie, 
permettra d’augmenter et de mar-
quer la place du français au Cana-
da? (...) Par quelle arithmétique 
farfelue, moins de personnes im-
migrantes offrira plus de réponses 
à la pénurie de main-d’œuvre qui 
se manifeste au Québec? Et le gou-
vernement fédéral serait « enthou-
siaste », peut-être parce que ce se-
ra une bonne occasion de laisser 
le Québec se débrouiller dans ses 
paradoxes.

Ces improvisations pourraient 
faire sourire si elles n’avaient pas 
des conséquences désastreuses 
non seulement pour les personnes 
immigrantes et leur famille, celles 
qui veulent venir et celles qui 
sont déjà là, mais aussi pour les 
employeurs et une partie de la so-
ciété ouverte à la diversité qui en 
constate chaque jour les apports 
et la richesse. Mais plus encore 
ce discours a un impact sur les ci-
toyens qui sont moins conscients 
de ces jeux politiques et déma-
gogiques, moins en contact avec 

des personnes immigrantes. Nos 
concitoyens sont inquiétés par 
les discours politiques mettant 
les personnes migrantes au cœur 
des problèmes de nos sociétés, 
Trump en tête, mais bien enca-
dré par plusieurs présidents en 
Europe, au Brésil et ailleurs. Nos 
concitoyens croient nos hommes 
politiques lorsqu’ils leur disent que 
moins de personnes immigrantes, 
ce sera mieux pour le Québec (...)  
Ce discours démagogique qui dés-
humanise et dépersonnalise les 
immigrants pour les fondre dans 
une masse chiffrée (...) est un incu-
bateur de préjugés, de tensions so-
ciales et de racisme du quotidien. 
Dommage, ce n’est pas vraiment 
ainsi qu’on va aider les personnes 
immigrantes à mieux s’intégrer 
au Québec. Elles sont pourtant 
nombreuses à l’aimer, ce Québec! 
Dommage, elles vont être déçues 
et attristées… et peut-être, ces per-
sonnes immigrantes n’auront plus 
envie de rester.

Michèle Vatz Laaroussi, 
Claudèle Domingue, Philippe 
Fortier-Charrette, Marianita 
Hamel, Marie-Danielle Larocque, 
Alexandre Ouellet 
Collectif Ensemble 
avec les personnes 
migrantes contre le racisme

Immigration : la tristesse des 
chiffres et le règne de la démagogie
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SHERBROOKE — Le trafic de co-
caïne semble bel et bien être un 
mode de vie pour Bruneau Bibeau 
qui est de retour dans le giron du 
système de justice pour cette 
raison.

Depuis son retour au pays au 
début des années 2000 après une 
peine imposée aux États-Unis en 
matière de stupéfiants, Bibeau 
navigue entre des logements de 
Sherbrooke et la prison.

Cette fois, c’est le Centre de 
détention de Sherbrooke qui a été 
imposé à Bibeau comme domi-
cile à la suite des procédures judi-
ciaires intentées contre lui, mardi, 
au palais de justice Sherbrooke.

Maintenant âgé de 61 ans, Bibeau 
a été accusé de trafic de cocaïne et 
de possession dans le but d’en faire 
le trafic de cocaïne, de métham-
phétamine, de GHB, de possession 
d’arme prohibée, de recel d’argent, 
de menaces de mort ainsi que de 
bris de probation.

Les membres du groupe d’in-
tervention du Service de police 
de Sherbrooke sont débarqués 
chez Bibeau, tôt mardi, sur la rue 
des Blés à Sherbrooke pour y sai-
sir 44,65 grammes de cocaïne, 
96,49 grammes de GHB, 97 com-
primés de méthamphétamine, 
91 comprimés de Viagra, 1675 $ en 
argent, cinq cellulaires, trois armes 
de type « Airsoft » ainsi qu’une 

bouteille de poivre de Cayenne.
La procureure aux poursuites cri-

minelles Me Émilie Baril-Côté s’est 
opposée à la remise en liberté de 
Bibeau.

Son avocate Me Mélissa Gilbert a 
reporté le dossier à mercredi.

«  Bruneau Bibeau faisait  la 
vente de stupéfiants à partir de 
cet endroit. Ce sont des informa-
tions reçues du public qui nous 
ont menées sur place. Nous avons 
utilisé notre Groupe d’interven-
tion en raison du facteur de risque 
en fonction des informations que 
nous possédions lors de la per-
quisition. Nous ne prenons pas de 
chance pour la sécurité du public 
et des policiers », explique le porte-
parole du SPS, Martin Carrier.

C’est une enquête de quelques 
jours de la division des enquêtes 
criminelles du SPS qui a permis 
d’étayer la preuve pour obtenir 
un mandat de perquisition afin 
de frapper ce point de vente de 
stupéfiants.

Il  semble qu’une affaire de 
menaces de mort soit à l’origine 
de l’enquête entreprise à l’en-
droit de Bibeau. Les accusations 
de trafic sont portées pour la 
période comprise entre le 15 et le 
20 novembre 2018.

Le SPS a utilisé plusieurs tech-
niques d’enquête pour mettre la 
main au collet de ce fournisseur 
sherbrookois.

Bruneau Bibeau possède de 
nombreux antécédents judiciaires.

En 2015, il a été condamné à 
deux ans moins un jour de prison à 
purger dans la collectivité avec une 
probation de deux ans qui devait 
se terminer en février 2019.

Bibeau avait été arrêté en 2013 
après une poursuite policière qui 
s’était déroulée dans le secteur 
Saint-Élie.

Il fuyait les policiers en jetant des 
sachets de cocaïne par la fenêtre 
de sa voiture.

Bruneau Bibeau avait été arrêté 
dans le cadre de l’opération « Burn 
« qui s’était déroulée en mars 2007 
et qui avait été qualifiée de « plus 
grosse saisie de cocaïne de l’his-
toire du SPS ».

Bibeau était l’une des têtes diri-
geantes de l’organisation crimi-
nelle qui avait été démantelée.

L’individu avait reconnu sa culpa-
bilité à des accusations de com-
plot pour trafic de cocaïne, trafic 
de cocaïne, possession de cocaïne 
dans le but d’en faire trafic ainsi 
que de recel de 347 253 $.

Lors de la perquisition dans 
son véhicule puis dans un entre-
pôt, le SPS avait découvert plus 
de deux kilos de cocaïne d’une 
grande pureté. Celle découverte 
à son local de la rue Évariste-
Leblanc était pure à 89 pour cent, 
soit le plus haut niveau de pureté 
possible.

Il avait été condamné à six ans de 
prison dans cette affaire.

Bibeau a déjà été condamné à 
une longue peine pour trafic de 
cocaïne aux États-Unis avant d’être 
extradé au Canada.

RÉCIDIVISTE EN MATIÈRE DE TRAFIC DE DROGUE

Bibeau de retour en prison

Bruneau Bibeau est de retour derrière les barreaux dans une affaire liée aux 

stupéfiants. Il a été arrêté, mardi, par le Service de police de Sherbrooke.   

— PHOTO SPECTRE MÉDIA, MAXIME PICARD

JONATHAN CUSTEAU

jonathan.custeau@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Le Quartier 
Sainte-Famille, qui doit voit le 
jour sur le site du couvent du 
Mont-Sainte-Famille, fera l’objet 
d’une consultation publique le 
jeudi 22 novembre à 18 h 30. Les 
citoyens sont invités à donner leur 
opinion au 600, rue Thibault, dans 
le district d’Ascot. 

Les élus de l’arrondissement des 
Nations, des représentants du 
comité consultatif d’urbanisme et 
des fonctionnaires du Service de 
l’urbanisme seront présents pour 
expliquer le projet et répondre aux 
questions. 

Rappelons que le projet du Quar-
tier Sainte-Famille, évalué à 70 M$, 
prévoit l’ajout de 23 bâtiments sur 
le terrain entourant le couvent 
de la rue Galt Ouest. Les Services 
First Immobilier y construiraient 
entre 350 et 450  logements en 
plus d’ajouter 80 000 pieds carrés 
de commerces de proximité. Des 
bureaux, une placette publique 
et une piste multifonctionnelle 
reliant la rue Lalemant à la rue 
du Montagnais seraient aussi 
construits. 

Une séance d’information orga-
nisée par le promoteur en juillet 
avait attiré 150 personnes. Les 
réactions initiales avaient somme 
toute été favorables au projet.

Consultation  
à propos du  
Quartier  
Ste-Famille

5342819
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pour la livraison express ou le lendemain. Valide pour la livraison à des adresses au Canada seulement. Exceptions : Meubles, gros électros, canots, meubles et accessoires de jardin, barbecues et matelas. **Vestes et autres manteaux pour femme au rayon des vêtements d’extérieur – Exceptions : Cinzia Rocca Icons, Columbia, Free Country, Helly Hansen, Hiso,

Kate Spade New York, Lauren Ralph Lauren, Marmot, Michael Michael Kors, Noize, Nordon, Pajar, Soia & Kyo, Woolrich et articles dont le prix se termine par 99¢. Accessoires d’hiver pour femme – Exceptions : Lunettes de soleil, UGG, Rains et articles dont le prix se termine par 99¢. Vêtements d’extérieur pour enfant – Exceptions : Rothschild, Lauren Ralph Lauren,
Polo Ralph Lauren, Bob Der Bär, Manguun, Xtrem by Gusti, Columbia, Deux par Deux, Hatley, Helly Hansen, Michael Michael Kors, Under Armour et articles dont le prix se termine par 99¢.

Livraison sans frais*

250$ de rabais
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L’ex-péquiste et analyste politique Yves-Fran-
çois Blanchet prend une pause de toutes ses 
collaborations avec les médias pour réfléchir à 
l’idée de briguer la chefferie du Bloc québécois.

Sollicité à de nombreuses reprises par le 
Bloc, M. Blanchet (photo) a cette fois décidé 
de réfléchir sérieusement. Il se retire donc 
temporairement de l’émission Les Ex, à Ra-
dio-Canada, de ses collaborations à la radio 
et suspend sa chronique du samedi publiée 
dans tous les quotidiens du Groupe Capitales 
Médias, dont Le Soleil.

Comme sa décision de retourner ou non en 
politique n’est pas prise, M. Blanchet n’a pas 

voulu accorder d’entrevue au Soleil mardi. Il 
précise toutefois que sa réflexion sera ra-
pide, soit quelques jours seulement.

Le Bloc québécois se réjouit d’apprendre que 
M. Blanchet pourrait être sur les rangs. «C’est 
une candidature très appréciable», indique 
l’attaché de presse du Bloc Antoni Gilbert.

Originaire de Drummondville, M. Blanchet a 
eu une carrière dans le milieu de la musique et 
des communications avant de faire de la poli-
tique. Il a notamment été président de l’Asso-
ciation québécoise de l’industrie du disque, du 
spectacle et de la vidéo (ADISQ) de 2003 à 
2006. Militant de la première heure au Parti 

québécois, il a été élu député en 2008 et est 
devenu ministre du Développement durable, 
de l’Environnement, de la Faune et des Parcs 
en 2012 dans le gouvernement de Pauline Ma-
rois. Il a toutefois perdu ses élections en 2014.

La course à la chefferie du Bloc québécois 
commence le 14 décembre pour se terminer 
en février, lors du grand congrès de «refon-
dation» du Bloc. Pour l’heure, l’ex-candidat 
péquiste dans Portneuf Christian Hébert est 
sur les rangs, tandis que le député bloquiste de 
Terrebonne Michel Boudrias songe lui aussi 
à briguer la chefferie afin de succéder 
à Martine Ouellet. PATRICIA CLOUTIER

Yves-François Blanchet songe à la chefferie du Bloc

PATRICE BERGERON

La Presse canadienne

La commissaire à l’éthique et à la 
déontologie a ouvert une enquête 
mardi sur le possible conflit d’in-
térêts du ministre de l’Économie, 
Pierre Fitzgibbon, dans le dossier 
Bombardier.

Le Parti québécois (PQ) avait 
demandé cette enquête pour des 
infractions à différents articles du 
Code d’éthique et de déontologie 
de l’Assemblée nationale.

Pierre Fitzgibbon a pour sa part 
assuré qu’il n’est pas en conflit 
d’intérêts même si encore tout 
récemment, il était actionnaire 
d’un fournisseur de Bombardier, 
une entreprise qu’il a ferme-
ment appuyée dans les dernières 
semaines.

Le ministre est dans l’eau bouil-
lante depuis qu’il a été révélé qu’il 
était administrateur et actionnaire 
de Héroux-Devtek, un sous-traitant 
du géant québécois de l’aéronau-
tique. C’est une tache à l’image 
d’intégrité qu’a toujours tenté de 
projeter la Coalition avenir Qué-
bec (CAQ).

M .  F i t z g i b b o n  p o s s è d e 
8300 actions dans Héroux-Devtek, 
un bloc dont la valeur dépasse les 
100 000 $. Or, cette entreprise four-
nit des pièces à Bombardier.

En point de presse, le député 
péquiste de René-Lévesque, Mar-
tin Ouellet, a fait valoir que les 
interventions du ministre ouvrant 
la porte à un soutien financier du 
gouvernement pour sauvegarder la 
gamme d’avions CRJ «ont eu pour 
effet de favoriser les intérêts finan-
ciers de Héroux-Devtek», qui four-
nit des pièces pour cet appareil.

Le Code de déontologie lui 
impose de se retirer de ces dos-
siers tant que la situation n’a pas 
été régularisée par la commis-
saire, a poursuivi M. Ouellet. Il 
lui reproche d’avoir présumé de 
l’assentiment de la commissaire. 
En outre, il  demande au pre-
mier ministre de lui retirer tous 
les dossiers portant sur l’aéros-
patiale, «considérant ces conflits 
d’intérêts».

Dans une entrevue avec La 
Presse canadienne, l’adjoint exé-
cutif de la commissaire à l’éthique, 
Pierre-Luc Turgeon, a confirmé 
que l’organisme se penchait sur la 
demande.

«On doit prendre connaissance 
de la plainte et on établit s’il y a 
matière à enquête» en faisant des 
vérifications, a-t-il expliqué. Le Par-
ti québécois a plus tard obtenu la 
confirmation que le commissaire 
allait ouvrir une enquête.

«PAS DU TOUT» EN CONFLIT

Avant d’entrer au premier cau-
cus présessionnel de la CAQ mar-
di matin au parlement, le premier 
ministre François Legault a répon-
du brièvement aux journalistes, 
sans s’arrêter, que son ministre 
n’était «pas du tout» en conflit 
d’intérêts.

En point de presse juste avant, 
M. Fitzgibbon a répété qu’il avait 
respecté les règles du commissaire 
à l’éthique, même s’il a laissé pla-
ner une certaine confusion.

Il  a affirmé que ses actions 
étaient dans une fiducie sans droit 
de regard depuis quelques jours, 
mais a ajouté qu’il ne le savait 
pas précisément, parce qu’au-
paravant, elles étaient dans un 
compte discrétionnaire, depuis le 
3 octobre en fait, donc depuis qu’il 
a été élu et qu’il a démissionné de 
son poste d’administrateur chez 
Héroux-Devtek.

Pas plus tard que la semaine 
dernière, M. Fitzgibbon avait lais-
sé savoir que le gouvernement 
Legault était prêt à réinvestir dans 
Bombardier, et cela même si l’en-
treprise a été critiquée pour avoir 
mis à pied pas moins de 2500 tra-
vailleurs récemment.

Néanmoins, le ministre a suggéré 
que ses propos et ses gestes n’étaient 
pas dictés par un quelconque intérêt 
personnel ou financier.

«Les relations entre Héroux-
Devtek et Bombardier, c’est mar-
ginal, a-t-il dit. [...] Dans [le dossier 
de] Bombardier, j’avais un seul 
focus, c’est de m’assurer que les 
emplois étaient pour être protégés, 
je ne pense pas qu’il y a un conflit 
d’intérêts inhérent avec les actions 
que je vais avoir dans toutes sortes 
de compagnies.»

Quant à savoir si le premier 
ministre lui-même était au cou-
rant de ses actifs, M. Fitzgibbon 

a dit qu’il avait déposé son bilan 
le 2  octobre au commissaire à 
l’éthique et que «tout le monde 
est au courant de mes actions». 
Le ministre a dit être «à l’aise» 
avec l’ouverture éventuelle d’une 
enquête.

De son côté, l’opposition officielle 
libérale a accusé la CAQ d’être 
incohérente. Le chef libéral inté-
rimaire, Pierre Arcand, a souligné 
qu’à l’époque où M. Legault était 
chef de la deuxième opposition, il 
avait demandé à ce que son rival, 
le chef péquiste de l’époque, Pierre 
Karl Péladeau, ne se contente pas 
de placer ses actions de Québecor 
en fiducie, mais les vende.

«Maintenant que le ministre 
de l’Économie de M. Legault se 
retrouve dans une situation sem-
blable, une fiducie sans droit de 
regard est acceptable», a écrit 
M. Arcand dans son compte Twit-
ter. «Deux poids, deux mesures.»

CONFLIT D’INTÉRÊTS

Enquête 
sur le ministre 
Fitzgibbon

Le Code de déontologie impose au ministre Pierre Fitzgibbon de se retirer 

des dossiers impliquant la gamme d’avions CRJ tant que la situation n’est pas 

régularisée par la commissaire à la déontologie. — PHOTOTHÈQUE LE SOLEIL

politique
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SHERBROOKE — Qu’adviendra-t-il 
du boisé situé à côté du parc Saint-
Charles-Garnier? La conseillère 
du district du Carrefour, Évelyne 
Beaudin, voudrait que la Ville pro-
tège ce terrain de propriété muni-
cipale. Son collègue du district du 

Pin-Solitaire, Pierre Avard, évoque 
la possibilité d’y construire des 
logements sociaux. 

« J’ai tenu une consultation sur 
l’avenir du parc Saint-Charles-
Garnier le 28 octobre. Il y a un 
terrain boisé qui est adjacent au 
parc et qui est la propriété de la 
Ville de Sherbrooke. Les gens sou-
haiteraient que ce terrain serve à 

agrandir le parc, ce qui permettrait 
de garder une portion boisée. On 
sait qu’il y a des terrains qui sont 
vacants et qui pourraient devenir 
disponibles sur le site de l’ancien 
Relais Saint-François, le long de 
l’autoroute 410. J’aimerais bien y 
voir la construction de logements 
sociaux », fait valoir Mme Beaudin, 
en référence au développement 
Place de la Source.

Pierre Avard, vice-président de 
l’Office municipal d’habitation, a 
ajouté son grain de sel. « Ce qu’il 
faut regarder avant de construire 
des logements sociaux, c’est la pos-
sibilité d’avoir des terrains. Je com-
prends la suggestion de déplacer 
les gens près de l’autoroute, mais il 
faut regarder l’aspect de proximité 
du transport en commun. Avant de 
regarder des options sur d’autres 

terrains, il faudrait regarder ceux 
que nous possédons pour nous 
assurer de faire des logements 
sociaux à faible coût. 

« Oui, l’idée de faire un parc est 
intéressante pour les gens du quar-
tier, mais il est important de voir le 
portrait dans son ensemble. Les 
logements sociaux sont concen-
trés dans des secteurs bien pré-
cis. Si on veut une mixité, il faut 
s’assurer qu’il y en ait dans tous les 
secteurs de la ville, comme Rock 
Forest, Saint-Élie et le quartier 
Saint-Charles-Garnier. »

Espace vert ou logements sociaux ?

5344777
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NOUVELLES IDÉES,
NOUVELLES POSSIBILITÉS
FAMILLE FORTIER
www.hyundaisherbrooke.com4320,boul.Bourque,Sherbrooke,819562-1700•1800691-9841
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s&p / tsx
14 877,00

- 914,01 

tsx c.
599,51

- 15,73 

$ can
75,42

- 0,44 

d. jones
24 465,64

- 551,80 

s&p 500
2 641,89

- 48,84 

nasdaq
6 908,82

- 119,65 

or us
1 221,20

+ 4,10

pétrole
53,43

- 3,77

La Presse canadienne

ottawa — ottawa reconduit le 
mandat du médiateur spécial dans 
le conflit chez Postes Canada, tout 
en se disant prêt à déposer un 

projet de loi spéciale s’il n’y a pas 
de résolution dans les prochains 
jours.

Le gouvernement fédéral a déclaré 
mardi ne pas prendre « à la légère » 
cette option d’une loi spéciale pour 

un retour au travail.
La ministre du Travail, Patri-

cia Hajdu, a indiqué par com-
muniqué que le gouvernement 
avait « confiance en la procédure 
de négociation collective », et a 
annoncé avoir reconduit le mandat 
de Morton Mitchnick, un ancien 
président de la Commission des 
relations de travail de l’Ontario.

Soulignant qu’il y avait déjà eu 
des conciliateurs, des médiateurs 
et l’offre d’un arbitrage volontaire 
dans le conflit qui perdure depuis 
près d’un an, la ministre a déploré 
« des progrès limités ».

« Nous avons épuisé toutes nos 
options », a-t-elle soutenu.

Des grèves tournantes ont lieu 
un peu partout au pays pour la 
cinquième semaine consécutive, 
mais les deux parties disent rester 

à la table de négociations.
Postes Canada avait proposé, 

lundi matin, une trêve jusqu’au 
31 janvier avec une reprise des 
négociations et un arbitrage obli-
gatoire à compter de cette date si 
aucune entente n’intervenait.

Le Syndicat des travailleurs et tra-
vailleuses des postes (STTP) avait 
rejeté la demande dans les heures 
suivantes.

Des retarDs inévitables
Mê m e  si  d e s  n é g o c iat i o n s 

devaient aboutir à une entente cette 
semaine, Postes Canada estime que 
les Canadiens devront s’attendre à 
des retards dans la livraison des 
colis et du courrier jusqu’au début 
de la nouvelle année en raison des 
grèves tournantes.

L e s  p i re s  re t a rd s  p o u r  l e s 

entreprises et les particuliers se 
manifesteraient dans le sud et 
le sud-ouest de l’Ontario, en rai-
son d’un arriéré de centaines de 
remorques de transport au centre 
de tri principal à Toronto, a indiqué 
la société d’État.

« Notre objectif à travers le pays 
est de traiter et de livrer autant que 
possible selon le principe du pre-
mier entré, premier sorti », a expli-
qué par courriel un porte-parole de 
Postes Canada, Jon Hamilton.

Les centres de distribution à Van-
couver, Edmonton et Montréal 
connaissent également un arriéré 
important et des colis sont refou-
lés aux frontières, malgré l’appel 
lancé par Postes Canada à ses par-
tenaires internationaux pour qu’ils 
suspendent les envois, a indiqué le 
porte-parole.

Postes Canada

ottawa prépare une loi spéciale

QUÉBEC — Le ministre des Fi-
nances du Québec, Éric Girard, 
déposera sa toute première 
mise à jour économique le lundi 
3 décembre.

M. Girard avait affirmé qu’il vou-
lait attendre de voir la mise à jour 
économique de l’Ontario, publiée 
la semaine dernière, et celle du 
gouvernement fédéral, qui sera 
rendue publique mercredi, avant 
de dévoiler ses propres chiffres.

Son cabinet a confirmé mardi 

que la date du 3 décembre avait 
été retenue.

Le dépôt de la mise à jour éco-
nomique et financière du gouver-
nement Legault surviendra donc 
au beau milieu de la brève ses-
sion parlementaire, qui ne durera 
que deux semaines à compter du 
27 novembre.

On s’attend alors au dépôt de 
projets de loi portant notamment 
sur une diminution de la taxe 
scolaire, la hausse de l’âge légal 
pour consommer du cannabis, 

qui passera de 18 à 21 ans, et une 
diminution des seuils d’immigra-
tion de 20 pour cent, qui limite-
rait l’accueil à un maximum de 
40 000 immigrants par année.

Depuis quelques semaines, 
M. Girard et le premier ministre 
François Legault s’affairent à 
baisser les attentes des contri-
buables, qui pourraient espérer 
recevoir une part des quelques 
milliards de surplus accumulés 
dans les coffres de l’État. La PrEssE 

CanadiEnnE

Mise à jour le 3 décembre à Québec

Pierre saint-arnauD
La Presse canadienne

MontrÉaL — L’industrie de la 
presse écrite espère vivement 
recevoir de bonnes nouvelles lors 
de la mise à jour économique du 
ministre fédéral des Finances, Bill 
Morneau, mercredi, mais demeure 
dans la noirceur complète quant à 
d’éventuelles mesures d’aide.

« Je ne sais pas à quoi m’attendre 
d u  g o u v e r n e m e n t  à  l ’ h e u re 
actuelle. On va avoir une sur-
prise demain (mercredi)  »,  a 

indiqué Pascale St-Onge, prési-
dente de la Fédération nationale 
d e s  c o m mu n i cat i o n s  ( F N C-
CSN), en entrevue avec La Presse 
canadienne.

« On sait qu’il devrait y avoir 
quelque chose dans le budget. 
Quant à savoir ce que c’est et 
si les mesures seront à la hau-
teur des besoins, pour moi ça 
reste encore un mystère, mais 
une chose est sûre, c’est que 
tout le monde est au courant 
qu’il y a vraiment des difficultés 
majeures dans l’industrie de la 
presse écrite et qu’il doit y avoir 
quelque chose pour l’aider  », 

a-t-elle ajouté.
Vendredi dernier, La Presse cana-

dienne révélait qu’Ottawa prépa-
rait une aide au secteur sur la base 
de documents obtenus par le biais 
de la Loi sur l’accès à l’information.

Ces documents internes indi-
quaient qu’un groupe de travail 
composé de représentants des 
ministères des Finances et du 
Patrimoine, mis sur pied à la suite 
du budget de février, avait pour 
mission « d’identifier les options 
permettant de résoudre les pro-
blèmes touchant le journalisme 
au Canada avant l’énoncé écono-
mique de l’automne ».

La presse écrite attend 
beaucoup de la mise à jour

5355014

Savez-vous qu’au

Québec, les normes

du travail ont changé?

Des absences et des congés
aux vacances annuelles,

en passant par la prévention du
harcèlement psychologique et sexuel,
de nouvelles normes du travail sont
déjà en vigueur, et d’autres vont

s’appliquer dès le 1er janvier 2019.

Informez-vous sur ces nombreux
changements dès maintenant :

visitez le respectdesnormes.com

Commission des normes, de l’équité,

de la santé et de la sécurité du travail
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STEVE BERGERON

steve.bergeron@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Yves Boisvert 
(1950-2012) a vécu les vingt der-
nières années de sa vie à Sher-
brooke. Et Yan Giroux, qui est aussi 
Sherbrookois et qui a été suffisam-
ment marqué par sa rencontre avec 
le poète pour réaliser un film sur 
lui, aurait adoré tourner ici. Mais 
les impératifs économiques — il y 
avait parfois jusqu’à 60 personnes 
sur le plateau pour certaines scènes 
— ont obligé le cinéaste à abandon-
ner l’idée de transporter l’équipe d’À 
tous ceux qui ne me lisent pas dans 
les Cantons-de-l’Est.

« J’ai dû chercher dans les environs 
de Montréal (Lachine, des recoins 
de Laval, etc.) des lieux qui pou-
vaient rappeler Sherbrooke et Trois-
Rivières, une ville où Yves a aussi 
vécu. Je voulais rendre hommage à 
l’aspect post-industriel de ces villes, 
avec la présence d’usines désaffec-
tées, du chemin de fer dans le centre. 
J’ai également essayé de recréer l’eau 
en milieu urbain, un élément très 
important pour moi, même si je n’ai 
pas retrouvé aussi majestueux que 
la gorge de la rivière Magog. Pour 
moi, c’est une zone tampon permet-
tant de trouver une autre forme de 
beauté. »

Pour que la vie d’Yves Boisvert 
inspire à Yan Giroux son premier 
long métrage, on se doute qu’il a 
été important pour lui. « En fait, 
j’ai rencontré Yves à l’adolescence 
parce que je suis tombé amoureux 
de Maude-Andrée, la fille de sa 
conjointe Dyane Gagnon. En même 
temps que je découvrais l’amour, je 
suis entré dans un foyer rempli de 
traces de création (Dyane était gra-
phiste), au sens bohème du terme : 
des œuvres d’art sur les murs, des 
livres partout, les notes sur la table 
de la cuisine... »

« En parlant avec Yves, ma curio-
sité pour les soirées de poésie, 
dont celles au bistro Les Beaux 
Dimanches, s’est accrue. Petit à petit, 
je me suis engagé dans cet art-là, 
avec Yves comme figure inspirante. 
Plus tard, j’ai écrit un premier recueil 
et je l’ai contacté pour qu’il l’annote. 
Finalement, je ne l’ai jamais envoyé 
à la maison d’édition, mais Yves avait 
été d’un grand soutien. »

QU’ON SE REMETTE 
EN QUESTION

À tous ceux qui ne me lisent pas
n’est toutefois pas une biographie, 
mais bien un film librement ins-
piré. Il se déroule en 2018, même 
si les événements qui y sont rela-
tés font plutôt référence à la deu-
xième moitié des années 1990, une 
période très prolifique pour l’écri-
vain, notamment avec la publi-
cation des Chaouins, un de ses 
recueils phares. Yves Boisvert était 
un des rares poètes à vivre unique-
ment de sa création.

« Il a fait quelques petits bou-
lots à gauche et à droite, il a aussi 
aidé Dyane, qui avait sa propre 
boîte de graphisme, mais jamais 
rien qui prenait beaucoup de son 
temps. Son ami Louis Hamelin le 
définissait comme un travailleur 
de l’écriture. Ce n’était pas du tout 
un auteur au sens romantique, qui 
regarde dehors en attendant l’ins-
piration : pour lui, la poésie était le 
fruit d’un travail constant. »

Le scénario signé Guillaume 
Corbeil présente un homme un 
peu prisonnier de sa quête d’ab-
solu et du choc que cela crée avec 
les nécessités du quotidien. Mais 
contrairement à certains poètes 
« maudits » qui sont allés jusqu’à 
l’autodestruction, la courbe drama-
tique du film mène plutôt le per-
sonnage principal vers une prise 

de conscience.
« Yves avait un franc-parler et une 

liberté de parole qui pouvaient être 
intimidants. Il avait cette volonté 
que les gens se remettent en ques-
tion. Cet aspect me permettait de 
confronter le spectateur dans mon 
film, car on a tous des rêves et des 
éléments qu’on voudrait changer 
dans sa vie. De voir un être aussi 
dévoué et intransigeant que lui, 
ça nous place devant nos propres 
choix, les petites choses du quoti-
dien qui nous aliènent. Mais si je 
l’avais laissé tel quel, il n’y aurait 
pas eu de rédemption. » 

« Le personnage de l’adolescent 
[joué par Henri Picard] offre à Yves 
un pont vers un autre avenir, une 
petite brèche lumineuse qui lui 
permet de comprendre que son 
travail a un impact, si minime soit-
il, et que la présence des autres a 
aussi un impact sur lui, que de faire 
des sacrifices n’équivaut pas forcé-
ment à une perte. »

LA POÉSIE PARTOUT

À la lecture du scénario de Guil-
laume Corbeil, Martin Dubreuil 
s’est d’abord reconnu dans l’être 
marginal qu’était Yves Boisvert. 
« Son parcours me fait penser au 
mien. Il porte un regard assez cri-
tique et cynique sur la société. On 
perçoit assez vite ce qu’il aime et ce 
qu’il n’aime pas. Après, quand j’ai 

découvert qui était Yves Boisvert, 
j’ai vu l’ampleur du défi pour me 
rapprocher de sa personnalité. »

Céline Bonnier, qui incarne 
Dyane, la conjointe d’Yves Boisvert, 
a surtout été touchée par la façon 
dont le long métrage remet la poé-
sie dans la vie de tous les jours.

« Le regard sur l’art, son côté 
essentiel, c’est ce que j’ai d’abord 
ressenti en lisant le scénario. C’est 
un film qui me fait réfléchir et réa-
gir sur l’importance de reconnaître 
la poésie partout dans notre quoti-
dien, donc d’avoir une vision autre 
sur ce qui nous entoure et que l’on 
tient pour acquis. On a parfois des 
fous rires par rapport à l’absurdité 
que perçoit le personnage d’Yves. 
Ses regards en disent souvent très 
long. »

À TOUS CEUX QUI NE ME LISENT PAS

Bousculer par 
la liberté de parole

L’équipe du film À tous ceux qui ne me lisent pas a fait un détour par Sherbrooke mardi pour parler de cette oeuvre ins-
pirée de la vie du poète Yves Boisvert, lequel a vécu ses 20 dernières années à Sherbrooke. De g. à dr. : l’actrice Céline 
Bonnier, le scénariste Guillaume Corbeil, l’acteur Martin Dubreuil, la productrice Élaine Hébert et le réalisateur Yan 
Giroux (également sherbrookois). — PHOTO SPECTRE MÉDIA, RENÉ MARQUIS

NOTRE VIDÉO
DISPONIBLE DANS

et sur

latribune.ca@LT_LaTribune

facebook/
quotidienlatribune
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Ce racisme bien enrobé
RICHARD THERRIEN

Le Soleil

MONTRÉAL — Certains groupes 
identitaires enrobent si bien leur 
discours xénophobe qu’ils par-
viennent à convaincre même les 
plus modérés. Si on attendait que 
les racistes se proclament comme 
tels, on pourrait croire qu’ils font 
partie de la légende. « Les chiens 
qui jappent mordent pas, c’est les 
chiens qui jappent pas qui m’in-
quiètent », image Maxime Fiset.

Cet ancien skinhead néonazi de 
Limoilou, maintenant repenti, 

œuvre désormais au Centre de pré-
vention de la radicalisation menant 
à la violence. Il combat ce qu’il prô-
nait jadis. Vous l’avez déjà vu dans 
nos pages et chez les autres médias, 
une première fois en 2008 lors de 
son arrestation par l’escouade de 
lutte contre le terrorisme de la Sûre-
té du Québec, pour propagande hai-
neuse. Sa mère relate l’événement, 
dévastée. Fiset est sorti encore plus 
« crinqué » de son procès, avec le 
fantasme de déclencher une guerre 
civile. Et l’idée de faire sauter une 
bombe en pleine fête du Canada.

Aujourd’hui, celui qui a connu le 
monstre de l’intérieur s’inquiète de 
la radicalisation ambiante, de ces 
extrémistes décomplexés. Selon 
Maxime Fiset, nous sommes assis 
sur une bombe à retardement, une 
réalité qu’il tente d’établir dans La 
bombe, un documentaire de Gabriel 
Allard-Gagnon (T’es où, Youssef?) 
que présente Télé-Québec mercre-
di à 20 h.

L’idée n’est pas de savoir si on 
est plus ou moins racistes que les 
Américains, que les Français, que 
tout autre peuple dans le monde. 
Ça n’a ici aucune importance. 
L’idée est de savoir s’il existe un 

réel progrès de la radicalisation au 
Québec. Le documentaire nous 
invite à plus de vigilance, à mieux 
interpréter ces messages racistes 
qui se déguisent en discours natio-
naliste et qui fonctionnent par la 
peur. En cela, l’œuvre y parvient 
assez bien.

Dans La bombe, dont Maxime 
Fiset assure la narration, on fait 
d’abord le rapprochement entre 
nationalisme et racisme, puis entre 
l’intimidation dont Fiset a été vic-
time à l’école et sa décision de deve-
nir leader d’un mouvement radical 
d’extrême droite. Enfin, il explore 
le passage de la meute au statut de 
loup solitaire. Un segment où vous 
verrez des extraits d’un interroga-
toire d’Alexandre Bissonnette, où 
l’auteur de la tuerie de la Mosquée 
de Québec explique ses motivations 
et conclut par un : « C’est pas mal, ce 
que j’ai fait. »

Il s’en est fallu de peu pour que 
Fiset passe à l’action lui aussi. Il se 
reconnaît beaucoup dans le dis-
cours d’Alexandre Bissonnette, qui 
avait une urgence d’agir. « Fallait que 
je fasse quelque chose », répète Bis-
sonnette dans son interrogatoire. 
Heureusement, Fiset a trouvé un 

job dans une épicerie et rencontré sa 
blonde, Marie, avec qui il aura une 
fille. Ça lui aura ouvert les yeux et fait 
prendre conscience de la gravité de 
ses gestes. 

Ce qui ressort beaucoup du docu-
mentaire, c’est qu’on enrobe bien 
les discours racistes pour qu’ils 
touchent le plus large public pos-
sible. Maxime Fiset connaît le pro-
cédé, il en a lui-même abusé en 
effaçant les commentaires les plus 
radicaux du site Internet de la FQS, 
la Fédération des Québécois de 
souche, qu’il a créée. Prenez Dave 
Treg, l’ancien leader du groupe 
identitaire Storm Alliance. En entre-
vue devant une bière avec Maxime 
Fiset, il est calme, «  parlable  », 
presque conciliant. Mais pendant 
la dernière campagne électorale 
provinciale, il se filme devant une 
pancarte de Québec solidaire, poin-
tant le dessin d’une personne noire. 

« Une assurance dentaire pour tout 
le monde. C’est tout le monde ça? 
C’est tout le monde ça? Ça, c’est une 
minorité. C’est ça, tout le monde [en 
se montrant du doigt]. Ça, c’est une 
minorité, calvaire. Ostie de Québec 
solidaire à marde [en faisant un doigt 
d’honneur] », dit-il, tout souriant. 
Chassez le naturel...

La fin du documentaire ne plai-
ra pas à tout le monde. Fiset y fait 
un lien entre la montée de la radi-
calisation et l’élection de la CAQ, 
la droite identitaire ayant réussi à 
faire mettre à l’agenda les sujets qui 
l’enflamment. « Les loups ont hur-
lé à la victoire : 40 000 membres, 
40 000 votes », cite-t-il, en parlant 
de la page Facebook de La Meute. 
Un point de vue controversé, certes, 
mais qui mérite d’être entendu. 
L’émission Les francs-tireurs, qui suit 
à 21 h, traitera bien sûr de ce sujet 
bouillant avec trois experts.

Le documentaire La bombe nous invite à plus de vigilance, à mieux interpréter 

ces messages racistes qui se déguisent en discours nationaliste et qui fonc-

tionnent par la peur. — PHOTO FOURNIE PAR TÉLÉ-QUÉBEC

PARIS — Les héritiers d’Alexandre 
Benois, collaborateur de Maurice 
Ravel, ont annoncé avoir engagé 
une procédure judiciaire contre 
la SACEM pour faire reconnaître 
leur aïeul comme coauteur du célé-
brissime Boléro du compositeur 
français, dans un communiqué 
obtenu mardi par l’AFP.

La Société des auteurs, compo-
siteurs et éditeurs de musique 
avait refusé à deux reprises ces 
dernières années de reconnaître 
Alexandre Benois, influent peintre 
et décorateur russe, comme coau-
teur de ce succès aujourd’hui 
planétaire.

Le Boléro, qui a dernièrement 
été joué aux commémorations 
du centenaire de l’armistice 
du 11-Novembre, est tombé le 
1er  mai  2016 dans le domaine 
public en France, ce que contestent 
les cinq ayants droit de M. Benois.

Ils estiment notamment que le 
Boléro est à l’origine la musique 
d’un ballet portant le même nom 
créé à l’Opéra de Paris en 1928. C’est 
une « œuvre de collaboration entre 
Ravel et Benois », affirme François 
Tcherkessoff, arrière-petit-fils du 
décorateur, qui avait fait notam-
ment le décor et les costumes.

Les ayants droit estiment que 
« les preuves de la participation 
d’A. Benois à la création du ballet 
sont suffisamment nombreuses et 
concordantes, et que la SACEM a 
manqué d’impartialité lors de l’exa-
men du dossier ».

« Pour ces raisons, ils ont engagé 
une procédure en responsabilité 
à l’encontre de la SACEM devant 
le Tribunal de grande instance de 
Nanterre », ajoute le communiqué. 
L’assignation a été enregistrée le 
3 juillet et une audience de procé-
dure est prévue le 18 février 2019. 
AGENCE FRANCE-PRESSE

DROITS D’AUTEUR DU BOLÉRO DE RAVEL

Nouveau rebondissement
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RENÉ-CHARLES QUIRION

rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Arrêté après 
une autre cavale de quelques 
jours, Alain Leclerc resta détenu 
au moins jusqu’au début du mois 
de décembre.

Leclerc a comparu, mardi, pour 
répondre à une nouvelle accusa-
tion de bris de conditions devant 
le juge Paul Dunnigan de la Cour 
du Québec au palais de justice de 
Sherbrooke.

Il subira alors son enquête sur 
remise en liberté le 3 décembre.

Alain Leclerc ne s’est pas présenté 
à deux reprises à ses rendez-vous 
pour la confection du rapport pré-
sentenciel avec volet sexologique.

Leclerc a tenu à préciser qu’il se 
trouvait à l’hôpital pour au moins 
l’une de ces dates.

Absent de son domicile de King-
sey Falls depuis le 15  octobre 
dernier. 

Il  a été retrouvé la semaine 
dernière.

« C’est un dossier anxiogène pour 
certaines victimes. Il faut que le dos-
sier avance », signale la procureure 
aux poursuites criminelles Me Isa-
belle Dorion.

Alain Leclerc est en attente de sa 
peine dans trois dossiers de fraude.

En août dernier, Leclerc avait été 
remis en liberté sous conditions 
après avoir fait faux bond à la justice.

Leclerc est en attente d’une pre-
mière peine dans une affaire de 
fraude de plus de 5000  $ entre 
octobre 2015 et mai 2016. Il avait fait 
miroiter à une connaissance qu’il 
allait lui construire un patio.

Leclerc avait déjà mentionné au 
tribunal qu’il voulait rembourser la 
victime dans ce dossier.

Devant la juge Hélène Fabi de la 
Cour du Québec, il a été reconnu 
coupable dans deux autres dossiers.

Il a été reconnu coupable d’avoir 
menacé une mère et son fils dans 
une histoire de menaces inventées 
pour soutirer de l’argent.

Une femme d’Asbestos a aussi été 
la victime impuissante de l’individu 
sans scrupule qui lui a fait vivre cinq 
mois d’enfer entre octobre 2016 et 
mars 2017.

Leclerc a reconnu une fraude de 
plus de 9500 $ et une agression 
sexuelle contre elle.

Leclerc avait échafaudé un scé-
nario de peur où il lui a fait croire 
que des gens voulaient s’en prendre 
à elle, à sa nièce et à des anciens 
conjoints.

L’accusé avait accumulé plusieurs 
détails de la vie de la victime sur 
Facebook, puis s’en est servi contre 
elle.

Par diverses stratégies, Leclerc a 
convaincu la femme qu’un groupe 
voulait s’en prendre à elle et à des 

membres de sa famille.
En novembre 2016, Alain Leclerc 

a poussé les manigances jusqu’à 

inventer une affaire d’obsédé sexuel 
qui voulait s’en prendre à la victime.

L a  v i c t i m e  a  d é c o u v e r t  l e 

stratagème en mars 2017, puis a 
porté plainte à la police.

Les victimes dans les trois dossiers 

souhaitent être présentes lors des 
observations sur la peine qui se 
dérouleront le 22 janvier 2019.

Alain Leclerc encore en bris de conditions
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CLAUDE PLANTE

claude.plante@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Le Service de 
police de Sherbrooke (SPS) 
prend ses distances par rapport 
à la façon de faire pour dénoncer 
la vitesse aux abords de l’école 
du Boisjoli.

On a même demandé à la Com-
mission scolaire de la Région-
de-Sherbrooke (CSRS) de faire 
cesser  les  inter ventions des 
jeunes pour faire ralentir les 
conducteurs, car il y a une part de 
risque dans la méthode utilisée.

Rapp elons que les  enfants 
d’une classe de cinquième année 
ont entrepris de faire ralentir les 
automobilistes. Les écoliers se 
sont présentés au conseil munici-
pal, lundi soir, pour réclamer un 

dos d’âne sur la rue du Président-
Kennedy, dans le secteur de Rock 
Forest.

Pendant deux mois,  i ls  ont 
mesuré la vitesse des automo-
bilistes devant leur école en se 
cachant dans des buissons ou 
derrière des poubelles. Ils ont 
constaté que 65 % des conduc-
teurs ne respectaient pas la zone 
scolaire, où la vitesse est réduite 
à 30 km/h, selon ce qu’ils ont rap-
porté lundi soir devant les élus 
du conseil municipal. 

Le problème c’est qu’ils sur-
gissent d’un coup en se préci-
pitant sur le trottoir quand une 
voiture circule trop vite, affirme 
Martin Carrier, porte-parole du 
SPS.

« Nous avons sensibilisé notre 
partenaire pour éviter  cette 
manière de faire. Il y a un danger 
à faire cela, dit-il à La Tribune. 

Quand il y a de la neige, un enfant 
peut glisser. »

«  Aussi, un conducteur peut 
être surpris en voyant surgir à 
sa droite des enfants qui étaient 
cachés. La personne peut réagir 
en donnant un coup de volant 
vers la gauche. S’il y a une voiture 
venant en sens inverse, il peut y 
avoir collision. »

PAS PIRE QU’AILLEURS

M.  Carrier précise qu’il  est 
louable de vouloir faire dimi-
nuer la vitesse dans les rues de 
la ville, particulièrement dans les 
zones scolaires. Le SPS n’est pas 
contre le fait que des citoyens se 
présentent au conseil municipal 
pour faire des demandes.

« La meilleure manière de faire 
est de nous contacter. Nous avons 
prouvé dans les dernières années 
que nous ne faisons pas de demi-
mesure en ce qui concerne la 
vitesse dans les zones scolaires 
et la sécurité des enfants », dit-il. 

« Quand on nous demande d’in-
tervenir, nous nous y rendons. » 

Concernant les statistiques 
recueillies par les jeunes lors des 

opérations radars, M. Carrier veut 
nuancer les chiffres avancés. La 
vitesse près de Boisjoli n’est pas 
plus problématique que celles 
constatées aux abords des autres 
écoles du territoire.

« Il était strictement 
interdit aux élèves de 
se rendre dans la rue. 
Il n’y avait pas de 
neige le long de la rue 
quand nous avons fait 
l’expérience. »
— Danick Lessard-Dion, enseignant 

à l’école du Boisjoli

« Nous avons tenu 20 opérations 
dans ce secteur et nous avons dis-
tribué 36 constats d’infraction. Ce 
n’est pas un secteur plus problé-
matique qu’ailleurs », analyse-t-il.

« Quand on dit que 65 % des 
gens roulent trop vite, il  faut 
prendre en compte que le radar 
est utilisé par des enfants. Pour 

pouvoir l’utiliser les policiers 
doivent recevoir une formation 
de plusieurs jours. L’appareil doit 
être calibré pour donner une 
bonne lecture de la vitesse des 
véhicules. »

DANS L’ŒIL DU RADAR  

Mis au fait des réticences du SPS, 
l’enseignant Danick Lessard-Dion, 
de l’école du Boisjoli, a décidé de 
ne pas répéter l’expérience dans 
les prochaines années. Il avait ins-
crit sa classe à un programme de 
Vélo Québec qui s’intitule Dans 
l’œil du radar. L’appareil servant 
à capter la vitesse des véhicules 
était prêté gratuitement par l’or-
ganisme, souligne-t-il.

« Il était strictement interdit aux 
élèves de se rendre dans la rue. 
Il n’y avait pas de neige le long 
de la rue quand nous avons fait 
l’expérience, jure-t-il. Le but était 
aussi de féliciter les conducteurs 
qui respectaient les limites de 
vitesse. »

« Il n’était pas question de mon-
trer du doigt les policiers. Nous 
les invitons à venir faire du radar 
dans le secteur. »    

« Il y a un danger à faire cela »
Le SPS déplore la méthode utilisée 
par les élèves pour mesurer la 
vitesse aux abords de l’École Boisjoli

5352475
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PIERRE SAINT-ARNAUD

La Presse canadienne

LONGUEUIL — L’ex-policier de 
la Sûreté du Québec Patrick 
Ouellet, reconnu coupable de 
conduite dangereuse ayant cau-
sé la mort d’un petit garçon de 
cinq ans, a été condamné à huit 
mois de détention ferme, mardi, 
au palais de justice de Longueuil.

I l  l u i  s e ra  a u s s i  i n t e rd i t  d e 
conduire un véhicule pour un an 
à la suite de cette période.

Le juge Éric Simard, de la Cour 
du Québec, s’est ainsi rendu à la 
suggestion commune de la Cou-
ronne et de la défense dans cette 
triste affaire.

« Nous étions convaincues que 
cette peine-là (...) était juste et 
appropriée eu égard à l’ensemble 
des circonstances qui ont été 
énumérées par le tribunal », a 
déclaré la procureure de la Cou-
ronne, Me Geneviève Langlois, à 
l’issue du prononcé de la peine.

La tragédie était survenue à 
Longueuil, le 13  février  2014, 
lorsque Patrick Ouellet avait 
heurté de plein fouet la voiture à 
bord de laquelle prenait place le 
petit Nicolas Thorne-Belance lors 
d’une opération de filature à très 

haute vitesse.
L’accident était survenu peu 

avant huit heures du matin, dans 
un secteur résidentiel sur le bou-
levard Gaétan-Boucher, dans l’ar-
rondissement Saint-Hubert.

L’enfant, gravement blessé, avait 
succombé à ses blessures à l’hô-
pital dans les jours suivants.

Patrick Ouellet,  qui est lui-
même père de deux enfants de 
trois ans et de sept mois, a déjà 
logé un appel sur le verdict de 
culpabilité.

Il a obtenu mardi une remise 
en liberté provisoire en atten-
dant que sa cause soit entendue 
en appel.

MANQUE FLAGRANT  
DE JUGEMENT

La peine maximale pour ce délit 
est de 14 ans d’emprisonnement, 
mais il n’a jamais été question de 
s’en approcher.

Le juge «  a considéré que la 
peine de huit mois qui lui avait 
été suggérée en octobre dernier 
était la peine appropriée, eu égard 
à l’ensemble des circonstances 
aggravantes et atténuantes de la 
présente affaire », a fait valoir Me 
Langlois.

Parmi les circonstances atté-
nuantes, le juge Simard a notam-
ment évoqué les remords de 

l’accusé, la perte d’emploi auto-
matique — puisqu’une personne 
condamnée au criminel ne peut 
exercer la profession de policier — 
ainsi que le faible risque de réci-
dive et l’absence d’antécédents.

À l’opposé, le magistrat a sou-
ligné les facteurs aggravants, à 
commencer par ce qu’il estime 
avoir été « un manque flagrant de 
jugement » ainsi que les impacts 
dévastateurs sur la famille de la 
victime.

L a  p re u v e  a u  p ro c è s  av a i t 
démontré que le policier Ouel-
let, au volant d’une voiture de 
police banalisée, se déplaçait à 
une vitesse de 134 kilomètres/
heure dans une zone du bou-
levard Gaétan-Boucher où la 
vitesse maximale permise était 
de 50 kilomètres/heure.

L’agent Ouellet, alors âgé de 
29 ans, devait suivre dans son 
automobile l’ancien directeur 
général du Parti libéral du Qué-
bec (PLQ) Robert Parent, dans 
le cadre d’une enquête de l’Uni-
té permanente anticorruption 
(UPAC).

Initialement, le Directeur des 
poursuites criminelles et pénales 
(DPCP) avait décidé de ne dépo-
ser aucune accusation contre 
l’agent Ouellet, une décision qui 
avait soulevé un tollé.

CONDUITE DANGEUREUSE AYANT CAUSÉ LA MORT

L’ex-policier Patrick Ouellet 
écope huit mois de détention CAROLINE PLANTE

La Presse canadienne

QUÉBEC — En campagne élec-
torale, le chef caquiste François 
Legault s’était engagé à créer 
20 maisons Gilles-Carle en dix 
ans, mais depuis, le discours du 
gouvernement a changé.

Dans une entrevue exhaustive 
avec La Presse canadienne, la 
ministre responsable des Aînés 
et des Proches aidants, Marguerite 
Blais, a tenu des propos beaucoup 
plus nuancés sur une éventuelle 
intervention du gouvernement.

Rappelons que la Fondation 
Gilles-Carle, dirigée par la veuve 
du défunt cinéaste, Chloé Sainte-
Marie, a inauguré sa première 
maison en 2012 à Cowansville, 
dans le but d’offrir du répit aux 
aidants naturels.

M.   Legault  s’était  présenté 
devant les caméras le 4 septembre 
dernier avec Mme Sainte-Marie, 
en promettant que la contribu-
tion de Québec serait dorénavant 
de 1,3 million $ pour la construc-
tion, et 4,3 millions $ annuelle-
ment pour le fonctionnement de 
ces centres de répit multiservices.

« C’est un beau modèle. On va 
créer 20 maisons comme celle-là. 
Cowansville va servir de modèle à 
19 autres maisons dans les diffé-
rentes régions du Québec », avait-
il dit aux journalistes.

Aujourd’hui, la ministre Blais 
reste plutôt évasive, et semble 
réduire le rôle du gouvernement 
à celui de dispenser des soins de 
santé. Elle précise que les mai-
sons Gilles-Carle devront impé-
rativement naître d’une initiative 
citoyenne.

« Il faut que ce soit la commu-
nauté qui ait envie de mettre 
la main à la pâte pour se doter 
d’une maison, a-t-elle soutenu. 
Par la suite, s’il y a des soins de 
santé, c’est le ministère de la San-
té et des Services sociaux qui va 
faire en sorte que des soins seront 
attribués. »

Ces propos ont fait réagir la coor-
donnatrice générale du Regrou-
pement des aidants naturels du 
Québec, Mélanie Perroux : « Moi, 
je n’ai pas compris que ça allait être 
ça l’implication du gouvernement, 
a-t-elle dit. Ce que j’ai compris, c’est 
qu’ils allaient mettre de l’argent sur 
la table pour qu’elles se créent, et 
je pense que je ne suis pas la seule 
à avoir vu ça sous cet angle-là. » 
Mme Sainte-Marie a quant à elle 
réservé ses commentaires.

Sans jamais mentionner les 
engagements financiers de la 
CAQ, Mme  Blais  a  invité les 
m u n i c i p a l i t é s ,  o r g a n i s m e s 
communautaires, donateurs et 
citoyens à former, avant toute 
chose, des partenariats entre 
eux. « Je pense que c’est impor-
tant que les communautés s’in-
vestissent », a-t-elle insisté.

CONSTRUCTION DE 20 MAISONS GILLES-CARLE

Québec moins pressé

5355866
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DES RUBRIQUES VARIÉES
POUR TOUT TROUVER 819 564-2222

annonces classées

IMMOBILIER
VENTE

5687 Terrains, terreset
fermesàvendre

Recherche belle terre à bois, soit
bois naturel ou plantation. 819-571-1678.

IMMOBILIER
LOCATION

5738 Logementsà louer
Fleurimont (Est)

1425 RUE DU CONSEIL
4½ LIBRE OCTOBRE, refait à neuf.

819 563-7011 www.francoispoirier.org

215 MURRAY, BEAU GRAND 4½
libre imm., récent, tranquille, ascenseur,

Tél. : 819 580-2211, 819 791-6904

5½ - 3½ Chauffés, eau chaude
, rue 4-Saisons. photos à www.gipb.ca

819 416-0949.

5½ AU DEMI SOUS-SOL, chauffé, eau ch.,
680$. Chats permis. Arrière 4-Saisons, près
école et services.1er janvier. 819 679-6298.

5½,Chauffé, eau ch.Entrée lav./séch.Près de
tous les services. Contactez Lynda au
819 345-8640 ou Benoit au 819 342-4237.

5½,Chauffé,eau ch.Entrée lav./séch. Près du
Cégep. Concierge sur place. Contactez
Lynda au 819-345-8640 ou Benoit au
819 342-4237.

5½ RUE DES CAPUCINES
Style condo, près du CHUS et de tous
les services 825$, 1er mois gratuit

Tél. : 819 570-0211

AU 590 ST-FRANÇOIS NORD, 41/2
refait à neuf, très grand, 625$. Octobre.
819 565-2642. www.francoispoirier.org

GRAND 4½, 635$ (sept. gratuit), tout inclus,
vue sur la ville, grande remise, cul-de-sac,
place tranquille, 335 Place des Jonquilles.
819 349-9374.

GRAND 5½, 3e étage, 2 balcons, corde à
linge, stat. déneigé. Libre. Tél.: 819 574-7442

5742 Logementsà louer
Mont-Bellevue (centre-ville)

1890 DES GRANDS-MONTS, libres imméd.
3½, 4½, 5½, tous rénovés, chauffés, eau
chaude. SPÉCIAL ÉTUDIANT, 1 mois gra-
tuit. 819 345-9159, 819 212-0536.

3½ 2e ÉTAGE remis à neuf, ch. eau ch.
fournie, entrée lav./séch., non-fum., près de
tous services, arrêt d’autobus en face de
l’immeuble, pas d’animaux. Réf. requises

819 562-8598

475 RUE THIBAULT: 4½, 605$, entrée
lav./séch. Autobus, parc, école à proximité.
Possibilité tout inclus +85$. 819-565-4786.

987 RUE DE KINGSTON ( triplex) - 2½
meublé - 410$.A l'arrière, 1er étage. Propre,
stat., avec prise, près des services: autobus,
commerces, professionnels...819 346-7827.

TRÈS GRAND 4½ sur le plateau Marquette,
rue Goodhue, lumineux, tout rénové, poêle
et frigo inclus, chauffé, eau chaude, près de
tous les services. 725$/mois. Aussi dispo. 1
4½ à 600$/mois et 1 3½ à 525$/mois ayant
les mêmes caractéristiques. Libres imm.
Service lav./séch. au s/sol. 819 564-2269

Ville de Sherbrooke, lofts, style unique, en-
droit tranquille, Wi-Fi,résidentiels ou semi-
commerciaux, 1200’ ou 750’ pc., rénovés à
neuf, ch./écl. ou non, 700$-675$/mois, non-
fumeur, pas d’animaux, Frais virés : 514 266-
6919, 514 206-7502.

5744 Logementsà louer
Jacques-Cartier (Nord)

5744 Logementsà louer
Jacques-Cartier (Nord)

819 574-7785 www.laureatrichard.com

1½ - 2½ - 3½ - 4½ - 5½

12 immeubles de choix
Bureau: 3005, rue Richard, #103

5744 Logementsà louer
Jacques-Cartier (Nord)

100 DON BOSCO : 1½ - 3½ LIBRES
Eau chaude fournie.

819 200-9012 www.francoispoirier.org

610 JACQUES-CARTIER - 3½
Chauffé, eau chaude, poêle et frigo. Libre.
locations-logements.com 819 437-7678,

819 829-4790, 819 437-2830

AU 2985 LA DAUVERSIÈRE
près du Carrefour, 2½, 3½, 4½ rénovés

Libres imm. 819 200-9013
www.francoispoirier.org

DU MANOIR, près Carrefour de l’Estrie
4½ LIBRE 1er FÉVRIER.

819 640-3548 www.francoispoirier.org

5745 Logementsà louer
Magog

3½ GRAND, bien éclairé, près du Provigo et
piste cyclable, entrée lav./séch. et lave-vais-
selle, poêle à bois, balayeuse centrale, stat.,
terasse et entré privé, pas d’animaux, non-
fum., non ch. non écl., 535$/mois, 819-847-
2688 ou cellulaire : 819 822-7688.

5761 Chambresà louer

SECTEUR CENTRE
libre, tout inclus + Internet et câble

270$/mois et plus
819 674-7379 / 819 345-3637

5766 Résidenceset
centresd'accueil

FADOQ 2 Roses d’Or
• 2 pas du Carrefour
• Salle à manger
• Chapelle
• Activités
• Salon de beauté
• Piscine intérieure
• Édifice sécuritaire et beaucoup plus

2775 et 2835, rue duManoir,

Sherbrooke

lesresidencesducarrefour.ca

819 432-4014

four

• Salon de beauté
re

Éligible
au crédi

t

d’impôt
au main

tien

à domic
ile

Une tranquillité d’esprit,
un confort de vivre !

5786 Services financierset
impôts

Depuis plus de 30 ans, nous aidons les gens
à trouver une solution à leurs problèmes
financiers. Consultation sans frais. Aucun
intermédiaire, 1 seul paiement sans intérêt.

1 877 994-2433

JeanFortin.com

AVEZ-VOUS BESOIN D’AIDE?

SERVICESET
EXPERTS

5787 Argentàprêter

PRÊTS DE 500$
Sans enquête de crédit.
www.creditcourtage.ca
Tél. : 1 866 482-0454

5788 Servicesprofessionnels
etdivers

$$$$$$$$$$$$
$$$$$$$$$$$
$$$$$$$$$$$
$$$$$$$$$$$$

$$
$$
$$

GESTION IMMOBILIÈRE
APPARTEMENT SHERBROOKE

Établi depuis plusieurs années à Sherbrooke
Comptant sur une équipe d’expérience 7/7

POuR iNfORMATiON, CONTACTEZ :
Martin : 819 678-0887 ou Stéphane : 819 678-1747

Laissez-nous le soin de
gérer votre investissement

Nous
proposons
également
le service de
déneigement

5795 Réparation, rénovation
et construction

ENTREPRENEUR EN CONSTRUCTION
spécialisé en rénovation, du sous-sol au gre-
nier, portes et fenêtres, recouvrement exté-
rieur, agrandissement, rajout d’étage, etc.
Communiquer avec Claude, 819-440-8424.

5895 Avis publics 5895 Avis publics

La Ville de Sherbrooke vous informe que ces avis publics ont été versés sur son portail, à l’adresse
suivante : sherbrooke.ca/avispublics, ce jour :

RÈGLEMENTS D’URBANISME

Avis d’entrée en vigueur

Règlement n°1200-29 – Modifiant le Règlement n°1200 de zonage et de lotissement de la Ville de
Sherbrooke, zones I1024 et IZ1025, boulevard de l’Université – Arrondissement des Nations

Objet : Ce règlement vise à étendre les usages permis dans le Parc Innovation sur la totalité du lot appartenant
à l’Université de Sherbrooke, afin d’implanter trois nouveaux centres de recherche.

Ce règlement est entré en vigueur le 20 novembre 2018.

Règlement n°1200-35 – Modifiant le Règlement n°1200 de zonage et de lotissement de la Ville de
Sherbrooke, zone C0589, rues Wellington Sud et du Dépôt –Arrondissement des Nations

Objet : Ce règlement vise à abroger le pourcentage maximal d’occupation au sol afin de permettre la
reconstruction du stationnement municipal de la rue du Dépôt.

Ce règlement est entré en vigueur le 20 novembre 2018.

Règlement n°1200-36 – Modifiant le Règlement n°1200 de zonage et de lotissement de la Ville de
Sherbrooke, zones H0732, H1869 et H1870, rue Lacharité –Arrondissement de Fleurimont

Objet : Ce règlement vise à permettre la poursuite d’un projet de développement résidentiel, situé du côté est
du chemin Duplessis à la hauteur de la rue Lacharité, en permettant les habitations unifamiliales
jumelées sur l’ensemble des terrains visés dans la seconde phase.

Ce règlement est entré en vigueur le 20 novembre 2018.

Règlement n°1200-37 – Modifiant le Règlement n°1200 de zonage et de lotissement de la Ville de
Sherbrooke, zone C0334, boulevard de Portland –Arrondissement des Nations

Objet : Ce règlement vise à permettre l’implantation, dans le bâtiment laissé vacant suite à la fermeture du
magasin Sears Décor, d’un complexe comprenant un gymnase, un club athlétique ainsi qu’une piscine
intérieure.

Ce règlement est entré en vigueur le 20 novembre 2018.

AUTRES RÈGLEMENTS

RÈGLEMENT GÉNÉRAL

Avis d’entrée en vigueur

Règlement n°1-133 – Modifiant le Règlement n°1 de la Ville de Sherbrooke

Objet : Ce règlement modifie des dispositions du règlement général de la Ville concernant principalement la
définition de certains mots ou expressions, la signalisation et le stationnement, les nuisances extérieures,
nuisances pour défaut d’entretien d’un terrain privé, les dommages à la propriété, l’abandon d’un
branchement d’eau potable ou d’égout et certaines activités au Mont-Bellevue et les tarifs applicables.

Ce règlement entre en vigueur ce jour.

DÉROGATIONS MINEURES

Arrondissement de Brompton – Rock Forest – Saint-Élie - Deauville

• 317, rue Saint-Lambert : dérogation à la superficie minimale prescrite, afin de régulariser l’implantation
d’une habitation multifamiliale isolée de cinq logements.

Cette demande sera présentée à la séance du conseil de l’arrondissement de Brompton – Rock Forest –
Saint-Élie – Deauville de la Ville de Sherbrooke le 10 décembre 2018, à midi, au 1000, rue du Haut-Bois Nord,
à Sherbrooke.

Arrondissement des Nations

• Lot 6 285 251, rue Achille-Beaucher : dérogation à la largeur minimale prescrite à l’extrémité nord de
la bande tampon requise à la limite est de la zone CZ1866, afin de permettre l’aménagement de la rue
Achille-Beaucher. La demande vise également à autoriser une dérogation à la hauteur minimale du talus de la
limite nord de la zone CZ1866, afin de permettre son aménagement en fonction de l’espace disponible dans
la bande tampon restante.

Cette demande sera présentée à la séance du conseil de l’arrondissement des Nations de la Ville de Sherbrooke
le 13 décembre 2018, à 19 h 00, au 2070, boulevard de Portland, salle 003, à Sherbrooke.

Ces avis publics et les documents s’y rattachant peuvent être consultés au bureau de la greffière situé au
191, rue du Palais, à Sherbrooke, aux heures ordinaires de bureau, ainsi que sur le site Web de la Ville à :
sherbrooke.ca/avispublics. De plus, il est possible d’obtenir des renseignements relatifs à ces avis publics en
téléphonant au 819 823-8000, poste 5700, aux heures ordinaires de bureau.

DONNÉ À SHERBROOKE, ce 21e jour de novembre 2018.

Me Éric Martel
Greffier adjoint

5796 Toitures

LES SPÉCIALISTES DEPUIS 30 ANS
Toiture bardeaux, élastomère. 819 574-5458,
Meilleur service. RBQ : 5692-8351

5798 Déneigement

DÉNEIGEMENT CAMION -TOITURE
Résidentiel et commercial quartier Ouest.
JP et Jessica McCray: 819 212-0308

5819 Messagespersonnels

www.massage-asie.com

819 348-0183
7 /7, 9 h à 23 h

460, rue King Est, Sherbrooke

MASSAGE
JOLIE CHINOISE

1 819 588-8205
Massage pour homme. Détente et douceur.

Dès 8h am à 20 h, sam.- dim. - .lun.

L MAGGIE SPA LL

NOUVEAU OUVERTURE
PARKING - DISCRET

1049 rue King E. J1G 1E5
819 919-8882

MASSAGE SENSUEL JOSÉE
SPÉCIAL

Du lundi au vendredi. 819 569-3529

5819 Messagespersonnels

LL NOUVEAUTÉ LL

SAUNA ET MASSAGE
819 919-9219

9 h-24 h, 7/7
213 Dufferin, Sherbrooke

POUR PASSER
D’AGRÉABLES MOMENTS
de 9h à 15h, 819 580-2565

EMPLOIS

5834 Offresd'emploi

2 CUISINIER(ÈRE)S, 1 temps plein et
1 temps partiel, jour/soir/fin de sem.,
avec exp., salaire compétif, doit être
capable de travailler sous pression.

Recherchons aussi
2 PLONGEURS, jour/soir/fin de sem.
Brasserie Daniel Lapointe, 2660 King
Ouest, Sherbrooke, 819 346-7989

jonathan@brasseriedaniellapointe.com
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SOLUTION

1Coldupiétonnonindiqué.2Pasdebretellesouslacrossedu
fusil.3Bandedelachausséepluscourteàladroitedupiéton.4

Oreilledroitedel’automobilistemanquante.5Dossierdusiège
pluslargeàdroite.6Capotdelavoitureincomplet.7L’arrière
dugarde-boueavant.8Lesbriquesàgauchedumagasin.

ÊTES-VOUS OBSERVATEUR?
Ces deux dessins sont en apparence identiques.
En réalité, il y a entre eux HUIT petites différences.

BEN

BLONDINETTE

HAGAR L’HORRIBLE

5834 Offresd'emploi

(AFP) MANŒUVRE EN ATELIER
(JOURNALIER)

• Plus de 5 cartes de compétences
• Chariot élévateur, ASP Construction, etc.
• Lecture de plans
• Travaux d’entretien en menuiserie
• Entretien ménager d’un bâtiment
• Couper des métaux et souder au GMAW

Emplois en demande

Concierge, manutentionnaire, manœuvre
en usine, ouvrier de maintenance, soudeur

Places disponibles

Préalable : 3e secondaire, TDG
Formation de 600 heures

(comprend un stage de 90 heures en entreprise)

Dates d’entrée : 28 novembre 2018
et 11 janvier 2019

Prendre un rendez-vous
819 822-1703, poste 17015

Centre 24-Juin
645, rue du 24-Juin, local E-1-021

Avec la participation financière de :

5834 Offresd'emploi

Esthétique de l’automobile

Alternance travail-études,
plusieurs emplois disponibles en Estrie !

Tu es passionné par l’esthétique de l’automobile?
Cette formation est pour toi !

• Approche qualité et modes d’organisation
du travail

• Nettoyer l’intérieur, l’extérieur et le
compartiment du moteur

• Effectuer les opérations pour polir, lustrer et
cirer les surfaces peintes

• Faire les retouches de peinture
• Contrôle de la qualité

Début des cours : 4 mars 2019
(300 heures, 5 jours par semaine)

Pour plus d’information :
819 822-1703, poste 17015

accescompetences@csrs.qc.ca
639, rue du 24-Juin à Sherbrooke

Avec la participation financière de :

5834 Offresd'emploi

(AEP) SOUDAGE SEMI-AUTOMATIQUE GMAW
• Lire des plans et des normes de production

• Effectuer des opérations de soudage sur acier doux

• Souder à l’arc en atmosphère gazeuse GMAW

• Souder à l’arc électrique avec fil fourré FCAW

• Couper des métaux ferreux et non ferreux

• Utiliser des techniques de levage et manutention

Emplois en demande
Soudeur, procédé GMAW; FCAW; général;

d’entretien et apprenti soudeur.

Places disponibles
Préalables : 3e secondaire, TDG

Formation de 675 heures
(comprend 156 heures de stage en entreprises)

Début : 14 janvier 2019
Prendre un rendez-vous

819 822-1703, poste 17030
Centre 24-Juin

645, rue du 24-Juin, local E-1-021

Avec la participation financière de :

5834 Offresd'emploi

avec ou sans expérience.

Communiquer avec
M. Rémi Gendron

au 819 570-1025

Installateur

Vous voulez travailler
pour une équipe
dynamique

et professionnelle?

Avant le 28 novembre recherche 19
personnes désirant perdre 9 à 29 livres d’ici
30 jours (formulé par des médecins,
réglementé santé Canada)
www.solutionpoids.com 1-819-548-5752

BOSS GIRL, soir et fin de sem., entre
5h et 10 h., temp partiel, au
Pot-au-Feu 819-620-6201

5834 Offresd'emploi

Camelot demandé
pour le journal
La Tribune,

secteur St-Élie:
rues Boisvert,

Croteau,
des Tourterelles,
du Cardinal,
des Perles et

Calais.
Doit posséder
petite voiture.
Travail tôt le

matin.
819 868-3614

CHAUFFEUR(SE) de camion 10 roues,
dompeur, classe 1, 40h ou temps partiel,

819-821-2424

COIFFEUR(EUSE) avec auto, résidence
pour personnes âgées autonomes centre
d’accueil, hôpitaux, clientèle assurée, 514-
766-3553, 1-800-448-3553

CONDUCTEUR de camion classe 5, pour
déneigement, à East Angus, disponible pour
l’hiver, exp. un atout. N’avoir aucun empê-
chement judiciaire en lien avec l’emploi.

819-832-2202

CUISINIER(ÈRE) - PIZZA MAKER
avec exp. 30h sem.Restaurant
Pot Au Feu Tél. : 819 620-6201.

ÉVAL SHERBROOKE est à la recherche
d’une adjointe à la rédaction

Maîtriser la Suite Office
Excellent sens de l’organisation

Poste temps plein
Postulez à info@evalsherbrooke.ca
ou appelez-nous au 819 791-9777

LE CENTRE D’ENTRAIDE PLUS
DE L’ESTRIE
RECHERCHE

AGENT (E) DE BUREAU
AIDEÀ DOMICILE

ACCOMPAGNATEUR (TRICE)
Tél. : 819 563-5656

LIVREUR(SE), temps partiel, soir et fin de
sem.Restaurant Pot Au Feu

Tél. : 819 620-6201.

NOUS RECHERCHONS
MENUISIER(ÈRE) pour l’installation de

PORTES ET FENÊTRES, avec expérience
et minutieux(se) JULES AU 514 248-5811

ÉVAL SHERBROOKE est à la recherche
de technicien/ne

en évaluation immobilière
Bonnes connaissances de la Suite Office,

JLR, Registre Foncier, etc.
Formation obligatoire ou expérience

équivalente. Bonnes capacités d’analyse et
de synthèse.Poste temps plein et/ou partiel.

Postulez à info@evalsherbrooke.ca
ou appelez-nous au 819-791-9777.
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1 3 7 8 4 9 6 5 2

2 8 9 6 5 7 3 4 1

4 5 6 2 1 3 9 7 8

7 6 8 3 9 1 5 2 4

3 1 4 5 7 2 8 6 9

9 2 5 4 8 6 7 1 3

8 4 1 9 6 5 2 3 7

6 9 3 7 2 4 1 8 5

5 7 2 1 3 8 4 9 6

4602

3 8 9 2

2 9 1 5 8

7 1 6

9 5 3 7

5 6 9

8 3 4

7 5 2

1 9 3

Placez un chiffre de
1 à 9 dans chaque case vide.
Chaque ligne, chaque colonne
et chaque boîte 3x3 délimitée
par un trait plus épais doivent
contenir tous les chiffres de
1 à 9. Chaque chiffre apparaît
donc une seule fois dans une
ligne, dans une colonne et
dans une boîte 3x3.

Niveau de difficulté : difficile 4603

Ce jeu est une réalisation de Ludipresse • Informationswww.les-mordus.com ou écrivez-nous à info@les-mordus.com

SUDOKU

Thème : Citation de
Marcel Achard
Placez les lettres de
chaque colonne dans la case
appropriée de manière à
former une phrase complète.
Les mots sont séparés
par une case noire.

Solution du
dernier numéro :
Citation de Colette Piat :
La justice, comme la peste,
change les âmes et les
visages.
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CITATION SECRÈTE par Isabelle Vadeboncoeur

SOLUTIONDUDERNIERSUDOKU

1. Cellule où un prisonnier est mis à
l’isolement - Prisons.

2. Se prend en sortant

MOTS CROISÉS

SOLUTIONDUDERNIER NUMÉRO
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

HORIZONTALEMENT
1. Contracture douloureuse
des muscles du cou.

2. Le crapaud en est un -
Parent.

3. (S’)évanouit - Touffus - A la
mode.

4. Qui a perdu sa route - Fait
répéter.

5. Acide ribonucléique -
Marqués par des événe-
ments tragiques.

6. Enseignement - Vaisseau.
7. Lac de Lombardie - Elle
change tous les jours.

8. D’avoir - Prêt à être récolté -
Avant J.-C..

9. Graminée à graines toxiques
- Qui est sans vitalité.

10. Note - Cérémonie religieuse
- A nous.

11. Règle obligatoire - Grave
défaut - Curie.

12. Mort naturelle d’une per-
sonne - Mettre fin à.

VERTICALEMENT
1. Apparence éblouissante
mais trompeuse.

2. Mammifère ongulé - Relative
au raisin.

3. Ecrivain - Réponse de trou-
badour.

4. Abattre - Carcasse -
Camarade.

5. Symbole d’un métal blanc
extrêmement dur - Personne
qui cherche à nuire à
quelqu’un.

6. Vendue - Point cardinal.

7. Note - ... de couchage.

8. Jeune voyou - Peu compact.

9. Qui revient constamment -
Existes.

10. Scandium - Chapeau
d’homme à large bords rele-
vés sur les côtés.

11. Ruban étroit - Après un
échange d’anneaux.

12. Le premier livre du
Pentateuque et de la Bible -
Attirance.

21 novembre 2018 No 5328

MOTS CROISÉS JUNIOR MOT MYSTÈRE
ASSE

BAES
BOUILLON

CINEY
CUISTAX

DIEST
DOEL
DRACHER

EDEGEM
EEKLO
EESNEU
EGHEZEE
ELBOT
ELSENE
ENGHIEN
EUPEN
EURO
EVERE
EVERGEM
FAGNE

GENK

HAN
HERVE

IEPER
IZEGEM

KAPELLEN
KRIEK

LASNE
LEAU
LEDE
LIEGE
LOCARNO
MANAGE

MEISE

MENIN
MEUSE
MOL

NAMUR
NERVIENS
NINOVE

OISE
OLEN

PANNE

RANST
RIEMST

RUHR

SENNE
SURE

TAMISE
THUIN

TIELT
TORCHON

VIRTON

WALLONIE

YSER

ZWIN

Solution du dernier numéro : ABATTRE 21-11-2018

1

2

3

4

5

6

7

8

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

SOLUTION du dernier numéro

1

2

3

4

5

6

7

8

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

HORIZONTALEMENT

1 Interruption pendant
l’année scolaire – Fermé.

2 Allongé – Mettre un terme
à quelque chose.

3 On peut y mettre des
fleurs – Illusions d’optique
qui nous donnent
l’impression de voir une
nappe d’eau s’étendant à
l’horizon.

4 Conjonction qui marque
une liaison – C’est le
cinquième mois – Se dit
d’une étoffe d’une seule
couleur.

5 Plat fait d’un mélange de
fromage fondu dans lequel
on trempe des cubes de
pain.

6 Personne qui paie pour
recevoir chez elle un
journal ou une revue
– Donne un coup de main.

7 Attachée – C’est le fait de
se tromper, de faire une
faute.

8 Réduire de volume par
pression – Sorti de l’oeuf.

VERTICALEMENT

1 Mort qui est supposé
revenir sur terre.

2 La Floride en est un
– Grand serpent qui
étouffe sa proie avant de
l’avaler.

3 Déterminant pluriel
– Détraqués.

4 Animaux marins aux
nombreux tentacules, qui
se fixent sur les rochers.

5 Symbole chimique du
cadmium – 365 jours.

6 Imprégné légèrement
d’eau.

7 Qui a subi une certaine
détérioration.

8 Montée des eaux d’un
fleuve ou d’une rivière
– Avant le mi.

9 Petit groupe de personnes
qui ont des idées, des
goûts communs – Arme
de Robin des bois.

10 Programme d’ordinateur
qui permet d’exécuter une
tâche spéciale.

11 Bord d’une forêt – Com-
position musicale écrite
pour deux voix.

12 Qui sont à elle – Se dit des
yeux qui sont entre le bleu
et le vert.

T O R C H O N O C E R F

A S I E O R I G O L E R

M E S S A G E O L U N E

T E S O R U R A L O E N

A O O R E E O B E C O E

M U L E T O L U T I N S

O S E V E R E S O L O I

M E R E S O S E I S M E
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VOTRE HOROSCOPE

2
1
-1
1
-2
0
1
8

Face à tout reproche que vous considérez injuste, il serait préférable de baser
votre défense sur la transparence plutôt que d’adopter à votre tour un ton
accusateur. L’opinion des tiers partis vous sera d’autant plus favorable si
votre discours demeure dépourvu d’arrogance. En cette veille de Pleine Lune,
si votre conduite a été irrépréhensible, la vérité blanchira votre réputation.

DU 23 SEPTEMBRE AU 23 OCTOBRE

Si ce n’est pas cassé, pourquoi faut-il essayer de le réparer? En cette veille
de Pleine Lune juste à la limite Taureau-Gémeaux, les efforts déployés
afin d’améliorer une chose qui fonctionne déjà de toute façon satisfaisante
pourraient être source de frustration. Mieux vaudrait vous concentrer sur des
problèmes existants plutôt que de risquer d’en créer là où il n’y en a pas.

DU 23 JUILLET AU 23 AOÛT

Cette veille de Pleine Lune à la limite Taureau-Gémeaux pourrait vous faire
une surprise ce milieu de semaine. Il s’agit de trouver la juste mesure entre
une introversion timide et une exubérance envahissante pour éveiller et
alimenter l’intérêt de quelqu’un à votre endroit. L’originalité fera toujours
bonne impression, et cela ne s’inscrit pas forcément en dehors de la simplicité.

DU 22 JUIN AU 22 JUILLET

Quand les abeilles nous suivent, c’est parce que nous avons mangé du miel. Cette
veille de Pleine Lune à la limite Taureau-Gémeaux pourrait vous confronter aux
conséquences de vos actes. Ce n’est donc pas le moment d’essayer d’arrondir les
angles et d’envisager un passe-droit. Il vous est plutôt bien recommandé d’avoir
une conduite scrupuleusement irréprochable. Et vous en êtes très capable...

DU 21 MAI AU 21 JUIN

DU 21 MARS AU 20 AVRIL

En cette veille de Pleine Lune limite Taureau-Gémeaux, les modifications que vous
devez apporter à votre routine afin de vous adapter aux nouvelles circonstances
pourraient vous sembler plutôt étonnante. Cependant, il suffira de faire preuve
de bonne volonté afin de vous y habituer plus rapidement. L’apprentissage sera
nettement plus facile... si vous cessez de penser à l’ancienne façon de procéder.

DU 20 FÉVRIER AU 20 MARS

L’imminence de la Pleine Lune devrait vous permettre d’exercer davantage
d’influence sur votre environnement. Il est possible que certaines prises de
décisions vous incombent, notamment en raison de l’absence d’une personne
habituellement en charge. La nervosité demeurera votre seul ennemi. Si vous
conservez votre calme, vous ne commettrez pas d’impair...

Une veille de Pleine Lune qui pourrait vous offrir un climat énergique, accélérant
la cadence des développements. Toutefois, un comportement directif ou trop
autoritaire risque de raviver un sentiment d’opposition et devenir conflictuel.
Vous pourriez avoir soudain envie de claquer la porte, mais il serait plus sage
de prendre votre mal en patience. Saturne en Capricorne devrait vous y aider...

DU 22 DÉCEMBRE AU 20 JANVIER

DU 23 NOVEMBRE AU 21 DÉCEMBRE

Cette veille de Pleine Lune qui correspondra aussi demain à l’entrée du Soleil
en Sagittaire pourrait vous permettre de recevoir davantage d’attention. C’est
le temps de faire de nouvelles tentatives, ou d’essayer à nouveau celles qui
n’avaient pas porté fruits. Ne pensez plus à ce qui s’était produit jadis. Le
contexte a changé, et grâce à l’appui de Jupiter, vos chances vont augmenter...

DU 23 NOVEMBRE AU 21 DÉCEMBRE

Étant donné que le climat de Pleine Lune est dans l’air, l’échange
d’informations vous aidera à faire un bon vers l’avant. Si vous consentez à
partager quelque peu ce que vous possédez ou connaissez, vous en sortirez
gagnant. Ce que vous désirez n’est pas impossible, mais évitez d’entretenir
des attentes prédéfinies, trop rigides, afin de ne pas avoir de déceptions.

DU 24 OCTOBRE AU 22 NOVEMBRE

Cette veille de Pleine Lune propose un milieu de semaine plutôt complexe,
vous donnant la possibilité de modifier certains paramètres que vous
considériez peu constructifs. Cependant, les changements les plus modestes
auront plus de chances de subsister que les transformations radicales, celles-ci
pouvant éveiller un sentiment d’opposition et susciter une réaction inverse.

DU 24 AOÛT AU 22 SEPTEMBRE

Le climat de Pleine Lune déjà dans l’air risque de vous demander de fournir
un effort supplémentaire pour entretenir de bonnes dispositions face aux gens
que vous rencontrerez. Toutefois, si vous êtes capable de vous conditionner
positivement, vous pourriez même apprécier la compagnie de personnes avec
lesquelles vous pensiez n’avoir que peu d’atomes crochus. Comme quoi...

DU 21 JANVIER AU 19 FÉVRIER

Étant donné que la Pleine Lune est pour demain soir, limite Taureau-Gémeaux,
une opportunité pourrait survenir soudainement, suite à un rendez-vous planifié
ou lors d’une rencontre imprévue. N’hésitez pas à manifester votre intérêt avec
enthousiasme. Possibilité de recevoir des appuis par rapport à une affaire en
cours. Et n’oubliez pas de répondre à un message ou à un appel téléphonique...

DU 21 AVRIL AU 20 MAI

5834 Offresd'emploi

CPE SAUTE-CRAPAUD
RECHERCHE, candidat (e), pour combler
remplacement jusqu’au 26 avril 2019, temps
partiel, éducatrice est responsable auprès
des enfants de 18 mois à 5 ans, la candidate
doit détenir un dec en éducation à l’enfance,
un AEC, ou exp. pertinente. Rénumération
selon la politique salariale du MF. Les person-
nes intéressées doivent postulé au plus tard
le 23 nov. 2018, par courriel à l’attention de
Mme Chantal Viens
courriel ; scrapaud@netrevolution.com

CPE SAUTE-CRAPAUD,
RECHERCHE, un candidat(e), pour combler
un remplacement à temps complet, éduca-
trice est responsable auprès des enfants, à la
pouponnière et le groupe de 18 mois. La can-
didate doit détenir un DEC en éducation à
l’enfance ou unAEC.Exp., auprès de la clien-
tèle poupon ( un atout ). Rénumération selon
la politique salariale du MF. Les personnes in-
téressées doivent postulés avant midi ven-
dredi le 23 nov. à l’attention : Mme Chantal
Viens,
courriel : scrapaud@netrevolution.com

RH REDIKERTRANSPORT
Entreprise située à Stanstead a 2 postes à
combler :
Chauffeur classe 1 sur camion plateforme,
Pour transport au Québec, en ontario ainsi
qu’au Vermont et New Hampshire, congé
les week ends, salaire compétitif, à l’heure

et avantages sociaux.
Mécanicien

de camion et machinerie lourde à temps
plein du lundi au vendredi.

Appellez nous au 819-876-2755

TU AS UN DOSSIER JUDICIAIRE
ETTUTE CHERCHES UN EMPLOI ?

DE + en + d’employeurs vérifient si tu
as un dossier judiciaire. À OPEX,
on obtient un emploi parce qu’on te
réfèreAU BON ENDROIT. Il est possible
aussi d’avoir une subvention. Enfin, on
peut t’aider dans tes démarches pour
avoir ton PARDON.

SERVICES GRATUITS
Centre de main-d’oeuvre Opex
(Sherbrooke-Windsor-Asbestos)

819 565-1866
(Magog-Coaticook-East-Angus)

819 868-4133

VÉHICULES

5851 Automobiles

ÀVOIR! AUTO-CAMION-4X4. Financement
maison, aucun cas refusé! 1 866 566-7081

www.financementbrisson.info

MARCHANDISES

5873 Diversàvendre

1er CHOIX - PNEUS USAGÉS
Pose et balancement à partir de 30$

Info ou rendez-vous 819-846-4753 / 571-0201

ACHÈTERAIS ARMESÀ FEU
de tout genre, détient tous les permis néces-
saires et ce, en toute sécurité. 514-917-6474

Benne de pommes 50$, bucket de carottes
25$, poches de pommes et carottes.
Ouvert 7 sur 7, Stoke, 819 878-3077.

CHEVREUILS
POMMES en sac, CAROTTES en bucket ou
en sac, maïs, canneberges, Cookshire 819
875-3727 et 819 821-0595.

5878 Ventesgarage
RockForest-St-Élie-Deauville

MARCHÉDE NOËL DE L’ÉCOLEALFRED-
DESROCHERS -4e édition- les 24 et 25
novembre au 7282 chemin de St-Élie au
profit de la fondation de l'école. Tables dis-
ponibles. Pour infos:873 888-8213 ou
https://www.facebook.com/
marchedenoelafreddesrochers

5895 Avis publics

Les documents de soumission sont disponibles au

portail du SEAO à l’adresse suivante : www.seao.ca
sous le numéro 1215909 ou en communiquant au

1 866 669-7326.

Les soumissions scellées et identifiées du numéro et du

titre de l’appel d’offres devront parvenir au bureau du

Service de l’approvisionnement et des équipements situé

au 234, rue Dufferin, Sherbrooke (Québec) J1H 4M2,

le ou avant le 6 décembre 2018 à 14 heures. Les
soumissions par télécopieur ne seront pas acceptées.

La Ville de Sherbrooke ne s’engage à accepter ni la plus

basse, ni aucune des soumissions.

Mathious Vachon

Chef de division - Approvisionnement

La Ville de Sherbrooke demande des soumissions pour :

ACQUISITION D’UNE CAMIONNETTE
À CABINE D’ÉQUIPE (4 X 4) ET D’UNE

CAMIONNETTE À CABINE DOUBLE (4 X 2)
APPEL D’OFFRES NO 14640

WALMART

AVIS DE CORRECTION
POUR LE MAGAZINE VIVRE MIEUX

DES FÊTES 2018

L’ens.-cadeau Phoenix de Axe est 14,97 $,
et non 9,97 $. L’ens.-cadeau d’essentiels de
beauté Dove rafraîchissants est 14,97 $, et
non 9,97 $. La mousse de douche Dove au
beurre de karité avec gel douche à la vanille
est 7,97 $, et non 5,97 $.

Nous sommes désolés pour cet inconvénient.

5895 Avis publics

AVIS DE CLÔTURE D’INVENTAIRE
Avis par les présentes donnés qu’à la suite du décès de Joseph
MOREAU, en son vivant domicilié au 611, boul. Queen-Victoria
Nord à Sherbrooke (Québec) J1H 3R5, survenu le 13 février
2018, un inventaire des biens du défunt a été fait par Sylvain
Moreau, coliquidateur, le 25 septembre 2018, conformément
à la loi. Cet inventaire peut être consulté par les intéressés au
1357 Courcelette, app. 303, Sherbrooke (Québec) J1H 5X4.

Claude Moreau, coliquidateur

IN MEMORIAM

BAILLARGEON (NICOLE)
76 ans, Sherbrooke
BELLEROSE (JACQUES)
69 ans, Sherbrooke
BOULANGER (RICHARD)
68 ans,Windsor
BÉGIN (MARIE-LAURE)
102 ans et 9 mois , Sherbrooke
CABANA (ALDÉE)
, Sherbrooke
CARRIER (BERTRAND)
58 ans, Coaticook
CÔTÉ (PIERRE E.)
56 ans, Sherbrooke (Deauville)
CÔTÉ (MARGUERITE (DUROCHER))
94 ans, Asbestos
DESROCHERS (RÉMI)
58 ans, Asbestos
GOUPIL (LÉO)
93 ans, Sherbrooke
LABBÉ (FRANCINE)
68 ans, Sherbrooke

LESCAULT (RENAUDE (GOSSELIN))
81 ans, Chartierville
LOIGNON (JACQUES)
81 ans, Sherbrooke
MORIN (LÉVIS)
83 ans, East Angus
PAQUIN (LÉO-GEORGES)
93 ans, Sherbrooke
PERRON (PAUL-HENRI)
90 ans et 11 mois, East Angus
PLOUFFE (GILLES)
86 ans, Stanstead
POWELL (GERTRUDE (VAILLANCOURT))
, Sherbrooke
THIBAULT (MAGELLA (HÉBERT))
, East Angus
THIBAULT (GÉRARD)
82 ans, Sherbrooke
TURGEON (ADRIEN)
93 ans, Sherbrooke
TÉTREAULT (MARCEL)
80 ans,Valcourt
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MARIE-LAURE BÉGIN
(1916 - 2018)

À sa résidence à Sherbrooke, le vendredi 9 novembre
2018, à l’âge de 102 ans et 9 mois, est décédée madame
Marie Laure Bégin Dallaire. Fille aînée de feu Alda LeBel
et de feu Émile Bégin, née le vendredi 18 février 1916,
elle s’est mariée à feu Wilfrid E. Dallaire le 15 octobre
1951. Veuve depuis le 21 mars 2000, elle a été mariée
durant 49 ans.

Elle laisse dans le deuil son fils bien-aimé Michel, son
frère Donald Bégin (feu Lorraine Lizotte), sa nièce Diane
Bégin et autres cousins, parents et amis. Elle était la
soeur de feu Irène Bégin (feu Lucien Mondor) et la tante
de feu Donald Mondor.

Son fils Michel vous accueillera à la Résidence funéraire
Steve L. Elkas inc. 601, rue du Conseil à Sherbrooke
(Québec) - Tél. : 819 565-1155, le vendredi 23 novembre
de 14 h à 16 h et de 19 h à 22 h et le samedi 24
novembre de 11 h à 13 h. Les funérailles seront célébrées
le samedi 24 novembre 2018 à 13 h 30 à l’église Notre-
Dame du Perpétuel Secours, au 905, rue de l’Ontario.
L’inhumation aura lieu ensuite au Cimetière Saint-Michel
de Sherbrooke.

Madame Marie-Laure Dallaire a été élevée dans une petite communauté par des parents aimants.
Elle a étudié au couvent de Mont Mérici àWaterville, Me et au couvent Saint-Joseph à Portland,Me,
ainsi qu’au Maine School of Commerce pour y faire son cours en secrétariat. Elle a travaillé comme
secrétaire juridique dans un cabinet d’avocat. Puis, elle a continué sa carrière comme secrétaire
administrative dans le département d’ingénierie pour SD Warren Paper Co.

Elle était une femme avant-gardiste et a participé à l’émancipation des femmes. Elle avait sa pro-
pre voiture dès l’âge de 18 ans.Après son mariage avecWilfrid Dallaire, elle est demeurée à la mai-
son pour s’occuper de son fils. Elle a toujours été impliquée dans sa communauté dans diverses
organisations. C’était une femme qui était aimante, attentionnée, qui aimait la vie avec un grand V,
qui aimait recevoir et était accueillante avec les gens qui l’entouraient. Madame Dallaire aimait
particulièrement passer du temps à son chalet l’été sur le bord de la mer où elle y recevait parents
et amis avec plaisir et tout son coeur.

Résidence funéraire Steve L. Elkas inc.
601, rue du Conseil
Sherbrooke (Québec), J1G 1K4
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:
www.steveelkas.com

RÉMIDESROCHERS
(1960 - 2018)

C'est avec tristesse que nous vous informons du décès de
monsieur Rémi Desrochers, survenu au CHSLD d’Asbestos, le
4 novembre 2018, à l'âge de 58 ans. Il demeurait à Asbestos
depuis sa naissance. Il était le fils de feu Michel Desrochers et
de feu Pierrette Lortie.

La famille recevra les condoléances en présence des cendres de
Rémi à la Coopérative funéraire de l'Estrie, 240 rue du Roi,
Asbestos, QC J1T 1S6, le samedi 24 novembre 2018 de 11 h 30
à 13 h 30. Suivra une cérémonie à l’église Saint-Isaac-Jogues
à 14 h. L'inhumation aura lieu au cimetière d’Asbestos.

Rémi Desrochers laisse dans le deuil, ses frères et leurs enfants:
Hugues et Reynald et ses neveux et nièces Julie Desrochers
(Patrice Simard), Maxime Desrochers ainsi que Yanick Desrochers
(Pascale Berger) et Alex Desrochers; ses oncles et tantes; son
parrain Renault Hinse et sa marraine Judith Lortie, sa tante
Francine Lortie, sa tante Rita Martel (épouse de feu Laurent
Lortie) ainsi que son oncle Antonin Desrochers et son épouse
Françoise Daigneault. Il laisse aussi dans le deuil de nombreux
cousins et cousines ainsi que leurs conjoints et conjointes.

Sa communauté :
Rémi était bien intégré à la communauté d’Asbestos, plusieurs
citoyens lui démontraient respect et affection. Conséquemment

son décès touche sans doute aussi plusieurs personnes de cette communauté. La famille remercie les
membres de la coopérative d’habitation Mercier d’Asbestos où Rémi a vécu plus de quinze ans.

Nous voulons aussi adresser des remerciements particuliers à Mme Lise Charbonneau et M. Daniel Dubois.
Madame Charbonneau fut une personne aidante et parmi les personnes les plus significatives pour Rémi.
Pendant plusieurs années elle l’a accompagné dans ses différentes tâches quotidiennes et durant les derniers
mois avant son entrée au CHSLD, elle l’a accueilli chez elle, dans l’intimité de son foyer, avec le soutien de son
conjoint, M. Daniel Dubois.

La famille désire aussi remercier sincèrement le personnel du CHSLD des Sources à Asbestos pour les soins
prodigués à Rémi durant les quinze derniers mois.

Vos témoignages de sympathie peuvent se traduire par un don à la FONDATION DIXVILLE HOME. Depuis plus
de 40 ans, la Fondation Dixville Home (1974) favorise la qualité de vie des enfants et adultes ayant une
déficience intellectuelle (DI) ou un trouble du spectre de l’autisme (TSA). - https://fondationdixville.org/accueil

Coopérative funéraire de l’Estrie
Centre Nouvel Horizon
240, rue du Roi, Asbestos J1T 1S6
819 879-4842 – Téléc.: 819 879-7582

François Fouquet, directeur général
Aline Richer, coordonatrice
info@coopfuneraire.com
www.coopfuneraire.com

PAUL-HENRI PERRON
(1927 - 2018)

Au CHSLD de East-Angus, le 18 novembre 2018, à l’âge
de 90 ans et 11 mois, est décédé M. Paul-Henri Perron,
époux de MmeThérèse Bilodeau, autrefois de St-Isidore
de Clifton.

La famille vous accueillera pour les condoléances au
sous-sol de l’église de St-Isidore de Clifton, le vendredi
23 novembre 2018 de 14 h à 16 h et de 19 h à 21 h,
ainsi que le jour des funérailles de 10 h à 10 h 45. Les
funérailles seront célébrées en l’église de St-Isidore de
Clifton, le samedi 24 novembre 2018 à 11 h.
Inhumation au cimetière du même endroit.

Outre son épouse, M. Perron laisse dans le deuil ses
enfants : Normand, André, Réjeanne (André
Montminy), Jean-Marc, Monique (Denis Gendron),
Claudette (Alain Tremblay), Suzanne (Richard Boutin) et
Renaud (Adriana-Maria Luz).

Il laisse également ses 20 petits-enfants et 36 arrière-
petits-enfants; son frère Joseph-Émile (Bébé) Perron (Jeannine Marchand). Il était le frère de
feu Laura (feu Louvain Giguère), feu Léon (feu Marie-Anne Desindes), feu Sr Léonie de Jésus,
feu Aimé (feu Yvette Ouellet), feu Eva (feu Hubert Blouin), feu Adrien (feu Andrienne Breton), feu
Gérard (feu Georgette Pouliot), feu Sr Marie-Bernadette, feu Lucien (Antoinette Breton), feu
Lucienne (feu Réal Fauteux); ses beaux-frères et belles-soeurs : Adrien (Claudette Gagnon),
Rosaire, Yvonne (feu Lorenzo Ruel) (Hervé Rouleau), Jeanne d’Arc (Sylvio Fauteux), Cécile
(Raymond Boutin), Fernand (Denise Isabelle) et Noëlla (Claude Perron). Il était le beau-frère de
feu Rolland (Lucille Perron), feu Roger (Élise Boulay) et feu Gérard. Il laisse aussi plusieurs
cousins, cousines, neveux, nièces, autres parents et amis.

La famille désire remercier le personnel du CHSLD de Weedon et d’East Angus pour les bons
soins prodigués à M. Perron.

Centre fun. coopératif région de Coaticook
284, rue Child, Coaticook (Québec) J1A 2B7
Tél.: 819 849-6688 - Téléc.:819 849-3068

Michel Belzil, directeur général
Mary Brus et Éliette Dubé
www.salonfunerairecoaticook.com

NICOLE BAILLARGEON
(1942 - 2018)
À la Maison Aube-Lumière, le samedi 10 novembre dernier, à l’âge de 76 ans, entourée des siens
qu’elle chérissait tant, est décédée madame Nicole Baillargeon, épouse de Michel Devault, fille de
feu Orianna Loubier et de feu Lauréat Baillargeon (feu Béatrice Émond, en secondes noces).
La famille recevra les condoléances à la Coopérative funéraire de l'Estrie, 485, rue du 24-Juin,
Sherbrooke J1E 1H1, le vendredi 23 novembre 2018 de 19 h à 21 h ainsi que le samedi 24
novembre 2018 de 9 h jusqu’au départ du cortège. Le service religieux suivra à 11 h en l’église
Perpétuel-Secours, 905 rue de l’Ontario, Sherbrooke. L’inhumation se fera au cimetière St-Michel
à une date ultérieure.
Outre son époux, elle laisse dans le deuil ses frères et belles-soeurs : Yves Baillargeon (Denise Tru-
del), René Baillargeon (Doris Therrien) et Gaëtan Baillargeon, prêtre. Elle était la soeur de feu Claude
Baillargeon (Suzanne Boutin) et feu Jean Baillargeon (Denise Marois) et la belle-soeur de Clermont
Devault (feu Yolande Moisan), feu Jean Devault (feu Louise Nolet), Yvon Devault (feu Andrée Roy,

Diane Blais). Elle laisse également dans le deuil de nombreux neveux et nièces, cousines et cousins, autres parents et ami(e)s.
La famille remercie le personnel du CLSC et des soins palliatifs de l’Hôtel-Dieu ainsi que celui de la Maison Aube-Lumière de
Sherbrooke pour l’excellence des soins prodigués à Nicole. Vos témoignages de sympathie peuvent se traduire par un don à
la FONDATION DU CHUS à LA MAISON AUBE-LUMIÈRE ou par des offrandes de messe.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc J1E 1H1
info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

Manon Thibodeau, dir. services familles
Daniel Veilleux, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général
www.coopfuneraire.com

JACQUES BELLEROSE
(1949 - 2018)
Au CHUS Fleurimont le 19 novembre 2018 à l’âge de 69 ans est décédé M Jacques Bellerose, fils
de feu Gérard Bellerose et feu Emma Garon. Il était le conjoint de Mme Solange Poirier et
demeurait à Sherbrooke.
Outre sa conjointe Solange, M Bellerose laisse dans le deuil ses enfants : Karine (Barry), Sylvain
(Shannon), sa petite-fille adorée Delphine Bellerose; les enfants de sa conjointe, David, Nathalie
(Louis), Mathieu et beaux petit-enfants Gabrielle, Raphaëlle, Guillaume, Émilie, Vivianne et Gaspard.
Il laisse aussi dans le deuil ses frères et soeurs : Marielle (Gilles), Alain (Luc), feu Jocelyn, Hélène
(André), Denise (Roland), Henri-Paul (Mariette), Raymond (Suzanne), feu Réal (Claire) ainsi que leurs
enfants; ses beaux-frères et belles-soeurs : Pierre (Nicole), Michel (Sylvie), Yvon (Francine), Sylvie
(Gary), Luc (Agnes) et leurs enfants. Il laisse également dans le deuil plusieurs autres cousins,
cousines, autres parents et amis.
La famille vous accueillera au Complexe funéraire Steve Elkas, 4230 rue Bertrand-Fabi, Sherbrooke,

le samedi 24 novembre 2018 de 11 h à 13 h 30 pour recevoir les condoléances de parents et amis. Le service religieux
suivra en l’église St-Roch (2700 St-Roch Sud, Sherbrooke QC, J1N2T3) à 14 h.
Toutes marques de sympathie peuvent se traduire par un don à la société du cancer 3330, rue King Ouest, bureau 130,
Sherbrooke QC, J1L 1C9.

Complexe funéraire Steve L. Elkas inc.
4230, rue Bertrand-Fabi
Sherbrooke (Québec), J1N 1X6
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:
www.steveelkas.com



30 MERCREDI 21 NOVEMBRE 2018 llaaTTrriibbuunnee

ALDÉE CABANA
(1935 - 2018)

Membre de l'Ordre du Canada, connu pour ses efforts au rayonnement de
l'Université de Sherbrooke tout au long de sa carrière de chercheur, professeur,
doyen et recteur, ainsi que pour son implication au sein des entreprises C-Mac,
M. Cabana était avant tout époux, papa, grand-papa et arrière-grand-père.

Il laisse dans le deuil son épouse et complice depuis 60 ans, Lise Couillard; ses
enfants Bruno (Caroline), Marianne (Yves), Louise (Luc) et Yves (Caroline); ses
petits et arrière-petits-enfants : Charles (Myriam et leurs enfants Nixon et Maddox),
Jérôme (Jessica), Lucie (Carl), Véronique (William), François (Alexa), Daniel
(Frédérique), Nathalie, Catherine, Julie, Alexis (Danika), Alyson; ses frères Philippe
(Denise) et Michel (Marie). Il rejoint sa soeur feu Marthe (feu Jos-Henri). Il laisse
également son beau-frère et ses belles-soeurs, de même que plusieurs neveux et
nièces, autres parents et amis.

Les funérailles se tiendront en l'église St-Boniface, 75 rue Morris à Sherbrooke, le
samedi 24 novembre 2018 à 11 h. La famille accueillera les amis et parents qui souhaitent porter hommage
à M. Cabana, au Complexe funéraire Steve Elkas, 4230 rue Bertrand-Fabi à Sherbrooke, le vendredi 23 de
18 h 30 à 21 h, ainsi que le matin des funérailles de 9 h à 10 h 30.

En son nom, la famille tient à remercier les intervenants du CIUSSSE-CHUS inst.Argyll pour la qualité des soins.

Vos marques de sympathie peuvent se traduire par un don à la SOCIÉTÉ D’ALZHEIMER DE L’ESTRIE, 740, rue
Galt Ouest, bureau 112, Sherbrooke (Québec) J1H 1Z3 ou à la Fondation de l’Université de Sherbrooke, 1950,
rue Galt Ouest,Sherbrooke (Québec) J1K 1H8.

Complexe funéraire Steve L. Elkas inc.
4230, rue Bertrand-Fabi
Sherbrooke (Québec), J1N 1X6
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:
www.steveelkas.com

RENAUDE (GOSSELIN) LESCAULT
(1937 - 2018)

Au CHSLD d’East Angus, le 12 novembre 2018, à l’âge de 81 ans, est décédée madame
Renaude Gosselin, fille de feu Alvarez Gosselin et de feu Clara Fontaine. Elle était l’épouse de
feu Gilles Lescault et demeurait à Chartierville.

La famille accueillera parents et amis en présence des cendres en l’église Saint-Jean-
Baptiste de Chartierville, le samedi 24 novembre 2018 jour des funérailles à compter de
10 h. Les funérailles seront célébrées le samedi le 24 novembre 2018 à 11 h en l’église Saint-
Jean-Baptiste de Chartierville. Inhumation au cimetière paroissial à une date ultérieure.

Madame Gosselin-Lescault, laisse dans le deuil ses deux fils : Luc (Andrée Lafrenière) et
François (Josée Stringneur); ses petits-enfants :Marie-Pier (François Martel),Ariane (Guillaume
Couture), Jonathan (Audrey Plante), Christine (Guillaume Gendron) et Ann-Sophie; ses arrière-
petits-enfants : Samuel, Olivier,Mia, Benjamin,Marika, Charlie et bébé garçon à naitre Zackaël.
Elle était la soeur de feu Simone (feu Camille Bonin), feu Yvette (feu Rosaire Cantin), feu
Lucien (feu Lucille Racine), feu Gilberte (feu Maurice Pruneau), feu Jeanne-Mance (feu Albert
Roy), feu Florence (feu Grégoire Faucher, feu Rhéo Brunelle), feu Florianne, feu Robert, Paul-

Henri (feu Yvette Breton), Jean-Réal (feu Thérèse Gagné), Normand (feu Monique Hébert), feu Gilles (Édith Cutt); ses beaux-
frères et belles-soeurs de la famille Lescault; feu Sr Réjeanne, Jean-Denis, feu Jacques, feu Élise (feu Raymond Graveson),
feu Jacqueline (Samy Mikhaïl), Gabriel (feu Micheline Côté), André (Raymonde Spooner), feu Roland, Gaston (Marie-Andrée
Lacoursière). Elle laisse également de nombreux neveux, nièces, autres parents et amis.

La famille remercie sincèrement le personnel des CHSLD de Weedon et d’East-Angus pour les bons soins prodigués à
madame Gosselin-Lescault.

Vos témoignages de sympathie à la famille peuvent se traduire par des dons à la SOCIÉTÉ CANADIENNE DU CANCER, 3330,
rue King Ouest, Sherbrooke, J1L 1C9.

Complexe funéraire Jacques et fils Inc.
44, rue Garneau
La Patrie(Québec) J0B 1Y0
Tél.: 819 583-0444

Téléc.: 819 583-0908
www.jacquesetfils.com
Jean-Pierre Jacques, pdg.
François P. Jacques, directeur

LÉVISMORIN
(1935 - 2018)

À la Maison Aube-Lumière, entouré de tout l’amour des siens, le 18 novembre 2018, à l’âge
de 83 ans, est décédé monsieur Lévis Morin, époux de feu Denise Gagné, fils de feu Berna-
dette Loignon et de feu Léo Morin. Il demeurait à East Angus.

La famille vous accueillera à la Coopérative funéraire de l'Estrie, salon East Angus (146, rue
Angus Nord, East Angus J0B 1R0), le vendredi 23 novembre 2018 de 14 h à 16 h et de 19 h
à 21 h ainsi que le samedi 24 novembre 2018 de 9 h à 10 h. Le service religieux sera célé-
bré le samedi 24 novembre 2018 à 10 h 30 en l’église Saint-Louis-de-France (166, rue Saint-
Jean Est, East Angus J0B 1R0).

Outre son amie Madeleine Caron, monsieur Morin laisse dans le deuil ses enfants :
François (Sylvie Tardif), Lise (Clément Corriveau) et Renée (Marc Poulin); ses petits-
enfants: Monick (Ghislain Lamothe), Martine (Dominic Brisson), Julie (Alex Poulin), feu
Christine (David Martel), Carl (Cynthia Brunelle), Charles (Élyse-Ann Roy-Thériault),
Christian (Valérie Prince) et Chantal (Jean-Michel Tremblay) sans oublier ses 14 arrière-
petits-enfants : Cédric, Aurélie, Médéric, Florence, Léandre, Zoé, Éve, Zach, Marika,

Delphine, Charlie, Xavier, Samuel et Maxime. Il était le frère de Valmore (Thérèse Plante), Pierrette (feu Alphonse, feu Wilfrid),
Lucette (feu Jean-Louis Poirier), feu Gaspard (feu Lisette Doyon), ainsi que le beau-frère de : Gilles Gagné (Bernadette
Pouliot), Clermont Gagné (Alice Landry), feu Denis Gagné, Ghislaine Gagné (feu Lucien Vachon), Lorraine Gagné (Fernand
Lessard), feu Lisette Gagné (Denis Jacob), et Michèle Gagné (Gonzague Vachon). Il laisse également dans le deuil les filles de
Madeleine : Francine-Julie, Nicole (Alain Delafontaine), Danielle (Maurice Luc) et cinq petits-enfants de même que de
nombreux neveux, nièces et amis.

La famille désire remercier tout le personnel des soins palliatifs de la Maison Aube-Lumière pour les bons soins
prodigués à monsieur Morin. Vos témoignages de sympathie peuvent se traduire par un don à la Maison Aube-Lumière, 3017,
12e avenue Nord, Sherbrooke Qc, J1H 5H3. Des formulaires seront disponibles sur place.

Coopérative funéraire de l’Estrie
146, rue Angus Nord, East Angus, Qc J0B 1R0
info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 832-1030

Manon Thibodeau, dir. services familles
Daniel Veilleux, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général
www.coopfuneraire.com

LÉO-GEORGES PAQUIN
(1925 - 2018)

À Sherbrooke le 16 novembre 2018, à l’âge de 93 ans est décédé M. Léo-Georges
Paquin, époux de feu Jeannine (McNeil) Paquin, demeurant à Sherbrooke.

M. Paquin laisse dans le deuil ses enfants : Alain (Sylvie Gendron), Denis (Louise
Lussier), Christian (Lynda Gauthier), Sylvain (Manon Fortier) et feu Manon Paquin;
ses petits-enfants : Patrick, Geneviève, Ariane, Julie, Mathieu, Émilie, Marie-Ève,
François, Véronique, Marie-Pier, Jean-Michel et Alexandre Paquin ainsi que leurs
conjointes et conjoints et les arrière-petits-enfants. Il était le frère de feu : Lorenzo
(feu Isabelle) et feu Adrien (feu Lucille). Il laisse également dans le deuil ses beaux-
frères et belles-soeurs :Jacques (Micheline), Marc (Karen), feu Onil (feu Céline), feu
Bertrand (Monique), feu Réjean (Marie-Thérèse), feu Laurent (Mécrina) et feu Thé-
rèse McNeil (feu Montcalm), de nombreux neveux et nièces et autres parents et
amis(es).

La famille vous accueillera à la Résidence funéraire Steve L. Elkas, 601 rue du Conseil, Sherbrooke, le vendredi
30 novembre de 14 h à 16 h et de 19 h à 21 h et le samedi le 1er décembre de 9 h jusqu’au départ du salon
à 10 h 45. Le service religieux sera célébré le samedi 1er décembre 2018 à 11 h à la basilique de la
Cathédrale Saint-Michel de Sherbrooke.

Un merci bien spécial à toute l’équipe du CIUSSS Hôtel-Dieu pour les bons soins prodigués à M. Paquin.

En témoignage de sympathie, des dons à la FONDATION DU CHUS ou à la FONDATION ROCK GUERTIN seraient
appréciés.

Résidence funéraire Steve L. Elkas inc.
601, rue du Conseil
Sherbrooke (Québec), J1G 1K4
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:
www.steveelkas.com

GERTRUDE
(VAILLANCOURT)

POWELL
(1923 - 2018)

C’est avec une profonde tristesse que nous vous annonçons
le décès de Gertrude Vaillancourt, épouse de feu R. Guy Powell,
mère, grand-mère et arrière-grand-mère adorée, survenu à
Montréal, le 7 novembre 2018. Elle a passé une grande partie

de sa vie à Sherbrooke.

La famille recevra les condoléances à la Coopérative funéraire
de l'Estrie, 485, rue du 24-Juin, Sherbrooke J1E 1H1, le vendredi

23 novembre 2018 de 17 h à 20 h ainsi que le samedi 24 novembre 2018 de 10 h à 12 h. Une cérémonie
d’adieu sera célébrée à la chapelle du même lieu à 12 h. L’inhumation des cendres se fera au cimetière St-
Michel.
Elle laisse dans le deuil ses enfants : Julie, Anne, Renée (René Desmarais), Michèle et Charles (Sylvie Proulx);
ses petits-enfants : Charles, Jérôme, Marie-Michèle, Elisabeth, Rachelle et Mireille; ses deux arrière-petites-
filles, Isabelle et Jeanne; ses frères : Hugues,Armand (Joanne Beaulieu) et Fernand (feu Lucille Hamel). Elle est
allée rejoindre ses frères et soeurs : Yvonne, Maurice, Jeannette, Jeanne D’Arc, Laurette, Edwilda,
Lucille et Henri-Paul. Elle laisse également dans le deuil ses beaux-frères et belles-soeurs de la famille Powell,
les pères de ses petits-enfants, François Codère et William Bergmann; ainsi que plusieurs neveux, nièces,
cousins, cousines et ami(e)s.
Un merci spécial à son amie et complice Corinne Huclin ainsi qu’à la Résidence Outremont où elle a passé
3 belles années.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc J1E 1H1
info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

Manon Thibodeau, dir. services familles
Daniel Veilleux, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général
www.coopfuneraire.com

RICHARDBOULANGER
(1950 - 2018)
À la résidence Château du Bel Âge deWindsor, le 13 novembre 2018, à l’âge de 68 ans est décédé
monsieur Richard Boulanger.
La famille vous accueillera à la Coopérative funéraire de l'Estrie, Résidence funéraireWindsor, 310,
rue St-Georges, Windsor J1S 2Z5, le samedi 24 novembre 2018 de 9 h 30 à 11 h 30. Une
cérémonie d’adieu sera célébrée au salon le même jour à 11 h 30. Les cendres seront déposées
au Columbarium de la Coopérative funéraire de Windsor à une date ultérieure.

Richard était le fils de feu madame Yvette Lacroix et de feu monsieur Fernand Boulanger de
Windsor et le frère de Nicole (Rosaire Therrien), feu Gérald (feu Jocelyne Paquin), Michel, feu Luc,
Daniel (Monique Charrette), Lisette (Yvon Moreau), Gilles (Micheline Pelletier), Carole et Benoît
(Nadia Fournier). Il laisse également dans le deuil plusieurs neveux, nièces, cousins, cousines,
autres parents et amis.

La famille tient à remercier chaleureusement tout le personnel de la résidence Le Château du Bel Âge de Windsor pour les
bons soins prodigués à leur frère et surtout la qualité de vie que vous lui avez permis de vivre jusqu’à son dernier souffle.

Vos témoignages de sympathie peuvent se traduire par un don à la SOCIÉTÉ CANADIENNE DU CANCER, 3330, rue King Ouest,
bureau 130, Sherbrooke, Québec. Des formulaires seront disponibles sur place.

Coopérative funéraire de l’Estrie
(Résidence funéraire de Windsor)
310, rue St-Georges,Windsor, Qc J1S 2Z5
819 845-3992 – Téléc.: 819 845-3007

François Fouquet, directeur général
Lionel Turgeon, directeur
courriel: info@coopfuneraire.com
site: www.coopfuneraire.com
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PIERRE E. CÔTÉ
(1962 - 2018)

À Sherbrooke, le 1er novembre 2018, à l’âge de 56 ans, est décédé M. Pierre
Emmanuel Côté, fils de feu Pierre J. Côté et de feu Marguerite L’Allier. Il demeurait à
Sherbrooke (Deauville), autrefois à Laval.

M. Côté laisse dans le deuil son frère, ses soeurs et beaux-frères, Bernadette (Michel),
Louise (Luc), Geneviève (Sylvain) et Jean-Charles, ses neveux et nièces ainsi qu'oncle,
tantes, cousins, cousines, autres parents et amis.

La famille recevra les condoléances en présence des cendres le samedi 24 novembre
2018 à compter de 9 h 30 en l’église St-Pie-X au 1065, boulevard Pie-X, Laval, QC
H7V 3B2 - Téléphone : (450) 682-5515. Une cérémonie suivra à 11 h en l’église
St-Pie-X. Les cendres seront ensuite inhumées au cimetière de St-Jérôme au 541,

boulevard Roland-Godard, St-Jérôme, QC J7Y 5C6.

Au lieu de fleurs, un don à la FONDATION DU CHUS, 530, 10e Avenue Sud, Sherbrooke, Qc J1G 2R9 ou à toute
autre cause qui vous tient à coeur, serait apprécié. La direction funéraire sera assurée par le :

Complexe funéraire Steve L. Elkas inc.
4230, rue Bertrand-Fabi
Sherbrooke (Québec), J1N 1X6
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:
www.steveelkas.com

MARGUERITE (DUROCHER) CÔTÉ
(1924 - 2018)
Au CIUSSSE-CHUS-installations des Sources, est décédée Mme Marguerite Durocher, à l'âge de 94
ans, épouse de feu Gérard Côté, demeurant à Asbestos.

La famille recevra les condoléances au Centre funéraire Dupuis, 550, 1re avenue, Asbestos, Qué
J1T 3X4, le samedi 24 novembre 2018 à compter de 11 h, jusqu’à la cérémonie d’adieu qui sera
célébrée à 14 h et qui sera suivie de l’inhumation au cimetière de Windsor.

Madame Durocher Côté laisse dans le deuil ses enfants : Lise (Sylvain Lambert), Marguerite, Nicole,
Jean-Marc (Diane Pellerin), Monique (Pierre Charpentier), Jean-Paul, Raymonde (François Turcotte),
René (Marjolaine Gauthier), Colette, Léandre (Mélinda Rahmayanti), Johanne (François Therrien),
Linda (Christian Dupuis), Pierre (Denise Lévesque) et était la mère de feu Mario et Michel. Elle laisse

aussi dans le deuil ses belles-soeurs Aline et Noëlla ainsi que de nombreux petits-enfants et arrière-petits-enfants et autres
parents et amis.

En guise de sympathie des dons à la FONDATION MIRA seraient grandement appréciés de la famille.

La famille aimerait remercier sincèrement le personnel soignant du CSSS des sources pour l'attention et les bons soins
prodigués à notre mère.

Centre funéraire Dupuis
550, 1re avenue
Asbestos (Québec) J1T 3X4
www.salonsdupuis.com

Tél.: 819 879-2424
Téléc.: 819 879-4406
Pierre Dupuis, président
Jean-Guy Dupuis, directeur

LÉOGOUPIL
(1925 - 2018)
À Sherbrooke, le 12 novembre 2018, à l'âge de 93 ans, est décédé M. Léo Goupil, époux
de Mme Adrienne Doucet, fils de feu François Goupil et de feu Alice Gamache,
demeurant à Sherbrooke.

Outre sa conjointe M. Goupil laisse dans le deuil ses enfants : Yvon (Madeleine
Pelletier), Marc-André (Lise Letendre) et Bernard (Guylaine Gingras); ses petits-enfants
et arrière-petits-enfants; ses frères et soeurs : Rose-Aimée, Béatrice et Émilien. Il est
allé rejoindre ses frères et soeurs : feu Valère, feu Jules, feu Gérard et feu Thérèse ainsi
que ses beaux-frères et belles-soeurs de la famille Doucet de nombreux neveux,
nièces autres parents et amis.

La famille vous accueillera au Complexe funéraire Steve L. Elkas, 4230 rue Bertrand-
Fabi, Sherbrooke, le vendredi 23 novembre de 9 h jusqu'à 11 h. Une cérémonie d'adieu sera célébrée le
vendredi 23 novembre 2018 à 11 h au Complexe funéraire Steve L. Elkas.
La famille tient à remercier tout le personnel du 3e étage du Pavillon Argyll pour les bons soins prodigués à
M. Goupil.

Complexe funéraire Steve L. Elkas inc.
4230, rue Bertrand-Fabi
Sherbrooke (Québec), J1N 1X6
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:
www.steveelkas.com

FRANCINE LABBÉ
(1950 - 2018)
Au Centre hospitalier de Coaticook, le 9 novembre 2018, à l’âge de 68 ans, est décédée madame
Francine Labbé, fille de monsieur Clément Labbé et de madame Jeannine Laplante.

La famille recevra les condoléances à la Coopérative funéraire de l’Estrie (485 rue du 24 juin,
Sherbrooke, J1E 1H1), le samedi le 24 novembre 2018 de 12 h 30 à 15 h 30. Un service religieux
sera célébré le lundi 26 novembre 2018 à 11 h en l’église Saint-Edmond (295, Saint-Jacques Nord,
Coaticook). L’inhumation se fera au cimetière de Kingscroft.

Outre ses parents, madame Labbé laisse dans le deuil ses enfants : Carl (Josée), Alexandre (Nadia)
et Marie-Hélène (Raymond); ses petits-enfants Xavier, Loïc et Léa; son frère Réjean (Monique) ainsi
que ses soeurs : Jacinthe et Diane (Jean-Pierre). ainsi que le père de ses enfants Michel
Deschênes. Elle était la soeur de feu Carole. Elle laisse également dans le deuil ses nombreux

neveux et nièces, cousins, cousines, autres parents et amis.

Francine a été atteinte de la maladie d'Alzheimer de façon prématurée et foudroyante. La famille remercie tous ceux qui l’ont
accompagnée et soutenue dans son difficile cheminement, spécialement sa soeur Diane qui aura été à ses côtés, jours après
jours et le personnel du Centre hospitalier de Coaticook. En guise de sympathie, des dons à la SOCIÉTÉ ALZHEIMER DE
L’ESTRIE seraient appréciés de la famille. Des formulaires seront disponibles sur place.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc J1E 1H1
info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

Manon Thibodeau, dir. services familles
Daniel Veilleux, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général
www.coopfuneraire.com

JACQUES LOIGNON
(1937 - 2018)
Au CSSS-IUGS Pavillon St-Vincent, le 11 novembre 2018 à l’âge de 81 ans, est décédé monsieur
Jacques Loignon, conjoint de madame Eliane Corriveau, fils de feu Donat Loignon et de feu Eva
Fortier, demeurant à Sherbrooke.
La famille vous accueillera au Complexe funéraire Steve L. Elkas, 4230, rue Bertrand-Fabi,
Sherbrooke, le samedi 24 novembre 2018 de 9 h à 11 h 45. Une célébration suivra à 12 h à la
chapelle du même endroit. Les cendres seront déposées au cimetière de Martinville à une date
ultérieure.
Outre sa conjointe,monsieur Loignon laisse dans le deuil ses frères et soeurs : feu Marie-Paule (feu
Rosaire, feu Gérard), Sylvette (feu Gérard), feu Marielle (feu Laurent), Gervaise (feu Robert), feu
Carmeline, feu Jules, Jean-Marie (Françoise), Réginald (Huguette), Germain (Judy), Chantal (Yves),
ainsi que Julienne Poulin. Il laisse aussi les enfants de sa conjointe André (Josée) et Chantal, de

même que plusieurs neveux et nièces, cousins et cousines, autres parents et amis.

Eliane et la famille désirent remercier tout le personnel du 4e B du CSSS-IUGS Pavillon St-Vincent pour les bons soins
prodigués à M. Loignon les quatre dernières années.
Des dons à sa mémoire peuvent être faits à la SOCIÉTÉ CANADIENNE DU CANCER ET DE PARKINSON. Des formulaires
seront disponibles sur place.

Complexe funéraire Steve L. Elkas inc.
4230, rue Bertrand-Fabi
Sherbrooke (Québec), J1N 1X6
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:
www.steveelkas.com

GILLES PLOUFFE
(1932 - 2018)
Subitement à sa résidence, le 16 novembre 2018, est décédé M. Gilles Plouffe, à l’âge de 86 ans.
Il demeurait à Stanstead. Il était l’époux de Mme Simonne Poitras et le fils de feu Rose-Annette Bé-
liveau et de feu Louis Plouffe. La famille vous accueillera à la Résidence funéraire Cass, 545, rue
Dufferin, Stanstead, QC, J0B 3E0, le vendredi 23 novembre 2018 de 19 h à 21 h ainsi que le jour
des funérailles de 9 h jusqu’au départ du salon à 10 h 50. Les funérailles seront célébrées le sa-
medi 24 novembre 2018 à 11 h en l’église Sacré-Coeur de Stanstead.Outre son épouse,M. Plouffe
laisse dans le deuil ses enfants : Diane (Allen Bennett), Lise (Serge Pagé), Ginette (Yvon Chauvette),
Joanne (Marc Bernier), Linda (André Galibert) et Marc (Gilles Collin); ses petits-enfants : Sylvie (Brian
Brock), Melissa (Christopher Phillips), Nicolas (Nathalie Grenier), Yannick, Cynthia (Stéphane Ber-
nier), Julie (Jody Chamberlain) et Maxime; ses arrière-petits-enfants : Kymberlee, Ludovyk, Bella,
Brady, Leann, Brandon, Logan, Even,Tristan,Thierry, Malik, Mila, Emrik, Makayla et Britney; ses frè-
res et soeurs : Estelle (feu Normand Martel), Jean-Paul (Andrée D’Arsigny), Gisèle (feu Johnny La-

nahan), Adèle (Harold Powers) et Germaine (feu Marcel Boisvert). Il était le frère de feu Thérèse (feu Marcel Beauchemin), feu
Jeanne d’Arc, feu Laurent, feu André et feu Laurier (Nicole Lavoie). Il laisse également ses beaux-frères et belles-soeurs : Law-
rence (Rose-Mary), Rita (feu Georges Daley), Marcel (Janice) et Lucien (Ninette). Il était le beau-frère de feu Marielle, feu Jean-
nine, feu Lionel (Judy Rediker) et feu Claude. Il laisse plusieurs cousins, cousines, neveux, nièces, autres parents et amis.

Centre fun. coopératif région de Coaticook
284, rue Child, Coaticook (Québec) J1A 2B7
Tél.: 819 849-6688 - Téléc.:819 849-3068

Michel Belzil, directeur général
Mary Brus et Éliette Dubé
www.salonfunerairecoaticook.com

MARCEL TÉTREAULT
(1938 - 2018)

À Sherbrooke, le 15 novembre 2018, est décédé à l'âge de 80 ans, M. Marcel
Tétreault, époux de feu Monique Girard, demeurant à Valcourt.

La crémation a eu lieu au Centre funéraire Yves Houle. La famille vous
accueillera au Centre funéraire Yves Houle, 1181, rue St-Joseph, Valcourt, le
samedi 24 novembre de 9 h à 10 h 30. Les funérailles auront lieu le samedi
24 novembre à 11 h, en l’église St-Joseph de Valcourt.

M.Marcel Tétreault était le frère de feu Gérard (Christiane Bombardier), feu Aldé
(feu Pauline Chabot), feu Camille (feu Françoise Roy), Carmen (feu Francis Bergeron) et Céline (Jean-
Yves Boislard); neveux, nièces et plusieurs autres parents et amis. Des dons à un organisme de
votre choix seraient appréciés.

Centre funéraire Yves Houle
1181, rue St-Joseph
Valcourt (Québec)

Tél.: 450 532-2223
Téléc.: 819 826-3001
Info. décès: 1 800 405-4777

BERTRANDCARRIER

À Coaticook, le 17 novembre 2018, est décédé M. Bertrand Carrier à l'âge de 58 ans. Il
était l'époux de Diane Pigeon, le fils de feu M. Léopold Carrier et de feu Mme Lorraine
Bérubé et demeurait à Coaticook.

La famille accueillera les parents et amis à la résidence funéraire Charron et fils, le
vendredi 23 novembre de 14 h à 16 h et de 19 h à 21 h ainsi que le jour des
funérailles de 9 h, jusqu'au départ du salon à 11 h 15. Les funérailles seront célébrées
le samedi 24 novembre à 11 h 30 à l'église St-Jean L'Évangéliste.

M. Carrier laisse dans le deuil, outre son épouse, sa fille unique Jessica Carrier, sa soeur
Francine (Richard). Il était aussi le frère de feu André (Micheline). Il laisse aussi ses
beaux-frères et belles-soeurs : Claude (Édith), Linda, Suzanne (Donald), Gaston (Linda).
Il laisse également de nombreux neveux et nièces, autres parents, amis et collègues

qu'il appréciait beaucoup.

En guise de sympathie, des dons à la FONDATION DU CENTRE DE SANTÉ DE COATICOOK seraient grande-
ment appréciés.

Résidence funéraire Charron et fils Inc.
228, rue Child
Coaticook (Québec) J1A 2B6
Tél.: 819 849-4141

Stéphane Charron, président
Claude Charron, directeur
info@charronetfils.com
Site Web: www.charronetfils.com
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MAGELLA (HÉBERT) THIBAULT
(1935 - 2018)
Au CHSLD East-Angus, le 17 novembre 2018, est décédée madame Magella (Hébert) Thibault,

épouse de feu Raoul Thibault, fille de feu Rodrigue Hébert et de feu Bella Després. Elle demeurait

à East-Angus.

La famille sera présente à la Coopérative funéraire de l'Estrie (485, rue du 24 Juin, Sherbrooke,

J1E 1H1), le 25 novembre 2018 de 10 h à 13 h 30, afin de recevoir les condoléances des parents

et amis. Une cérémonie d’adieu suivra à 13 h 30 en la chapelle du même endroit. L’inhumation des

cendres aura lieu à une date ultérieure.

Madame Magella Hébert Thibault laisse dans le deuil ses enfants : Linda (René Théberge), Réjean

(Manon Fontaine), Patrick (Manon Camden), Laurier, Gabriel ainsi que ses 7 petits-enfants et ses

5 arrière-petits-enfants.

Elle a rejoint ses frères, soeurs, beaux-frères, belles-soeurs qui l’ont précédée. Elle laisse

également ses belles-soeurs et beaux-frères : Mariette (Clément Lambert), Lise (Claude Dubé),

Hélène, Laurette (feu Théodore Thibault), Françoise (feu Henri-Paul Thibault). Elle laisse aussi de nombreux neveux, nièces,

cousins, cousines, autres parents et amis.

La famille tient à remercier tout le personnel du CHSLD East-Angus pour les bons soins prodigués à madame Hébert Thibault.

En guise de sympathie, des dons à la SOCIÉTÉ ALZHEIMER seraient grandement appréciés de la famille.

Coopérative funéraire de l’Estrie

485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc J1E 1H1

info@coopfuneraire.com

Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

Manon Thibodeau, dir. services familles

Daniel Veilleux, directeur des opérations

François Fouquet, directeur général

www.coopfuneraire.com

GÉRARDTHIBAULT
(1935 - 2018)

Aux soins palliatifs du CHUS Hôtel-Dieu, le 17 novembre 2018 à l’âge de 82 ans, est

décédé monsieur Gérard Thibault, époux de madame Pierrette Boulanger, fils de feu monsieur

Onésime Thibault et de feu madame Germaine Deguire, demeurant à Sherbrooke.

La famille vous accueillera au Complexe funéraire Steve L. Elkas, 4230, rue Bertrand-Fabi,

Sherbrooke, le samedi 24 novembre 2018 de 13 h 30 à 16 h 45. Une célébration suivra à 17 h à la

chapelle du même endroit. Les cendres seront déposées au cimetière St-Michel à une date

ultérieure.

Outre son épouse, monsieur Thibault laisse dans le deuil ses enfants : Lyne (Fernand Duranleau),

Martin et Sarah; ses petits-enfants : Xavier et Marilou; sa soeur Lucienne. Il a été précédé de ses

frères et soeurs : Irène, Roland, Thérèse, Yvonne, Simone, Gilles, Denise et leur conjoint. Il laisse

également plusieurs neveux et nièces, autres parents et de nombreux amis.

La famille tient à remercier l’équipe des soins palliatifs du CHUS Hôtel-Dieu et sa fille Sarah pour leurs excellents soins.

Vos témoignages de sympathie peuvent se traduire par un don aux SOINS PALLIATIFS DU CHUS HÔTEL-DIEU.

Complexe funéraire Steve L. Elkas inc.

4230, rue Bertrand-Fabi

Sherbrooke (Québec), J1N 1X6

Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872

Pour messages de sympathie:

www.steveelkas.com

ADRIEN TURGEON
(1925 - 2018)

Au CHUS Hôtel-Dieu, le 7 novembre 2018, à l’âge de 93 ans, est décédé monsieur Adrien

Turgeon, époux d’Aline Blais et fils de feu Albert Turgeon et de feu Rose-Alma Breault.

Il demeurait à Sherbrooke, autrefois de Notre-Dame-des-Bois.

La famille recevra les condoléances en l’église St-Jean-Baptiste (280, rue du Conseil,

Sherbrooke, J1G 1J4), le samedi 24 novembre dès 9 h. Un service religieux sera

célébré à 11 h au même endroit. L’inhumation des cendres aura lieu au cimetière

Notre-Dame-des-Bois à une date ultérieure.

Outre son épouse madame Aline Blais, monsieur Turgeon laisse dans le deuil ses en-

fants : Richard (Diane Turgeon), Gaétane, Françoise (Robert Brodeur), Yvan (Barbara Lé-

vesque), Bernard (Cathy Golden), Alain, Clément, Lucie (Mike Day), Lynn (Douglas Grimmason), Francis (Susan

Cronshaw), Darquise (Jacques Paquette); ses petits-enfants et ses arrière-petits-enfants. Il laisse également

dans le deuil ses soeurs : Héléna, Régina et Lucille; ses frères : Jean-Paul et Dominique; ses beaux-frères et

belles-soeurs ainsi que de nombreux neveux, nièces, cousins, cousines et ses autres parents et amis.

Coopérative funéraire de l’Estrie

485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc J1E 1H1

info@coopfuneraire.com

Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

Manon Thibodeau, dir. services familles

Daniel Veilleux, directeur des opérations

François Fouquet, directeur général

www.coopfuneraire.com

2 e
anniversaire

à la douce mémoire de

M. NIL ROY
décédé le
21 novembre 2016

Cher papa,
Déjà deux ans que tu nous as quittés
pour ton long voyage avec un grand
courage et pour un repos éternel.
Aujourd’hui, c’est une journée
spéciale pour t’offrir tout l’amour
que tu nous as donné avant de
t’envoler paisiblement. Ta présence
restera toujours gravée dans nos

cœurs blessés. Tu nous manques beaucoup.
Océanne s’ennuie beaucoup de son papi et t’aime de tout son cœur.
Tu es son petit ange pour toujours...

Merci papa d’avoir été là pour nous. On t’aime très fort!

Ta conjointe Ginette, tes enfants Sylvain, Chantal et son conjoint
Jean-Philippe, tes petits-enfants Océanne et Gabriel,

ainsi que toute la famille qui t’entoure

« Les morts sont
invisibles, ils ne sont

pas absents »

CLAUDE PLANTE

claude.plante@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — La tempête de 
vendredi ne justifie pas que la 
Ville de Sherbrooke procède à 
l’enlèvement généralisé de la 
neige accumulée de chaque côté 
des grandes rues.

C’est la décision prise par la divi-
sion des travaux publics, alors 
qu’on sait que chaque dollar 
dépensé pour ce travail vient 
gruger le budget de déneigement.

Au service des communica-
tions de la Ville, on explique 
cette décision par le fait qu’il n’y 
avait pas d’accumulation au sol 
avant la chute de neige de la fin 
de la semaine dernière. Aussi, on 
mise sur la hausse des tempéra-
tures prévues pour le week-end 
prochain pour que les bancs de 
neige fondent.

Selon Environnement Canada, 
il y aura une petite accumula-
tion de quelques centimètres 
de neige dans les prochaines 
heures, suivie d’une vague de 
froid de deux jours. On assistera 

à une remontée des températures 
en fin de semaine. Le mercure 
devrait grimper à sept degrés 
avec de la pluie dimanche.

La Ville retirera la neige de 
la rue King Est, entre la 7e et la 

11e Avenue en vue de la présen-
tation du défilé du père Noël qui 
doit avoir lieu cette journée-là.

On pourrait aussi faire dispa-
raître les bancs de neige là où des 
problèmes localisés sont signalés, 

ajoute-t-on aux communications 
de la Ville.

Rappelons que toutes les pré-
cipitations automnales comme 
celle de vendredi rapprochent la 
Ville de Sherbrooke d’un déficit 
dans son budget de déneigement 
pour l’année 2018. Des 10 mil-
lions $ budgétés pour faire le tra-
vail, 7,6 millions ont été dépensés 
durant les quatre premiers mois 
froids de la présente année.

DES PLAINTES 

Concernant des plaintes for-
mulées lundi soir au conseil de 
ville au sujet du déneigement de 
vendredi dernier, le service d’en-
tretien et de la voirie de la Ville 
de Sherbrooke fera un post mor-
tem de l’opération comme après 
chaque tempête d’importance. 
Si des conclusions sont tirées, 
on en fera part aux élus afin de 
procéder à des ajustements, 
précise-t-on.

La conseillère Annie Godbout 
a rapporté avoir reçu plusieurs 
plaintes liées au déneigement à la 
suite de la tempête de vendredi der-
nier. Bien qu’elle se dise sensible au 
métier de déneigeur, elle remet en 

question les façons de fonctionner.
« Je suis consciente que nous 

nous sommes dotés d’une poli-
tique de viabilité hivernale pour 
faire le meilleur déneigement 
possible au meilleur coût pos-
sible. J’ai tenté de le rappeler aux 
gens à la suite des nombreuses 
plaintes que j’ai reçues. L’irritant 
principal des gens était de voir 
que lorsqu’ils arrivaient de peine 
et de misère à sortir de leur rue, 
ils arrivaient sur une voie prin-
cipale qui était 100 % déneigée, 
sur l’asphalte. Ils ont vu que les 
déneigeurs sont passés souvent 
dans les grandes artères et les 
collectrices sans passer dans les 
rues résidentielles. Pouvons-nous 
avoir un juste milieu pour offrir 
un minimum de déneigement 
dans les rues résidentielles? 
C’est la première fois en cinq ans 
que j’ai autant de plaintes. C’est 
un signe qu’il est arrivé quelque 
chose. »

Nicole Bergeron a ajouté que 
le sujet figurerait à l’ordre du 
jour du comité exécutif puisque 
plusieurs élus ont reçu de nom-
breuses plaintes. AVEC JONATHAN 

CUSTEAU

La Ville n’enlèvera pas les bancs  
de neige de la dernière tempête

La Ville ne procédera pas à l’enlèvement généralisé de la neige tombée dans les 

grandes rues de Sherbrooke lors de la tempête de vendredi. — PHOTO LA TRIBUNE, 

ARCHIVES, RENÉ MARQUIS
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VOILÀ! VOTRE SOIRÉE DE TÉLÉVISION 

SHERBROOKE — Le groupe des 
Mains agiles de Sercovie tient sa 
traditionnelle exposition d’artisa-
nat samedi et dimanche dans les 
locaux de l’organisme, au 300 rue 
du Conseil. On trouvera sur place 
une variété d’articles confection-
nés à la main, dont des bas de laine, 
mitaines, tuques et foulards, bijoux 
et cartes de Noël. Rappelons que 
ce groupe d’artisanat réalise des 
travaux de tissage, de tricot, de 
couture et de courtepointe, notam-
ment, avec du matériel fourni par 
Sercovie. Les pièces sont ensuite 
vendues au profit de l’organisme. 
Les portes seront ouvertes de 10 h 
à 16 h. LA TRIBUNE 

Expo-vente  
d’artisanat  
chez Sercovie

Visitez
latribune.ca

JEAN-FRANÇOIS GAGNON

jean-francois.gagnon@latribune.qc.ca

MAGOG — La commission envi-
ronnementale du district sept 
du Vermont accepte d’entendre 
à nouveau des intervenants de 
la région concernant le projet 
d’expansion du site d’enfouis-
sement de Coventry.

« On est vraiment content de la 
décision prise par la commis-
sion. Je crois que c’est important 
pour nous et pour tous les inter-
venants qui voulaient s’adres-
ser à la commission », affirme 
Alexandra Roy, chargée de pro-
jet à la MRC de Memphrémagog.

L a  M R C  d e  M e m p h r é m a -
gog a été informée qu’elle a 

jusqu’au 20 décembre prochain 
pour déposer son argumen-
taire relatif à l’agrandissement 
du s i te  d’enfouiss ement  de  
Coventr y,  une municipalité 
voisine de la ville de Newport, 
au Vermont. Elle aura ensuite 
l’opportunité d’effectuer une 
présentation lors d’une nou-
v e l l e  a u d i e n c e  p r é v u e  l e 
22 janvier 2019.

D’après les informations obte-
nues, d’autres organisations de 
la région, dont Memphréma-
gog conservation inc. (MCI) et 
Corridor appalachien, auront 
aussi la chance de prendre part 
à l’audience du 22  janvier. La 
commission environnementale 
du district sept leur demande 
cependant de se regrouper afin 
de parler d’une seule voix.

« PARAÎTRE UNIS »

Devenu en très peu de temps un 
acteur incontournable du dossier, 
le groupe de pression baptisé 
Don’t Undermine Memphrema-
gog Purity (DUMP) profitera du 
même privilège que ses alliés 
québécois.  DUMP se montre 
extrêmement critique à l’égard 
du projet d’expansion présenté 
par New England Waste Services 
of Vermont, une filiale de Casella 
Waste Systems.

P r é s i d e n t  d u  M C I ,  R o b e r t 
Benoit  avoue qu’il  avait  peu 
c o n f i a n c e  q u e  l a  c o m m i s -
sion accorderait une nouvelle 
audience aux groupes qui en 
avaient fait la demande. « C’est 
intéressant. Maintenant, il fau-
dra s’assurer d’aligner nos argu-
ments pour paraître unis dans 

nos demandes », dit-il.
La directrice générale du MCI, 

Ariane Orjikh, a pour sa part 
réagi avec enthousiasme lorsque 
informée de la nouvelle par La 

Tribune en fin de journée mardi. 
« C’est super positif! », a-t-elle 
déclaré, en rappelant que le dos-
sier a suscité une forte mobilisa-
tion en région ces derniers mois.

R a p p e l o n s  q u e  l a  M RC  d e 
Memphrémagog, la Ville de Sher-
brooke ainsi que plusieurs orga-
nismes de la région estrienne 
s’opposent au traitement de lixi-
viat en provenance de Coventry 
à l’usine d’épuration de New-
port, cela parce que cette der-
nière émet des rejets dans le lac 
Memphrémagog, réservoir d’eau 
potable pour plus de 150 000 per-
sonnes en Estrie.

Coventry : une nouvelle audience  
écoutera la MRC et d’autres groupes

5350466

Ascenseurs intérieurs et extérieurs, chaises et
plates-formes d’escalier, ouvre-portes
automatiques, lève-personnes, et bien plus,
résidentiel et commercial (SAAQ, PAD, CNESST).

• EntrEtiEn • installation • réparation

Nos techniciens se déplacent chez vous pour entretenir
ou réparer vos produits d’aide à la mobilité.
Pensez à nous appeler ! Tél. : 819 6582222 / Sans frais : 1 844 3538228

www.elevac t ion .c a
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 ̽ JOUR DU SOUVENIR TRANS  
SE RÉMÉMORER LES VICTIMES

Dans le cadre du Jour du souvenir trans, une vingtaine de personnes se sont rassemblées devant l’hôtel de ville de 
Sherbrooke mardi soir pour commémorer et soutenir les victimes de meurtres et autres violences transphobes. 
Entre le 1er octobre 2017 et le 30 septembre 2018, le Trans Murder Monitoring project rapporte que 369 per-
sonnes trans ont été assassinées en raison de leur identité sexuelle, la majorité sont des femmes racisées et des 
travailleuses du sexe. Ces meurtres surviennent pour la plupart en Amérique latine. La veillée aux chandelles est 
organisée par le Groupe d’action trans de l’Université de Sherbrooke (GATUS), qui souhaite se remémorer la vie 
de ces personnes tuées et établir un engagement dans le combat contre la transphobie, mais également contre 
la criminalisation et la stigmatisation du travail du sexe, le racisme et le sexisme. — PHOTO SPECTRE MÉDIA, RENÉ MARQUIS

5325343

5345831

5 591 791 $
Merci à vous,

donateurs, partenaires et bénévoles
qui avez collaboré à notre campagne de financement

annuelle 2018, s’étant conclue le 16 novembre

dernier lors de l’émission Au Cœur de la vie.

Votre immense générosité permettra de financer d’importants projets

d’amélioration de soins et de services de santé offerts aux patients, principalement

par l’acquisition d’équipements spécialisés et par le soutien à la recherchemédicale.MER
CI!

jedonneenligne.org/fondationchus/CA/Il est encore temps de faire un don

CAHIER SPÉCIAL / JEUDI 22 NOVEMBRE

L’Estrie respire

la santé
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UNIVERSITAIRE
COUPE VANIER
Samedi 24 novembre
Western à Laval, 13h

(match présenté à Québec)

UNIVERSITAIRE
OUA - Division Est
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Ottawa  12 10 0 0 2 53 28 22
Queen’s 13 10 3 0 0 48 31 20
Carleton 13 8 2 1 2 48 38 19
UOIT 14 8 5 1 0 47 46 17
McGill 13 7 3 2 1 48 38 17
UQTR 13 7 5 0 1 40 39 15
Concordia 12 5 6 1 0 35 49 11
Laurentienne 12 5 7 0 0 35 43 10
RMC 14 3 10 1 0 29 55 7
Nipissing 12 3 9 0 0 37 51 6

OUA - Division Ouest
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Ryerson 12 10 1 1 0 69 37 21
York 12 9 2 1 0 49 32 19
Brock 13 9 4 0 0 40 33 18
Lakehead 14 8 5 0 1 44 45 17
Windsor 13 7 6 0 0 49 46 14
Western 13 6 6 0 1 37 39 13
Laurier 13 5 8 0 0 36 42 10
Guelph 13 4 7 0 2 32 34 10
Waterloo 14 3 8 2 1 34 64 9
Toronto 13 2 8 2 1 31 51 7
Mercredi 21 novembre
Waterloo à Laurier, 11h
Jeudi 22 novembre
York à Guelph, 19h30
Queen’s à UOIT, 19h30
Vendredi 23 novembre
Toronto à Waterloo, 19h
Ottawa à Carleton, 19h
Ryerson à Lakehead, 19h
Laurier à Brock, 19h15
RMC à UOIT, 19h30
Concordia à Nipissing, 19h30
McGill à Laurentienne, 19h35
Samedi 24 novembre
UQTR à Carleton, 19h
Ryerson à Lakehead, 19h
Toronto à York, 19h
Western à Brock, 19h15
RMC à Queen’s, 19h30
Guelph à Windsor, 19h30
McGill à Nipissing, 19h30
Concordia à Laurentienne, 19h35
Dimanche 25 novembre
Ottawa à UQTR, 19h

MLS
DEMI-FINALES
Dimanche 25 novembre
New York à Atlanta, 17h.
Kansas City à Portland, 19h30.
Jeudi 29 novembre
Atlanta à New York, 19h.
Portland à Kansas City, 21h30.

FOOTBALLLIGUE NATIONALE DE HOCKEY

LCF
DEMI-FINALES DE SECTION
Dimanche 11 novembre
C.-B. 8 Hamilton 48
Winnipeg 23 Saskatchewan 18

FINALES DE SECTION
Dimanche 18 novembre
Hamilton 27 Ottawa 46
Winnipeg 14 Calgary 22

106e COUPE GREY
Dimanche 25 novembre
Ottawa à Calgary, 18h
(match présenté à Edmonton)

MIDGET AAA
SECTION LA COOP
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Lévis 24 24 0 0 0 132 40 67
Trois-Rivières 23 12 7 3 0 78 57 39
Jonquière 23 12 7 1 2 70 60 38
St-François 23 13 9 0 1 78 69 37
Notre-Dame 22 2 19 0 1 36 117 7

SECTION TACKS
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Magog 23 18 2 1 2 116 52 57
Lac-St-Louis 22 12 9 0 1 83 68 35
St-Hyacinthe 22 10 11 1 0 71 69 28
Châteauguay 21 9 9 2 1 67 77 27
C.C.-LeMoy. 21 7 12 1 1 60 90 22

SECTION C.C.M.
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Gatineau 22 17 3 2 0 78 46 51
C.E.-Blondin 22 10 11 1 0 76 78 29
L.-Montréal 23 9 12 0 2 63 71 29
St-Eustache 23 9 12 2 0 56 98 27
Amos 24 4 18 2 0 51 123 13
Mercredi 21 novembre
Châteauguay au C.C.-LeMoy., 
19h30.
Vendredi 23 novembre
Gatineau à L.-St-Louis, 19h.
T.-Rivières à St-Hyacinthe, 19h.
St-Eustache au C-LeMoy. 19h30.
Samedi 24 novembre
C.E.-Blondin à Magog, 13h30.
Jonquière à L.-Montréal, 16h.
Notre-Dame à Châteauguay,16h.
Amos à L.-St-Louis, 19h.
Dimanche 25 novembre
C.E.-Blondin à T.-Rivières, 13h.
Amos à L.-Montréal, 13h.
Notre-Dame à Magog, 13h30.
Gatineau à Châteauguay, 13h35.
St-François au C.C.-LeMoy., 
14h.

COLLÉGIAL
SECTION NORD-EST
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Sainte-Foy 19 15 4 0 0 77 50 30
Thetford 21 9 8 2 2 66 68 22
Alma 19 10 9 0 0 65 64 20
St.Lawrence 29 7 9 2 2 62 72 18

SECTION SUD-OUEST
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Saint-Laurent 22 12 8 2 0 84 78 26
Lionel-Groulx 20 9 11 0 0 72 82 18
A.-Laurendeau 22 8 13 0 1 63 78 17
Abitibi-Témis. 19 6 12 0 1 46 81 13

SECTION CENTRE DU QUÉBEC
 MJ V D DP DF BP BC Pts
St-Hyacinthe 20 17 2 1 0 73 40 35
Lennoxville 20 13 5 1 1 79 54 28
Sorel-Tracy 23 8 12 2 1 74 90 19
Laflèche 19 8 9 2 0 62 66 18
Vendredi 23 novembre
St.Lawrence à Laflèche, 19h15
St-Laurent à Thetford, 20h
Samedi 24 novembre
André-Laurendeau à Alma, 14h
Sorel-Tracy à Lennoxville, 14h30
St-Hyacinthe à Ste-Foy, 18h
Abitibi à Thetford, 19h30
Dimanche 25 novembre
Abitibi à Lennoxville, 12h30
St-Hyacinthe à Alma, 13h
A.-Laurendeau à St.Lawrence, 
14h
Lionel-Groulx à Ste-Foy, 16h30

LNH
Lundi 19 novembre
Dallas 1 N.Y. Rangers 2
Columbus 2 Toronto 4
Buffalo 5 Pittsburgh 4 (P)
Washington 5 Montréal 4 (P)
Floride 7 Ottawa 5
Tampa Bay 2 Nashville 3
Los Angeles 2 St. Louis 0
Vegas 2 Calgary 7
Winnipeg 6 Vancouver 3
Mardi 20 novembre
Edmonton à San Jose, 22h30.
Mercredi 21 novembre
Dallas à Pittsburgh, 19h.
Chicago à Washington, 19h.
Toronto en Caroline, 19h.
Montréal au New Jersey, 19h.
N.Y. Islanders à N.Y. Rangers, 
19h.
Philadelphie à Buffalo, 19h30.
Boston à Detroit, 19h30.
Floride à Tampa Bay, 19h30.
Ottawa au Minnesota, 20h.
St. Louis à Nashville, 20h.
Vegas en Arizona, 21h.
Winnipeg à Calgary, 22h.
Vancouver à Anaheim, 22h.
Colorado à Los Angeles, 22h30.
Vendredi 23 novembre
N.Y. Rangers à Philadelphie, 13h.
Detroit à Washington, 16h.
Montréal à Buffalo, 16h.
N.Y. Islanders au New Jersey, 
16h.
Winnipeg au Minnesota, 16h.
Edmonton à Anaheim, 16h.
Calgary Vegas, 18h.
Toronto à Columbus, 19h.
Chicago à Tampa Bay, 19h30.
Pittsburgh à Boston, 19h30.
Floride en Caroline, 19h30.
Ottawa à Dallas, 20h.
Colorado en Arizona, 20h.
Nashville à St. Louis, 20h.
Vancouver à San Jose, 21h.

LHJMQ
SECTION EST
 MJ V D DP DF BP BC Pts
B.-Comeau 24 17 6 0 1 110 72 35
Rimouski 23 13 9 1 0 99 61 27
Chicoutimi 23 10 8 2 3 74 76 25
Québec 23 10 10 1 2 76 84 23

SECTION OUEST
 MJ V D DP DF BP BC Pts
R.-Noranda 23 19 4 0 0 107 55 38
Gatineau 24 10 11 2 1 80 82 23
B.-Boisbriand 22 10 11 1 0 64 78 21
Val-d’Or 25 9 13 2 1 72 109 21

SECTION MARITIMES
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Moncton 24 18 4 2 0 109 71 38
Halifax 22 17 4 1 0 98 58 35
Charlottetown 23 14 7 2 0 95 80 30
Cap-Breton 24 12 11 0 1 96 81 25
A.-Bathurst 23 4 18 0 1 47 113 9
St-Jean 22 2 17 2 1 49 133 7

SECTION CENTRE
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Drummondville 22 15 6 1 0 94 64 31
Sherbrooke 23 12 9 1 1 85 78 26
Victoriaville 22 10 10 1 1 69 75 22
Shawinigan 22 5 16 1 0 63 117 11
Mardi 20 novembre
Charlottetown 3 Halifax 4 (P)
Moncton 6 Québec 3
Shawinigan 6 Val-d’Or 7
Mercredi 21 novembre
A.-Bathurst à Saint-Jean, 18h.
Shawinigan à R.-Noranda, 19h.
Rimouski à Chicoutimi, 19h30.
Jeudi 22 novembre
B.-Comeau au Cap-Breton, 18h.
Vendredi 23 novembre
Sherbrooke à Moncton, 18h.
Drummondville à Saint-Jean, 
18h.
Charlottetown à A.-Bathurst, 
18h.
Val-d’Or à Québec, 19h.
R.-Noranda à Victoriaville, 19h.
Rimouski à B.-Boisbriand, 
19h30.

ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Toronto 21 15 6 0 0 15 74 53 30 6-5-0-0 9-1-0-0 7-3-0-0 G-4
Tampa Bay 21 14 6 1 0 13 76 61 29 7-3-0-0 7-3-1-0 6-4-0-0 P-1
Buffalo 21 13 6 2 0 11 65 60 28 6-2-1-0 7-4-1-0 7-2-1-0 G-6
SECTION MÉTROPOLITAINE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Columbus 21 12 7 1 1 12 71 67 26 5-4-0-1 7-3-1-0 6-2-1-1 P-1
N.Y. Rangers 21 11 8 2 0 7 63 65 24 8-3-0-0 3-5-2-0 8-1-1-0 G-2
Washington 20 10 7 2 1 9 68 67 23 5-3-1-1 5-4-1-0 5-4-1-0 G-2
QUATRIÈME AS
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Montréal 21 11 6 4 0 9 70 70 26 6-3-2-0 5-3-2-0 5-3-2-0 P-1
Boston 20 11 6 3 0 11 58 49 25 7-2-0-0 4-4-3-0 5-4-1-0 G-1
N.Y. Islanders 19 10 7 1 1 9 63 55 22 5-2-1-1 5-5-0-0 6-3-0-1 P-1
Caroline 20 9 8 2 1 8 53 59 21 5-4-1-1 4-4-1-0 3-5-1-1 G-1
Ottawa 21 9 9 3 0 9 75 88 21 7-4-2-0 2-5-1-0 5-4-1-0 P-1
Philadelphie 20 9 9 2 0 8 63 71 20 4-6-1-0 5-3-1-0 5-3-2-0 P-3
Detroit 20 9 9 1 1 7 57 65 20 5-4-1-0 4-5-0-1 8-2-0-0 G-1
Floride 18 8 7 1 2 7 61 62 19 3-3-1-0 5-4-0-2 6-4-0-0 G-1
New Jersey 19 8 9 2 0 8 55 61 18 6-1-2-0 2-8-0-0 3-6-1-0 P-2
Pittsburgh 19 7 8 2 2 7 64 66 18 3-5-2-0 4-3-0-2 1-7-1-1 P-4

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION CENTRALE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Nashville 21 15 5 0 1 15 70 49 31 7-3-0-0 8-2-0-1 7-2-0-1 G-2
Winnipeg 19 12 5 1 1 12 61 48 26 8-2-1-1 4-3-0-0 6-3-0-1 G-1
Minnesota 21 12 7 1 1 12 65 57 26 6-2-1-1 6-5-0-0 6-4-0-0 P-2
SECTION PACIFIQUE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Calgary 21 12 8 0 1 12 69 63 25 6-3-0-1 6-5-0-0 7-3-0-0 G-2
San Jose 21 11 7 1 2 11 68 64 25 7-3-0-1 4-4-1-1 5-4-0-1 G-1
Vancouver 23 10 11 0 2 9 70 84 22 5-4-0-0 5-7-0-2 3-5-0-2 P-6
QUATRIÈME AS
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Colorado 20 10 6 3 1 10 71 59 24 4-2-2-0 6-4-1-1 4-4-2-0 G-1
Dallas 21 11 8 2 0 11 59 54 24 7-3-1-0 4-5-1-0 5-3-2-0 P-1
Chicago 21 8 8 4 1 8 56 70 21 5-3-2-1 3-5-2-0 2-5-2-1 G-1
Anaheim 22 8 9 3 2 6 48 65 21 5-3-3-2 3-6-0-0 3-4-2-1 P-3
Arizona 19 9 9 1 0 8 49 48 19 5-4-0-0 4-5-1-0 5-4-1-0 P-1
Edmonton 20 9 10 1 0 9 57 66 19 4-4-1-0 5-6-0-0 3-7-0-0 P-2
Vegas 22 9 12 0 1 8 58 68 19 5-3-0-1 4-9-0-0 4-6-0-0 P-1
St. Louis 19 7 9 3 0 7 56 59 17 5-6-1-0 2-3-2-0 5-5-0-0 P-2
Los Angeles 20 7 12 1 0 6 41 61 15 4-6-1-0 3-6-0-0 5-5-0-0 G-1

HOCKEY

HOCKEY

RENDEMENT - CANADIEN
NOTE: en date du 20 novembre.
 MJ B A PTS
Domi  21 10 15 25
Tatar  21 9 8 17
Drouin  21 7 10 17
Petry  21 2 15 17
Gallagher  21 10 5 15
Kotkaniemi  21 3 9 12
Danault  21 1 11 12
Lehkonen  21 2 9 11
Shaw  17 6 3 9
Peca  20 1 5 6
Reilly  19 2 3 5
Juulsen  17 1 4 5
Hudon  18 3 1 4
Benn  21 1 2 3
Mete  19 0 3 3
Ouellet  18 0 3 3
Deslauriers  15 1 1 2
Agostino  6 1 1 2
Niemi  6 0 1 1
Price  15 0 0 0
Alzner  6 0 0 0
Schlemko  5 0 0 0
Chaput  0 0 0 0
Scherbak  0 0 0 0

GARDIENS
 V D DPF Ba JB Moy %Arr.
Price  7 4 4 46 1 3,05 ,900
Niemi  4 2 0 23 0 3,74 ,887

RENDEMENT - SÉNATEURS
NOTE: en date du 20 novembre.
 MJ B A PTS
Duchene  21 10 17 27
Stone  21 9 15 24
Chabot  21 5 19 24
Tierney  21 2 15 17
Dzingel  19 9 7 16
Ryan  21 5 8 13
White  21 6 6 12
Boedker  21 2 9 11
Tkachuk  10 6 4 10
Lajoie  21 5 5 10
Ceci  17 4 3 7
Demelo  21 2 5 7
Smith  12 3 3 6
Wideman  19 2 3 5
Batherson  3 2 3 5
Borowiecki  16 0 2 2
Jaros  15 0 2 2
Paajarvi  21 1 0 1
McCormick  10 1 0 1
Anderson  19 0 1 1
Pyatt  21 0 0 0
McKenna  4 0 0 0

GARDIENS
 V D DPF Ba JB Moy %Arr.
Anderson  9 6 3 66 0 3,78 ,901
McKenna  0 1 0 12 0 5,41 ,862

MARQUEURS
NOTE: en date du 19 novembre.
 B A Pts
Rantanen, Col 8 24 32
Mackinnon, Col 13 16 29
McDavid, Edm 12 16 28
Bergeron, Bos 9 17 26
Marner, Tor 6 20 26
Pastrnak, Bos 17 8 25
Kane, Chi 12 13 25
Rielly, Tor 9 16 25
Malkin, Pit 7 18 25
Point, TB 14 10 24
Domi, Mon 10 14 24
Duchene, Ott 8 16 24
Giroux, Phi 7 17 24
Wheeler, Win 3 21 24
Tavares, Tor 12 11 23
Draisaitl, Edm 12 11 23
O’Reilly, STL 10 13 23
Kessel, Pit 9 14 23
Stone, Ott 9 14 23
Kucherov, TB 7 16 23
Aho, Car 6 17 23
Chabot, Ott 5 18 23
Landeskog, Col 13 9 22
Backstrom, Was 5 17 22
Eichel, Buf 4 18 22

HOCKEY

LHSAAAQ
 MJ V D DP DF BP BC Pts
La Tuque 8 7 1 0 0 44 21 14
Louiseville 8 6 2 0 0 38 29 12
Cap-Madeleine 8 5 2 1 0 36 29 11
Joliette 10 5 4 1 0 47 50 11
Nicolet 11 5 5 1 0 53 50 11
Windsor 9 4 3 2 0 46 48 10
Waterloo 9 4 4 0 1 42 45 9
Bécancour  9 3 4 1 1 35 42 8
Plessisville 8 3 4 1 0 34 37 7
Donnacona 8 2 6 0 0 30 54 4
Vendredi 23 novembre
Louiseville à Bécancour, 20h30
Cap-Mad. à Windsor, 20h30
Plessisville à Donnacona, 21h
Nicolet à La Tuque, 21h
Samedi 24 novembre
Windsor à Waterloo, 19h30
Donnacona à Joliette, 20h30

LNAH
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Sorel-Tracy 13 9 3 1 0 46 38 19
Jonquière 14 9 5 0 0 57 50 18
Thet. Mines 11 6 3 2 0 41 30 14
Rivière-du-Loup 12 5 6 1 0 41 50 11
St-Georges 12 5 7 0 0 43 47 10
Berlin 10 2 7 0 1 27 40 5
Jeudi 22 novembre
Thet. Mines à Sorel-Tracy, 20h.
Vendredi 23 novembre
Berlin à St-Georges, 20h.
Sorel-Tracy à Jonquière, 20h.
Rivière-du-Loup à Thet. Mines, 
20h30.

NFL
ASSOCIATION AMÉRICAINE
SECTION EST
 G P N Moy. PP PC
N.-Angleterre 7 3 0 ,700 280 236
Miami 5 5 0 ,500 199 256
Buffalo 3 7 0 ,300 137 251
N.Y. Jets 3 7 0 ,300 208 254

SECTION NORD
 G P N Moy. PP PC
Pittsburgh 7 2 1 ,750 299 225
Baltimore 5 5 0 ,500 237 181
Cincinnati 5 5 0 ,500 256 312
Cleveland 3 6 1 ,350 218 263

SECTION SUD
 G P N Moy. PP PC
Houston 7 3 0 ,700 239 205
Indianapolis 5 5 0 ,500 298 249
Tennessee 5 5 0 ,500 178 189
Jacksonville 3 7 0 ,300 176 219

SECTION OUEST
 G P N Moy. PP PC
Kansas City 9 2 0 ,818 404 294
L.A. Chargers 7 3 0 ,700 262 209
Denver 4 6 0 ,400 228 235
Oakland 2 8 0 ,200 170 293

ASSOCIATION NATIONALE
SECTION EST
 G P N Moy. PP PC
Washington 6 4 0 ,600 197 198
Dallas 5 5 0 ,500 203 190
Philadelphie 4 6 0 ,400 205 231
N.Y. Giants 3 7 0 ,300 215 263

SECTION NORD
 G P N Moy. PP PC
Chicago 7 3 0 ,700 294 195
Minnesota 5 4 1 ,550 241 229
Green Bay 4 5 1 ,450 247 243
Detroit 4 6 0 ,400 222 263

SECTION SUD
 G P N Moy. PP PC
La N.-Orléans 9 1 0 ,900 378 239
Caroline 6 4 0 ,600 260 252
Atlanta 4 6 0 ,400 263 276
Tampa Bay 3 7 0 ,300 267 329

SECTION OUEST
 G P N Moy. PP PC
L.A. Rams 10 1 0 ,909 389 282
Seattle 5 5 0 ,500 246 216
Arizona 2 8 0 ,200 145 248
San Francisco 2 8 0 ,200 230 266
Dimanche 18 novembre
Houston 23 Washington 21
Pittsburgh 20 Jacksonville 16
Tampa Bay 35 N.Y. Giants 38
Caroline 19 Detroit 20
Dallas 22 Atlanta 19
Cincinnati 21 Baltimore 24
Tennessee 10 Indianapolis 38
Oakland 23 Arizona 21
Denver 23 L.A. Chargers 22
Philadelphie 7 La N.-Orléans 48
Minnesota 20 Chicago 25
Lundi 19 novembre
Kansas City 51 L.A. Rams 54
Jeudi 22 novembre
Chicago à Detroit, 12h30.
Washington à Dallas, 16h30.
Atlanta à La N.-Orléans, 20h20.

NBA
ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 G P Moy. Diff.
Toronto 14 4 ,778 —
Philadelphie 12 7 ,632 21/2
Boston 9 8 ,529 41/2
Brooklyn 8 10 ,444 6
New York 4 14 ,222 10

SECTION SUD-EST
 G P Moy. Diff.
Charlotte 8 8 ,500 —
Orlando 9 9 ,500 —
Washington 6 11 ,353 21/2
Miami 6 11 ,353 21/2
Atlanta 3 14 ,176 51/2

SECTION CENTRALE
 G P Moy. Diff.
Milwaukee 12 4 ,750 —
Indiana 11 6 ,647 11/2
Detroit 8 6 ,571 3
Chicago 4 13 ,235 81/2
Cleveland 2 13 ,133 91/2

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION SUD-OUEST
 G P Moy. Diff.
Memphis 11 5 ,688 —
La N.-Orléans 10 7 ,588 11/2
Houston 8 7 ,533 21/2
San Antonio 8 8 ,500 3
Dallas 7 9 ,438 4

SECTION NORD-OUEST
 G P Moy. Diff.
Portland 12 5 ,706 —
Okl. City 10 6 ,625 11/2
Denver 10 7 ,588 2
Utah 8 9 ,471 4
Minnesota 7 10 ,412 5

SECTION PACIFIQUE
 G P Moy. Diff.
Golden State 12 6 ,667 —
L.A. Clippers 11 6 ,647 1/2
L.A. Lakers 9 7 ,563 2
Sacramento 9 8 ,529 21/2
Phoenix 3 13 ,188 8
Lundi 19 novembre
Phoenix 114 Philadelphie 119
Utah 94 Indiana 121
Boston 112 Charlotte 117
Cleveland 102 Detroit 113
L.A. Clippers 127 Atlanta 119
Denver 98 Milwaukee 104
Dallas 88 Memphis 98
San Antonio 126 La N.-Orléans 
140
Okl. City 113 Sacramento 117
Mardi 20 novembre
L.A. Clippers 118 Washington 
125
Toronto 93 Orlando 91
Portland 118 New York 114
Brooklyn 104 Miami 92
Mercredi 21 novembre
La N.-Orléans à Philadelphie, 
19h.
Indiana à Charlotte, 19h.
Toronto à Atlanta, 19h30.
New York à Boston, 19h30.
Phoenix à Chicago, 20h.
L.A. Lakers à Cleveland, 20h.
Portland à Milwaukee, 20h.
Detroit à Houston, 20h.
Denver au Minnesota, 20h.
Brooklyn à Dallas, 20h30.
Memphis à San Antonio, 20h30.
Sacramento à l’Utah, 21h.
Okl. City à Golden State, 22h30.

BASKETBALL
LIGUE AMÉRICAINE 
ASSOCIATION DE L’EST
Section Atlantique
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Charlotte 18 14 3 1 0 65 46 29
Bridgeport 18 11 5 2 0 64 60 24
Springfield 15 9 4 0 2 60 49 20
Lehigh Valley 16 9 5 1 1 65 58 20
Scranton 17 8 6 2 1 57 52 19
Hershey 18 8 9 0 1 45 57 17
Hartford 19 7 9 1 2 58 71 17
Providence 16 6 8 2 0 53 53 14

Section Nord
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Rochester 17 11 4 2 0 63 54 24
Cleveland 17 9 7 1 0 53 60 19
Binghamton 18 8 7 3 0 50 63 19
Syracuse 14 8 5 1 0 53 42 17
Belleville 18 8 10 0 0 55 63 16
Laval 18 7 9 1 1 49 49 16
Toronto 16 6 7 1 2 65 67 15
Utica 18 6 10 1 1 49 69 14

ASSOCIATION DE L’OUEST
Section Centrale
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Iowa 16 11 4 1 0 63 38 23
Milwaukee 19 10 6 3 0 56 53 23
Chicago 16 9 5 1 1 62 52 20
Rockford 18 8 7 1 2 45 50 19
Grand Rapids 16 8 7 0 1 49 52 17
Manitoba 17 8 8 1 0 43 59 17
Texas 15 7 6 1 1 57 50 16
San Antonio 17 5 12 0 0 36 50 10

Section Pacifique
 MJ V D DP DF BP BC Pts
San Jose 14 10 3 0 1 48 27 21
Tucson 14 9 4 0 1 48 40 19
Stockton 16 8 7 1 0 51 67 17
Bakersfield 13 8 5 0 0 50 39 16
Colorado 16 6 7 3 0 46 56 15
San Diego 12 6 4 1 1 44 45 14
Ontario 14 5 6 2 1 49 60 13
Binghamton 2 Toronto 1
Manitoba 2 Grand Rapids 3 (P)
Rochester 2 Providence 3 (P)
Charlotte 6 W./B. Scranton 5 (P)
Lehigh Valley 2 Springfield 3
Iowa 4 Chicago 3 (P)
Rockford 1 San Antonio 2
Colorado 2 Bakersfield 5
Dimanche 18 novembre
Rochester 4 Hartford 3
Binghamton 2 Toronto 3 (P)
Manitoba 2 Chicago 4
Colorado 0 San Jose 5
Mardi 20 novembre
Stockton à Tucson, 13h05.
Belleville 0 Charlotte 1
Rockford à San Antonio, 20h.
Colorado à Bakersfield, 21h30.

SOCCER

HOCKEY

LHJAAAQ
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Terrebonne 21 17 2 2 0 105 60 36
Princeville 23 17 5 0 1 120 89 35
St-Jérôme 24 14 7 2 1 108 65 31
Granby 22 15 7 0 0 91 56 30
Longueuil 20 13 6 0 1 94 70 27
La Côte du Sud 21 11 9 1 0 87 86 23
St.-Gabriel 22 11 10 1 0 91 104 23
Montréal-Est 22 10 10 1 1 89 92 22
Valleyfield 20 9 8 1 2 82 88 21
Chambly 22 9 11 2 0 75 101 20
Lac St-Louis 23 8 14 0 1 60 89 17
Gatineau 22 4 16 2 0 64 120 10
Montréal-Nord 20 3 15 1 1 54 100 8
Jeudi 22 novembre
Princeville à Chambly, 19h.
Lac St-Louis à Valleyfield, 19h30.
Vendredi 23 novembre
Gatineau à Princeville, 19h.
St-Jérôme à Côte du Sud,19h30.
Valleyfield à Longueuil, 19h30.
Granby à Montréal-Est, 19h30.
Chambly à Mtl-Nord, 19h30.
St.-Gabriel à Terrebonne, 19h30.
Samedi 24 novembre
Mtl-Nord à Lac St-Louis, 20h15.
Dimanche 25 novembre
Princeville à Longueuil, 13h.
St.-Gabriel à Gatineau, 14h.
Valleyfield à Lac St-Louis, 14h.
Côte du Sud à Granby, 15h30.
Terrebonne à Chambly, 16h.
Mtl-Nord à Montréal-Est, 16h.

UNIVERSITAIRE
Masculin
 Mj V D Pp Pc Pts
Bishop’s 3 3 0 250 230 6
McGill 3 2 1 198 196 4
Concordia 2 1 1 143 152 2
UQAM 3 1 2 220 208 2
Laval 3 0 3 210 235 0
Jeudi 22 novembre
Concordia à McGill, 20h
Samedi 24 novembre
Bishop’s à Concordia, 16h
Laval à UQAM, 16h

Féminin
 Mj V D Pp Pc Pts
Laval 3 3 0 199 145 6

McGill 3 2 1 170 165 4

Concordia 2 1 1 125 126 2

Bishop’s 3 1 2 151 200 2

UQAM 3 0 3 181 190 0

Samedi 17 novembre
Laval 68 Bishop’s 38

Samedi 24 novembre
Bishop’s à Concordia, 14h

Laval à UQAM, 14h

MARQUEURS
NOTE:en date du 19 novembre.
 MJ B A Pts
Abbandonato, R.-N. 23 12 33 45
Lafrenière, Rimouski 23 14 28 42
Chekhovich, B.-Com. 24 19 22 41
McKenna, Moncton 24 16 24 40
Légaré, B.-Comeau 24 16 19 35
Pelletier, Moncton 22 13 20 33
Kurashev, Québec 24 10 23 33
Huntington, Rimouski 22 16 16 32
Laferrière, C.-B. 24 11 21 32
Fortier, B.-Comeau 24 11 20 31
D’Astous, Rimouski 20 8 23 31
Zavgorodniy, Rimouski 23 12 18 30
Khovanov, Moncton 23 14 15 29
Cyr, Moncton 24 10 19 29
Hardie, Charlottetown 22 15 13 28
Boudrias, Gatineau 25 13 15 28
Alexeyev, B.-Comeau 24 14 13 27
Veleno, Drummondville 20 11 16 27
Balmas, C.-B. 21 11 16 27
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SHERBROOKE — L’équipe mas-
culine des Gaiters de l’Université 
Bishop’s connaît un début de saison 
du tonnerre. Avec leur victoire face 

au Rouge et Or de l’Université Laval, 
samedi, les Mauves se sont empa-
rés du premier rang au classement 
universitaire québécois.

L’équipe dirigée par Rod Gilpin pré-
sente jusqu’ici un dossier parfait de 
3-0, entre grâce à un gain remporté 

in extremis face à Québec.
Les Gaiters tiraient de l’arrière 

par trois points avec moins de 
10 secondes à faire au match lorsque 
le garde de cinquième année Kevin 
Davis a réalisé le vol de balle, s’est 
dirigé vers le panier adverse et a pro-
voqué la faute.

Il a inscrit les trois points man-
quants et permis aux Gaiters d’éga-
liser le match à 80 partout.

Devant une foule survoltée, les 
Gaiters ont survolé la prolongation 
en route vers une victoire de 93-86 
face aux visiteurs (0-3).

Cette victoire, de même que celle 

inscrite face à McGill, a mené à la 
nomination d’Adbul Kamane à titre 
d’athlète masculin par excellence de 
la dernière semaine RSEQ.

Kamane, de Montréal, a inscrit 
22 points et 14 rebonds face aux 
Redmen de McGill, dans une vic-
toire de 79-69 des Gaiters. Il a ajou-
té quatre vols, deux passes et un 
bloc lors de ses 26 minutes de jeu. 
Kamane a ajouté 25 points et quatre 
rebonds face au Rouge et Or.

À noter que la victoire des Gaiters 
à McGill était leur première à cet 
endroit depuis le 8 novembre 2014.

BASKETBALL UNIVERSITAIRE RSEQ

Les Gaiters toujours invaincus

Les Gaiters ont battu le Rouge et Or de l’Université Laval 93-86. Ils ont une fiche parfaite de 3-0 jusqu’ici. — PHOTO UNI-

VERSITÉ BISHOP’S

La Presse canadienne

OTTAWA — Avant même que ne 
s’amorce la saison régulière, Rick 
Campbell a eu un pressentiment 
que quelque chose d’extraordi-
naire se tramait avec le Rouge et 
Noir d’Ottawa.

« Pendant le camp, je trouvais qu’il 
se passait quelque chose avec ces 
gars. Ils avaient la bonne énergie, 
le bon esprit, a déclaré l’entraîneur-
chef. Je me rappelle particulièrement 
notre match préparatoire à Guelph, 
contre les Argonauts de Toronto. Il 
n’y avait pratiquement personne 
dans les estrades, mais les joueurs 
s’en foutaient et se battaient comme 
un match régulier. C’est vraiment la 
bonne attitude à avoir. »

Campbell en a eu la confirmation 
dimanche dernier, quand le Rouge 
et Noir a écrasé les Tiger-Cats de 
Hamilton 46-27 en finale de l’Est. La 
formation ottavienne a rencontré 
les médias mardi avant de s’envoler 

pour Edmonton, en vue de son 
affrontement en grande finale contre 
les Stampeders de Calgary.

Il s’agit de la troisième participation 
à la Coupe Grey de la franchise en 
cinq années d’existence.

En cours de saison, Campbell et 
son équipe d’entraîneurs ont pris 
des décisions qui n’ont pas toujours 
été populaires auprès des joueurs, 
comme de clouer au banc le vétéran 

joueur de ligne offensive Jon Gott.
« J’ai dit aux gars la veille de ce der-

nier match qu’il y avait de très bons 
joueurs de football qui ne joueraient 
pas cette rencontre, mais que la rai-
son pour laquelle nous nous trou-
vions où nous étions, c’est parce qu’il 
y a beaucoup de talent ici. Notre fil 
conducteur est de nous assurer de 
prendre les bonnes décisions pour 
le Rouge et Noir, celles qui nous 

donnent le plus de chances de 
l’emporter. »

Les Stampeders ont établi la 
norme d’excellence en saison régu-
lière, mais ils ont eu du mal à gagner 
les matchs les plus importants. Bien 
qu’ils aient été largement favoris en 
chaque occasion, les Stamps ont 
perdu les deux dernières Coupes 
Grey.

Menée par le vétéran Bo Levi Mit-
chell, la formation albertaine sera 
de nouveau la favorite ce dimanche. 
Mais personne ne devrait sous-esti-
mer le Rouge et Noir et Trevor Harris 
à la suite de sa performance en finale 
de l’Est.

Harris s’est invité parmi l’élite avec 
ses six passes de touché et son taux 
de réussite de 90,6 pour cent auprès 
de 10 receveurs différents.

Dimanche, le quart de 32 ans en 
sera à une première finale du foot-
ball canadien comme partant. Il 
avait bien failli être lancé dans l’ac-
tion quand Henry Burris a subi une 
blessure à la jambe pendant l’échauf-
fement, en 2016. Mais quelques 

instants avant le botté d’envoi, Bur-
ris a obtenu le feu vert et il a mené 
les siens à une victoire de 39-33 en 
prolongation contre les Stamps.

C’est maintenant au tour de Harris 
de monopoliser l’attention.

« Je suis reconnaissant, a-t-il dit. 
Ce n’est pas quelque chose que je 
prends à la légère. Je tente de faire du 
mieux que je peux tous les jours. Je 
m’entraîne d’arrache-pied et je ferai 
tout ce qui est en mon pouvoir cette 
semaine pour l’emporter, comme 
chaque semaine. »

Harris croit que le succès du Rouge 
et Noir vient de l’attention portée aux 
détails et de la préparation hebdo-
madaire du club.

« Vous pouvez parler de motiva-
tions intrinsèques ou extrinsèques, 
que c’est leur troisième Coupe Grey 
et qu’ils vont y affronter les négligés, 
tout le monde sait à quel point les 
Stampeders sont bons, a-t-il souli-
gné. Au final, la préparation et l’exé-
cution feront foi de tout. Alors nous 
allons faire tout ça du mieux qu’on 
peut. »

106E MATCH DE LA COUPE GREY

Ottawa prêt à confondre

Trevor Harris — PHOTO PC Bo Levi Mitchell — PHOT PC
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SHERBROOKE — Les équipes de 
volleyball masculine et féminine 
du Vert & Or de l’Université de 
Sherbrooke ont goûté à la vic-
toire, la fin de semaine dernière. 
S’il s’agissait d’un deuxième gain 
consécutif pour les filles, les gar-
çons ont enfin récolté un premier 
gain, tout juste avant le congé des 
Fêtes.

L’équipe féminine, codirigée par 
Annie Lévesque et Annie Martin, a 

eu raison des Gee-gees de l’Univer-
sité d’Ottawa (0-7), samedi dernier, 
lors d’un duel qui s’est rendu à la 
limite des cinq sets, dont le dernier 
par 15-9

«  Nous avons dû nous battre. 
Ottawa a joué un match solide en 
défensive, ce qui nous rendait la 
tâche ardue. Le match a été éprou-
vant physiquement, les échanges 
étaient longs, mais les filles ont bien 
géré leur niveau d’énergie et ont su 
ouvrir la machine quand ça comp-
tait », explique Annie Lévesque.

La formation féminine (2-6) 
doit encore disputer deux matchs 
avant la pause des fêtes, dont un à 

domicile, le 23 novembre prochain, 
contre les Citadins de l’UQAM (4-4).

UN PREMIER GAIN 
POUR LES GARS

Toujours à la recherche d’une pre-
mière victoire, les joueurs dirigés par 
l’entraîneur-chef Marc Lussier vou-
laient profiter du passage à Sher-
brooke des Tigers de l’Université 
Dalhousie (3-3) pour amorcer leur 
congé des fêtes du bon pied.

Dalhousie et Sherbrooke se sont 
livré deux matchs en autant de jours.

Les Tigers ont remporté le premier 
duel, disputé vendredi, en quatre 
sets. 

Dimanche, le Vert & Or (1-7) a saisi 
sa chance. Dans un match très serré 
où les équipes se sont partagé les 
sets 25-23, 23-25, 25-22 et 23-25, il 
aura fallu un ultime set pour déter-
miner l’équipe gagnante. C’est finale-
ment le Vert & Or qui a eu le dessus 
sur ses rivaux 15-13 pour aller cher-
cher une première victoire. 

« C’est plaisant de voir que les gars 
ont relevé le défi. Vendredi, on s’est 
fait un peu malmener, mais au troi-
sième set on a repris du rythme et 
on s’était dit que pour le deuxième 
match on voulait repartir sur cet 
élan-là et ce plaisir-là d’être sur le 
terrain » explique Marc Lussier.

« Cette victoire-là, plus le retour de 
certains gars, c’est vraiment un point 
positif sur lequel on peut s’appuyer 
pour entamer la deuxième partie de 
la saison », précise l’entraîneur.

Le Vert & Or sera de nouveau en 
action le 11 janvier 2019, à domicile 
en recevant les Carabins de Mon-
tréal (4-2).

FIN DE SEMAINE ENCOURAGEANTE POUR LE VERT & OR

Des victoires pour  
les gars et les filles

Mark Messier (9) et l’équipe masculine de volleyball du Vert & Or ont soutiré 

une victoire aux Tigers de Dalhousie. — PHOTO SPECTRE MÉDIA, MICHELLE BOULAY

L’équipe féminine a remporté un deuxième match en 2018, face à Ottawa, grâce aux efforts de Maude Fournier (1), Cathe-

rine Deslauriers (9), Maïna Dubois (7), Emma Bergeron (4) et Rose Brazeau (6). — PHOTO SPECTRE MÉDIA, MICHELLE BOULAY

La Tribune

SHERBROOKE — Volleyball Ca-
nada a confirmé mardi le retour 
de Glenn Hoag au poste d’entraî-
neur-chef du programme senior 
en 2019.

L’e n t r a î n e u r  a  a c c e p t é  d e 
reprendre la barre de l’équipe 
masculine pour le reste du cycle 
olympique en vue des Jeux de 
Tokyo, en 2020, dont la première 
épreuve de qualification sera dis-
putée en août 2019. Son retour 
fait suite au récent départ de Sté-
phane Antiga qui a démissionné 
pour des raisons familiales.

« Je suis très attaché à l’équipe 
masculine et je compte bien mettre 
à profit les progrès effectués depuis 
2016 sous la direction de Stéphane. 
Les deux prochaines années seront 
cruciales, mais je fais confiance au 
personnel, à Dan Lewis, l’entraî-
neur adjoint, et aux joueurs dont 
l’objectif est de se qualifier pour 
les Jeux olympiques et de livrer de 
bonnes performances sur la scène 
internationale »

Hoag, qui a mené l’équipe mas-
culine à la cinquième place du 
tournoi des Jeux olympiques 
de 2016 à Rio et qui a joué dans 

l’équipe olympique de 1984, était 
entraîneur d’une équipe profes-
sionnelle turque depuis 2016 en 
plus d’agir comme entraîneur et 
conseiller de tous les programmes 
masculins de haute performance 
de Volleyball Canada.

En 2017, l’équipe masculine s’est 
classée au troisième rang de la 
Ligue mondiale et en 2018, en sep-
tième place de la Ligue des nations 
de volleyball (qui s’arrêtera de nou-
veau à Ottawa en juin) et en neu-
vième place du classement général 
du Championnat du monde mas-
culin de la FIVB.

Glenn Hoag a commencé sa 
carrière d’entraîneur en 1993 à 
l’Université de Sherbrooke. Pen-
dant son passage à Sherbrooke, il 
fait ses débuts comme entraîneur 
auprès de Paris Volley en France. 
Il y a connu sa meilleure saison en 
2001 quand son équipe a gagné la 
Coupe de France, le Champion-
nat de France ainsi que la Coupe 
d’Europe.

En 2016, l’Association cana-
dienne des entraîneurs lui remet le 
prix Geoff Gowan pour sa contri-
bution exceptionnelle à l’évolution 
de l’entraînement. Il figure égale-
ment au Temple de la renommée 
de Volleyball Québec et de Volley-
ball Canada.

Glenn Hoag  
de retour avec 
l’équipe nationale

Glenn Hoag effectue un retour à la barre de l’équipe canadienne senior, dont 

fait partie son fils Nicholas. — PHOTO LE DROIT
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SHERBROOKE — Le défenseur du 
Phœnix Ryan DaSilva est en voie 
de réaliser l’un de ses vœux : ter-
miner en beauté son séjour dans 
la LHJMQ. Le joueur maintenant 
âgé de 20 ans n’a jamais obtenu 
de rôle de premier plan lors de 
son passage avec les Voltigeurs 
de Drummondville et l’Armada 
de Blainville-Boisbriand. À Sher-
brooke, la situation est bien 
différente. 

Ryan DaSilva pourrait bien reve-
nir du prochain voyage dans les 
Maritimes avec un record per-
sonnel puisqu’il s’approche de son 
plus haut total de points obtenus 
en une saison, et ce, après seule-
ment 23 parties.

Le général  à  la  l igne bleue 
connaît du succès offensivement 
depuis le début de la saison. 
Grâce à ses cinq points amassés 
lors des cinq derniers matchs, le 
Franco-Ontarien né d’une mère 
montréalaise a déjà quatre buts 
et 13 mentions d’aide à sa fiche, 
ce qui le place au sixième rang 
des meilleurs pointeurs de son 
équipe.

« Dès que le Phœnix a acquis 
mes services, j’ai su que la direc-
tion me voyait remplir un grand 
rôle au sein de l’équipe et je suis 
content de connaître une bonne 
saison, tout comme notre club 
d’ailleurs. Les entraîneurs souhai-
taient que je prenne une partie du 

leadership dans le vestiaire tout 
en montrant l’exemple aux plus 
jeunes sur la glace et c’est ce que 
je tente de faire chaque match. »

Le Phœnix a trouvé sa perle 
rare cachée dans la profondeur 
de l’alignement de l’Armada de 
Blainville-Boisbriand, équipe avec 
laquelle il a collectionné 19 points 
en 54 parties. 

« J’ai joué une première année 
dans une ligue junior A en Onta-
rio, ce qui équivaut au junior 
AAA ici au Québec. J’avais un 
rôle offensif et à Drummond-
ville à 18 ans, on m’a donné des 

responsabilités offensives surtout 
après avoir effectué des échanges 
aux Fêtes. À Blainville-Boisbriand, 
je me retrouvais sur la deuxième 
vague en avantage numérique ou 
sur la première quand il y avait 
des blessures. J’ai accumulé un 
peu d’expérience. À Sherbrooke, 
on a deux bonnes unités et c’est 
l’idéal. »

Ce dernier admet que le hasard 
fait bien les choses. 

« Ce n’est pas une cachette, je 
n’ai pas toujours obtenu beau-
coup de temps de jeu et je suis 
content d’avoir cette chance à 

Sherbrooke pour terminer ma car-
rière junior. Le temps de glace doit 
toujours se mériter, donc je dois 
continuer ce que je fais de bien. 
Même si c’est ma dernière année 
dans la LHJMQ. Je tente de ne pas 
trop y penser, mais je suis content 
de la vivre à Sherbrooke. J’essaie 
de vivre dans le moment, au jour 
le jour, comme notre équipe, sans 
trop penser à l’an prochain. »

UN SHERBROOKOIS  
COMME MODÈLE

A p r è s  a v o i r  é t é  r e p ê -
c h é  p a r  l e s  G re y h o u n d s  d e 

Sault-Sainte-Marie dans la Ligue 
de hockey junior de l’Ontario, 
Ryan DaSilva a rencontré un bon 
modèle pour lui, mais dans la 
LHJMQ.

« J’ai joué avec le Sherbrookois 
Frédéric Aubé à Drummond-
ville quand il avait 20 ans. Il était 
un bon leader. Je me retrouve 
dans la même situation que lui 
aujourd’hui. J’en suis à ma der-
nière saison. Fred aidait beau-
coup les jeunes et j’appréciais 
son aide. Il était bon dans le ves-
tiaire et sur la glace. On se parle 
encore des fois et j’aime avoir ce 
rôle de leader. »

Même s’il lui reste encore plus 
de 40 parties à disputer avant la 
fin de la saison, DaSilva prépare 
la suite sans trop y penser. 

« J’ai toujours pris mes études 
au sérieux. Je vais évaluer mes 
options chez les professionnels. 
Sinon je compte suivre des cours 
à l’université en retournant peut-
être en Ontario. C’est toujours 
bon d’avoir un plan B même si 
parfois, on n’est pas obligé de 
l’utiliser », confie le défenseur 
du Phœnix. 

Pendant que le gardien Thomas 
Sigouin s’entraînait fort dans le 
gym en attente d’une opération 
au genou, le défenseur Alexandre 
Joncas participait à l’entraîne-
ment matinal du Phœnix mardi 
matin avec un gilet jaune sur le 
dos, ce qui l’empêche de jouer 
avec contact pour l’instant. 
Joncas s’est blessé à la suite d’une 
violente mise en échec encais-
sée lors du match contre les Sea 
Dogs de Saint John le 9 novembre 
dernier. 

Le Phœnix quittera Sherbrooke 
jeudi matin à 7 h en direction de 
Moncton, là où les Wildcats l’at-
tendent vendredi soir. Immédia-
tement après la partie, l’autobus 
se dirigera vers Saint John. Les 
Sea Dogs se mesureront au Phœ-
nix samedi soir et la formation 
sherbrookoise voyagera durant 
une partie de la nuit afin de se 
rendre à Bathurst pour y disputer 
la dernière partie de son voyage 
dimanche après-midi.

À la suite du revers contre les 
Voltigeurs de Drummondville 
dimanche au Palais des sports, le 
Phœnix se trouve au 8e rang du 
classement général avec un dos-
sier de 12-9-1-1.

EN VITESSE

SHERBROOKE — Le Phœnix n’a 
pas donné la lune pour obtenir 
les services de Ryan DaSilva. Au 
repêchage 2018, Jocelyn Thibault 
a tout de même offert un choix de 
quatrième tour en 2019 à l’Arma-
da. Encore une fois, le directeur 
général aura vu juste en ce qui 
concerne l’acquisition d’un joueur 
de 20 ans. 

L’an dernier,  le Phœnix avait 
dépensé un choix de deuxième 
ronde 2018 pour faire l’acquisition 
de Mathieu Olivier, l’une des meil-
leures transactions de l’histoire du 

Phoenix. Le résultat : l’attaquant 
avait connu une saison de 22 buts 
et 22 passes en plus d’apporter 
une bonne dose de robustesse et 
de leadership à l’équipe.

«  Mathieu Olivier a permis 
à notre organisation de faire 
un bond incroyable en ce qui 
concerne notre culture d’équipe, 
indique l’entraîneur Stéphane 
Julien. Les joueurs de 20 ans sont 
très importants dans une forma-
tion de la LHJMQ. Les jeunes ont 
appris de lui l’an dernier. En allant 
chercher Bobby Dow et Ryan 
DaSilva, on savait qu’ils arrivaient 

ici avec des qualités de joueurs de 
20 ans. »

Julien a remarqué une certaine 
facilité chez DaSilva à contribuer 
à l’attaque dans le passé et n’a 
pas hésité à lui attribuer un rôle 
offensif.

« On l’avait vu jouer avec l’Arma-
da. Il était parfois sur l’avantage 
numérique. Avec le départ de Tho-
mas Grégoire et de Luke Green, 
c’était évident qu’il nous manquait 
un défenseur capable de contri-
buer à l’offensive. Son entraîneur 
Joël Bouchard m’avait confié que 
Ryan était un bon gars. Il a un bon 

sens de leadership. On ne lui a pas 
donné de lettre sur son chandail 
afin de conserver le même groupe 
de leaders l’an prochain, mais il en 
mériterait une », ajoute le pilote 
des Oiseaux, tout en rappelant que 
le Phœnix mise sur l’une des plus 
jeunes défensives de la ligue.

« Il est entouré de défenseurs de 
17 ans. Ryan répond aux attentes 
et il les accompagne bien. Il joue 
un peu plus de 20 minutes par 
match et on l’utilise dans tous les 
aspects du jeu. Il est important 
pour nous », résume Stéphane 
Julien. JÉRÔME GAUDREAU

« Ryan répond aux attentes » 
— Stéphane Julien

RYAN DASILVA

La perle cachée du Phœnix

Ryan DaSilva a rapidement pris la place qu’il mérite dans le vestiaire du Phœnix de Sherbrooke en tant que joueur de 
20 ans. — PHOTO SPECTRE MÉDIA, RENÉ MARQUIS
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La Presse canadienne

MONTRÉAL — Il y avait beaucoup 
de regrets dans le vestiaire du Ca-
nadien de Montréal après le revers 
crève-cœur de 5-4 contre les Capi-
tals de Washington, lundi, au Centre 
Bell. Des regrets à l’endroit de Carey 
Price et des regrets à cause de la 
manière dont l’équipe s’est inclinée.

Pour un troisième match consécutif, 
Price a été sensationnel et il semble 
que le repos d’une semaine que lui a 
imposé Claude Julien après la défaite 
de 6-5 contre les Sabres de Buffalo, le 
8 novembre, lui ait été bénéfique.

Le Canadien a fort bien joué contre 
les Capitals, mais il reste que les cinq 
derniers points qu’il a récoltés au 
classement sur une possibilité de 
six, il les doit à son vétéran gardien.

Même s’il a fait face à 10 tirs de 
moins que Pheonix Copley et Bra-
den Holtby, il a été testé beaucoup 
plus sérieusement, surtout en troi-
sième période. Et surtout contre 
Alexander Ovechkin, qui l’a même 
applaudi pour son arrêt spectacu-
laire avec environ deux secondes à 
écouler au cadran.

«   ‘ P r i c e y ’  a  j o u é  d e  f a ç o n 
incroyable. Il a réalisé tant d’arrêts 
importants qui nous ont donné une 
chance de l’emporter. C’est décevant 
de ne pas avoir gagné pour cette rai-
son », a déploré Brendan Gallagher, 
dont les propos rejoignaient ceux 
des quelques joueurs qui ont défilé 
dans le vestiaire après la défaite.

Toutefois, le cinquième but que 
Price a accordé aux champions en 
titre — un but qu’il aimerait proba-
blement revoir — ne se serait pro-
bablement jamais ajouté à sa fiche 
si ses coéquipiers avaient pu cou-
per les jambes de leurs rivaux au 
moment où ils pouvaient le faire.

Le match de lundi s’est joué au 
milieu de la deuxième période 
lorsque Lars Eller, qui allait devenir 

le héros en prolongation, a écopé 
une double mineure à l’endroit de 
Gallagher à 6:35.

Pendant les quatre minutes qui 
ont suivi, les hommes de Claude 
Julien ont obtenu quatre tirs vers 
Holtby. Ils ont cependant été inca-
pables finir le travail amorcé à la 
suite de leur explosion de trois buts 
en 75 secondes au tout début de 
l’engagement.

« Lorsque vous profitez d’un long 
avantage numérique, il vous faut 
avoir cet instinct du tueur », a déclaré 
le défenseur Jeff Petry, qui avait tou-
ché la cible lors d’une supériorité 
numérique au début de la période.

« Notre exécution n’a pas été suf-
fisamment bonne pour nous per-
mettre d’aller au filet et de créer des 

chances de marquer », a ajouté celui 
qui a été nommé la deuxième étoile 
du match.

Les Capitals tiraient alors de l’ar-
rière 4-2 et semblaient décontenan-
cés par le départ canon du Tricolore 
en deuxième, au point de donner 
l’impression de paniquer.

Toutefois, les Ovechkin, Nicklas 
Backstrom, John Carlson et Holtby 
ont vu neiger. Et surtout, ils ont repris 
vie après avoir tenu le coup pendant 
la punition à Eller. Après 40 minutes, 
le déficit n’était plus que d’un seul 
but, même si le Tricolore menait 
34-19 au chapitre des tirs.

« Ce sont les champions de la 
coupe Stanley et je suis sûr qu’ils 
savent comment réagir sans tom-
ber dans la panique, a fait remarquer 

Gallagher.
« Ça fait deux fois cette saison 

que nous nous donnons deux buts 
d’avance contre eux dans cet édifice, 
et chaque fois, ils ont comblé l’écart. 
Il y a une raison pour laquelle ils ont 
gagné l’année dernière. »

Pour Petry, le Canadien peut tirer 
du positif de cette défaite, aussi 
amère soit-elle. Mais il doit aussi en 
tirer une leçon.

« À partir du moment où nous 
nous sommes mis en marche et 
avons marqué tous ces buts, nous 
avons tenté trop de jeux plutôt que 
de tirer au filet. C’est ce qui avait 
fonctionné. C’est certain qu’il y a des 
points positifs qui ressortent de ce 
match, mais il y a des éléments que 
nous devons également corriger. »

L’instinct du tueur a 
manqué au Canadien

Le Canadien a eu plusieurs occasions de mettre le match hors de portée des Capitals, lundi, mais il n’a pas été en mesure 
de le faire. Et en prolongation, le gardien Braden Holtby a fait un arrêt spectaculaire sur un tir de Brendan Gallagher avant 
que son coéquipier Lars Eller ne mette fin à la rencontre en déjouant Carey Price. — PHOTO LA PRESSE CANADIENNE, RYAN REMIORZ

MONTRÉAL — Le Canadien de Montréal a rap-
pelé l’attaquant Michael Chaput de son club-
école, le Rocket de Laval. 
    Chaput devait rejoindre ses coéquipiers mar-
di, au New Jersey, en prévision du match que le 
Tricolore doit disputer aux Devils, mercredi. 
    En 18 rencontres cette saison avec le Roc-
ket, Chaput a inscrit 10 points, dont sept buts. 
Chaput a signé un contrat de deux ans à deux 
volets avec le Canadien en juillet dernier.  
LA PRESSE CANADIENNE

Michael Chaput rappelé 
du Rocket de Laval

SAN JOSE — Les Oilers d’Edmonton ont 
congédié leur entraîneur-chef Todd McLellan 
et l’ont remplacé par Ken Hitchcock. 
    Les Oilers occupent le sixième rang de la 
section Pacifique avec un palmarès de 9-10-1 
avant le match de mardi contre les Sharks à 
San Jose. 
    McLellan en était à sa quatrième saison 
derrière le banc des Oilers. L’équipe a raté les 
séries éliminatoires deux fois à ses trois der-
nières campagnes. LA PRESSE CANADIENNE ET AP

Les Oilers remplacent 
McLellan par Hitchcock

SAINT-LOUIS — Les Blues ont l’intention de 
ratisser large dans leur recherche d’un nouvel 
entraîneur-chef.     Le directeur général Doug 
Armstrong a congédié Mike Yeo après la défaite 
de 2-0 face aux Kings de Los Angeles, lundi. 
Craig Berube a été désigné entraîneur par inté-
rim pendant que Armstrong s’attelle à dresser 
une liste de candidats pour le poste permanent. 
       Armstrong n’a pas non plus exclu l’ancien en-
traîneur des Blues, Joel Quenneville, récemment 
congédié par Chicago. THE ASSOCIATED PRESS

Les Blues veulent 
prendre leur temps
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